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LE TRAITÉ DE PAIX
M. Ewart et la “ratification” — La Ligne des 

nations et nos obligations

M. Bilodeau a signalé hier l’émoi causé par la nouvelle de la ratifi­
cation par le parlement britannique et de la signature par le Boi du 
traité de paix. On a même prétendu que c’était pour hâter la ratification 
du traité par notre propre parlement que celui-ci a été exceptionnelle­
ment.convoqué pour le premier septembre.

Le Statesman nous apporte ce matin, sous la signature de M. John-S. 
Ewart, le grand théoricien du droit cortstitutionneil, une étude dont il 
faut tout de suite signaler les conclusions, quitte à y revenir avec plus 
de détails.

M. Ewart affirme tout d’abord qu’en dépit des apparences, le Canada 
n’est point partie au traité de paix proprement dit, qu’il n’y figure qu’à 
titre de membre de la Ligue des Nations. Les “hautes parties contrac- 

* tantes” sont, d’abord, dit-il, les cinq “Principales Puissances alliées et 
associées", parmi lesquelles figure “l'Empire britannique” (et non point 
le Canada ou l’Australie), puis, vingt-deux autres puissances, parmi les­
quelles figurent Cuba, Haïti, le Hedjaz, le Liberia, le Panama, le Siam, 
mais ni le Canada, ni l’Australie, ni l’Afrique-Sul. D’où M. Ewart con­
clut que le traité, comme traité, n’a pas plus besoin de la ratification du 
parlement canadien que de celle de la compagnie des tramways d Otla- 
wa. Même si notre parlement, ou la compagnie des tramways, refuse 
d’endosser le statut du parlement britannique, celui-ci gardera, dit-il, 
toute sa force propre.

Mais pourquoi, alors, a-t-on demandé aux représentants du Canada 
de mettre leur signature au bas d’un traité auquel leur pays n’est réelle­
ment pas partie ? Pourquoi demande-t-on au parlement canadien d’ajou­
ter à ce traité une ratification qui n’ajoutera rien à sa force de con­
trainte, que son refus d’agir n’affecterait en rien ? Tout simplement, 
répond M. Ewart — et nous croyons exactement résumer sa pensée — 
parce que, si le Canada n’est point partie au traité, il est bien membre 
de la Ligue des Nations et que, par son adhésion explicite à la Ligue, il 
renonce en fait à sa liberté d’action, à sa liberté d’intervenir ou de ne 
pas intervenir dans les guerres que pourra suscitée, par exemple, une 
politique mondiale sur laquelle il n’aura aucune autorité effective.

Et ceci nous ramène à cet article X du jiacte de la Ligue des Nations, 
qui fait aux Etats-Unis l’objet de si violents débats, que nous avons déjà 
signalé à nos lecteurs, mais qui parait fort peu inquiéter le grand public. 
Que dit pourtant cet article X :

“Les Membres de la Société s’engagent à respecter et il MAINTE­
NIR contre toute agression extérieure l’INTEGRITE TERRITORIALE 
et l’indépendance politique présente, de tous les Membres de la So­
ciété. En cas d’agression, de menace ou de danger d’agression, le 
Conseil avise aux moyens d'assurer l'exécution de celle obligation.”

“Tous les Membres de la Société”, cela veut dire d’abord l’Empire 
britannique et ses quatre associés du salon, puis les vingt et quelques as­
sociés de la cuisine (y compris la Bolivie, Cuba, la Grèce, le Guatemala, 
le Honduras, l’Etat serte-croate-slovène, le Siam, le Hedjaz), en atten­
dant l’Allemagne, si celle-ci entre un jour dans la Ligue, comme cela est 
fort possible. Et il ne faut pas beaucoup d’imagination pour deviner où 

. cc.la peut nous mener, quel fardeau nous assumons ainsi. 11 ne faut pas 
davantage de raisonnement pour conclure que ç’est beaucoup plus au 
maintien de Yintégrité /em’fon'afc de l’Empire britannique que du Hed­
jaz ou de la Pologne, que nos associés de Londres ont voulu nous lier. 
Et que pourrons-nous répondre après cela — nous croyons toujours tra­
duire exactement la pensée de M. Ewart — si Ton veut nous demander 
de défendre contre la Russie ou une autre puissance quelconque la sou­
veraineté britannique sur le plus modeste coin de terre hindoue ?

Nous n’insistons pas davantage pour aujourd’hui, mais il nous sem­
ble que la thèse de M. Ewart mérite d’être examinée de très prés.

Orner HEROUX.

rilé. Il s’en ira béni de la popula­
tion, pour ce geste qui, plus que 
tous les discours, toutes les protes­
tations de loyautés, toutes les 
adresses enluminées et tous les 
banquets, aura relevé le prestige 
royal.

Des banquets, on peut être sûr, 
qu’il en est d’ores et déjà saturé et 
que son estomac nous rendra grâ­
ce si nous lui évitons le supplice 
de goûter à la cuisine quelconque 
de l’un de nos obscurs maîtres- 
queux, qui n’ont sûrement pas la 
prétention de rivaliser avec ceux 
du château de Windsor ni même 
du Renoivn.

Si lu réc.eption de Montréal se 
bornait à cette simple présentation 
d’une bourse, à faire du prince hé­
ritier l'aumônier d'un jour des 
pauvres, elle aurait à la fois le mé­
rite de l’originalité et de k distinc­
tion et nous sommes sûr qu’elle 
irait au coeur de Son Altesse. Rien 
n’einpècherait d’ailleurs les dîners, 
si on en veut donner. Combien de 
profiteurs de guerre ne seraient 
pas bien plus en état que la ville, 
qui, elle, n’a tiré aucun bénéfice 
cte la guerre, de le lui offrir, d’or­
ganiser un bal ou un garden party 
dans leurs somptueuses demeures 
ceintes de parcs élégants comme 
n’en possède pas Concordia. Leur 
société ne serait que trop flattée si 
on les chargeait de cette partie.

NOTRE MISERE
Hélas! les occasions ne manquent 

pas de constater notre misère dans 
tous les domaines. Dans un certain 
quartier de la ville, la population 
a pu la vérifier par contraste, l’au­
tre soir. Il s’agissait d’une vi­
site presque aussi rare que celle 
d’un prince du sang, à la vérité, 
puisque c’était sûrement la pre­
mière fois de la saison que Ton 
voyait circuler dans ces rues au 
iTord de Sherbrooke une balayeuse. 
Et par-dessus le marché, cette ba­
layeuse était mécanique ! Cela 
ajoutait à l’intérêt que sus­
citait son passage parmi la 
gent des badauds en culot­
tes courtes qui admiraient ses 
vagues apparences de char d’as­
saut et ses savantes évolutions, 
mais, par contre, cela n’ajoutait rien, 
hélas! à l’efficacité de son balaya­
ge. On pouvait constater que ces 
rouleaux cylindriques ne balayent 

| rien, en effet, mais écrasent sur la 
chaussée un double arc, un triple 
ruban de poussière qui a été chi­
chement humecté par l’arrosoir 
également attenant a la voiture.

C’est du balayage mi-sec, en plei­
ne ville moderne, contrairement à 
toutes les prescriptions de T hygiè­
ne, ou encore plus exactement, c’est 
l’épandage uniforme d’une pâte de 
poussière de la composition la plus 
iiétéroclile.

Quel dommage que dans nos cen­
taines de milles de rues nous ayons 
si peu de balayeuses et que quand 
celles-ci paraissent, par hasard, leur 
travail soit aussi inefficace! Notre 
misère et notre “déconfort” sont 
grands, et les commissaires de­
vraient se le rappeler sans cesse.
L’ENLEVEMENT DES VIDANGES

.PILLET DU SOIR

NUL N'F.ST PROPHETE...

ai
n'a jamais 
leurs fameuses 
avec une si

L’histoire du petit messager qui 
s’en fut diner sans se soucier des 
sensationnelles dépêches des deux 
courriéristes que nous avons nom­
més don Quichotte et Sancho, n 
comme toute histoire qiii se respec­
te un épilogue. Le gamin, rompant 
avec la tradition, ne s’est pas encore 
marié et n’a pas eu 
enfants Ce sont nos deux coin rit 
ris tes si mal jugés par le chef d in­
formation, qui font en attendant les 
frais du dernier chapitre.

Nous les avons vus fort . «Q™/’. 
r,ointes: après s'etre esquintes a 
faire de la belle copie sur le congres 
libéral, lions avons appris comtmnt 
lcr oeuvre, leur chcf-d oeuvre, 

onvons-nous dire ne 
„/s g leur journal, mais It lecteur 

su ce que contenaient 
dépêches, '’’ait 

magnifique imlilferen- 
r'evar le susdit messager. Réparons 
cette injustice et avouons que notre 
gamin, en fin de compte, ent u mo - 
'lié raison de ne pas se hâter de li­
vrer au publie le travail des thiir
COClmcnn, a-t-on appris depuis, s’é- 
tait fendu de pronostics sur le c/ior.T 
du chef libéra! Ron Quichotte, 
homme averti qui lût a" milieu du 
monde politique /idfons-nous dc 
dire ave c’est quand meme un lets 
i .omète garçon - avait des tuyaux 

■.... Sancho. non veau venu dans 
,■■■ monde spécial, ne pouvait cin- 
demment vas rivaliser avec son et,- 
Irvve et c’est pourquoi, une fois la 
rouir écrite, le plus renseigne cons- 
lata que Sancho y allait de predic­
tions en flagrante contradiction 
ôoer 1rs siennes. “Comment, f, il 
d'an ton péremptoire, puisque Don 
Quichotte doit touloiirs avoir raison 
contre Sancho. vous n aile: uns en- 

celte copte au journal/ 
Pardon, nardon. vous êtes 

daps le>' patate et c est moi gin
’vison, i fniiaji hdtrr, ainsi 

l'avons dit. chacun sans 
vouloir céder envoya sa copie 
comme à sa façon.

pj \a messager gV’ila le font dans 
sa noel'c nous l'avons déià dit. 
Il n’eut vas tort, puisque Don Qui­
chotte. l'homme très bien renseigne, 
attlrmait ce lour-td sur un ton sans 
ftnlfaue ave l'élu serait. . M. 

fiitirfis trifr son
?v''ehn, le lyhisphuliyuc l'twinme 

ne poumvisdi l'oreille de ner.
JOnnCf fur pu; vit des ronoressistes
p'avait tuuai;l \ affirmait très ■•ôti- 
piemetd nue le nouveau chef lifiè- 
inl serait M. Finn.

Sans t'rscnnadei du mcssqqc, nri 
voit rr qui serv’l arrivé: dan Qui- 
cbolle, comme te lut avait dit son

compagnon, se mettait dans les pa­
tates. Mais c’est entre nous, n’est- 
ce pas, et nous ne. dirons rien. .. 
sauf qu’il est vrai que nul n’est pro- 
jfhctc dans son pays.

Max SDREL.

voyer

ai
Comme 

que nous

CHOSES
MUNICIPALES
UN PEU DE MESURE

A Thûtol de ville, on vient de dé­
cider l’affectation d'une somme de 
$25,000 à la reception de S. A. R. 
le prince de Galles. C’est à la fois 
trop peu et trop que cette somme. 
C’est trop peu, au coût actuel de j 
toutes choses, pour organiser une 
réception convenable, vraiment 
royale, qui distingue l'accueil que 
fera à l’illustre visiteur, la pre­
mière ville du Canada entre celui 
qu'il recevra ailleurs. C'est beau­
coup trop dans l'état de déla­
brement actuel de nos finances, 
qui fait de Montréal une ville quê­
teuse, qui oblige les commissaires 
bien malgré eux, nous voulons le 
croire, à tendre la main comme 
les directeurs des oeuvres de cha­
rité et à mettre Concordia sur la 
liste des institutions de bienfaisan­
ce qui doivent bénéficier de la 
taxe des hôpitaux — car tel élajt 
bien son nom à l’origine -, à sollici­
ter du public de l'argent sous faux 
prétexte. Dépenser 25,000 dollars 
pour un bal et pour un diner dans 
unp ville où Ton marchande quel­
ques sous, acheter de la glare aux 
pauvres, pour leur fournir le moyen 
de conserver frais le lait de leurs 
enfants et d’arracher ceux-ci aux 
terribles ravages de la mortalité 
Tété, c'est vraiment de l'exagéra­
tion, c’est vraiment inviter des 
murmures et des grognements de 
colère.

Nous suggérons donc aux rom- 
inUsaires de se montrer plus habi­
les. S'ils ne veulent pas donner 
l'impression qu'ils arrachent le 
pain aux enfants de In maison 
pour le donper à d'autres, qu'ils 
déclarent au moins catégorique­
ment, une fois pour toutes, qu’ils 
abandonnent la part d’aumône de 
la ville dans la taxe sur les en­
droits d'amusements. Autrement 11 
ne leur reste qu'une chose à faire 
c'est de présenter au prince une 
somme de $25,000 dont ii dispose­
ra comme il l'entendra et dp lui 
avouer franchement l’étal de pénu­
rie où se trouve la ville. Nous som­
mes sûr qu’il n'eu fera pas d'uutrc 
emploi que celui que l’mis conseil- 
ions plus haut, qu'il répartira d’u­
ne main joyeuse celle somme en­
tre les diverses institutions de elnt-

IJu correspondant écrit à la Ga­
zette au sujet de l’avis au public de 
MM. Doucet et Boucher, pour se 
plaindre non pas de ce que les voi­
tures de vidanges ne circulent pas 
à des heures régulières, mais de 
ce qu’elles ne passent lias toujours 

| aux jours indiqués. Il arrive qu’elles 
sautent ceux-ci, au plus grand in­
convénient des résidents de cette 
partie de la ville ainsi frustrée de 
son service. Le correspondant note 
par ailleurs qu’il est quasi impossi­
ble de se servir de poubelles métal­
liques, celles-ci étant volées des 
qu’elles séjournent quelque temps 
dans la rue et elles sont toujours 
forcées d’y séjourner plusieurs heu­
res à cause de la lenteur et de l’irré­
gularité du service d’enlèvement.

MM. Doucet et Boucher, avant de 
parler de poursuites et de deman­
der le concours des citoyens de 
bonne volonté, devraient bien, en­
core une fois, commencer par assu­
rer la régularité du service et en­
suite protéger par une surveillance 
plus active de la police les contri­
buables qui, par esprit public, pour 
se conformer aux prescriptions de 
Thvgiénc et épargner à leur entou­
rage des odeurs nauséabondes, se 
munissent de poubelles métalliques 
et couvertes sans qu’ils y soient for­
cés par les règlements municipaux.

Que la ville fasse sa part et la 
majorité de,s citoyens feront sûre­
ment le reste.

Louis DUPIRE.

tils citadins ! Les bleuets d’une seule 
cueillette servirent à la confection 
de tartes si nombreuses qu’on dut 
les transporter en voiture. Qui ne 
connaît, notre parc Champlain ou 
les clubs : Dollard, Champlain, Jac­
ques-Cartier et Maisonneuve enga­
gèrent des joutes mémorables ?

Le soir enfin, ce sont de grandes 
parties de cachette en groupes; les 
histoires merveilleuses que content 
les directeurs sur les kiosques du ri­
vage et les chansons à répondre 
qu’on chante en se donnant des airs 
de chorale en voyage.

Quand la nuit est tout à fait tom­
bée, toute la colonie, avant de rega­
gner les dortoirs, se réunit autour 
d’une grande croix et là, face au 
fleuve, chante un .lue Maris Stella 
qui émeut tous ceux qui l’entendent. 
L’instant d’après, dans nos trois 
vastes dortoirs, c’est le grand silen­
ce sur les têtes blondes ou brunes 
de tous ces enfants heureux qui mê­
lent dans leurs rêves la colonie et 
le paradis.

Voilà un coup d’oeil vraiment trop 
rapide sur la colonie pour vous en 
dire toutes les beautés. C’est à voir 
les colons*aux Grèves qu’on les con­
naît pour de bon. Aussi un grand 
nombre de visiteurs sont venus les 
voir. La visite de M. Labcllc, supé 
rieur de Saint-Sulpice, qu’accompa 
gnnient M. Leprohon, directeur du 
séminaire de philosophie, M. le su­
périeur du séminaire de Baltimore et 
M. Gagnon, nous a particulièrement 
touchés. M. le supérieur a visité toute 
la colonie et s’est déclaré ravi de 
l’oeuvre. Ne voulant refuser aucun 
plaisir à ses*nouveaux amis, il leur 
chanta même un refrain de chez 
nous. Dans sa trop courte visite il 
sut gagner tous les coeurs, les co­
lons ne lui ménagèrent pas leuA 
acclamations et leurs témoignages 
de reconnaissance. Nous espérons 
que M. le supérieur nous deviendra 
encore; sa place reste marquée à 
notre table frugale et surtout dans 
le souvenir des directeurs et des 
colons des Grèves.

Les vacances, hélas! ne sauraient 
durer toujours et samedi il fallut 
revenir.Les trois semaines d’air nur, 
d’exercices fortifiants et de liber­
té exquise ont donné les meilleurs 
effets. Au bureau médical de l’hôtel 
de ville, il faisait bon de voir les 
figures halées et arrondies et d’en­
tendre les exclamations joyeuses ; 
“Monsieur, j’ai engraissé de quatre 
livres’’ — “Et moi de ciim Mon­
sieur.” En moyenne le poids des 
colons a augmenté de quatre à cinq 
livres. Le meilleur a gagné ses neuf 
livres en trois semaines et un se­
cond. ses douze livres en six semai­
nes. La piété de nos oetits amis n’y 

‘a rien perdu pour tout cela. La plu­
part d’entre eux ont communié 
presque tous les jours et nous 
avons l’assurance qu’ils ont fait des 
progrès en obéissance et en sagesse. 
Tout ce bien-être se traduit dans les 
yeux clairs, le rire franc et Tair 
dégagé des colons.

Et voilà des enfants heureux qui 
pourront affronter sans crainte Thi- 
ver et ses dangers. Y compris ceux 
de la colonie Saint-Charles, notre 
voisine, trois cents colons ont Joui 
cet été des avantages exceptionnels 
des Grèves. Songez maintenant à 
tous les pauvres petits qui n’ont pu 
y aller et écoutez ce que vous disent 
votre charité et votre générosité sur 
lesquelles compte la colonie pour 
subsister et grandir. Espérons que 
se réalisera le vocux.de Mgr Bruché­
si: "Que cette oeuvre grandisse en­
core et qu'elle atteigne plus d'en­
fants.'’

Abbé J. PAPINEAU, sec. 
282, avenue Outremont.

BLOC-NOTES
L’empire allemand

LES GRÈVES
Cent quarante enfants de Mont­

réal, rentraient en ville samedi ma­
tin, après avoir été, trois semaines 
durant, les bûtes de la colonie de 
vacances des grèves: La colonie 
ce mot éveille toute une volée de 
souvenirs, ('.’est d’abord le site en­
chanteur à l’opposé de Lanoraie, 
près de Contrecoeur et tout au bord 
du fleuve, dans les bouleaux, les 
merisiers et les sapins; c’est l'ensem­
ble des maisons blanches où nos 
petits amis prient, mangent et dor­
ment; c’est enfin le plaisir qu'on y n.

Le malin après s’etre débarbouillé 
vivement, on assiste à la messe, on 
déjeune et le plaisir commence. Les 
amateurs de canotage s’en vont à la 
grève pour s’emparer des embarca­
tions solides et bien lestées, tandis 
que d’autres, Jambes nues, s’en vont 
courir les petits poissons. Les 
joueurs organisent (les parties de 
Dalle ou de crosse. Les enfants de 
corvée scient du bois ou lavent lu 
vaisselle, L'avant-midi est coupée 
par le premier bain, — car il y en 
a un autre à cinq heures — suivi d’un 
quart d'heure de gymnastique, après 
quoi le diner est absorbé avec un 
appétit que Ton devine.

Les grandes parties tir la ligur de 
halle et la cueillette des fruits sau­
vages se font Tanrès-niidi. Oit! le 
charme de ces belles promenades à

Eh! oui, car. en dépit de la dis­
parition des Hnhrnzollern, l’Alle­
magne reste un empire. Le premier 
article de sa constitution nouvelle 
déclare simplement que Vempirc 
sera désormais une république. 
Cette volonté de conserver le vieux 
nom sous lequel se sont groupés 
les peuples ullcmanfls parait carac­
téristique du désir de la majorité 
de garder la plus grande parlic 
possible de son ancienne armature 
politique. Ainsi Ton a repris le 
vieux régime du Reichstag (parle­
ment élu par le peuple allemand) 
et du conseil d’empire, où les dif­
férentes parties de l’Empire seront 
représentées comme entités dis­
tinctes.

Il va de soi qu’on ne pourra jus­
tement apprécier la nouvelle cons­
titution que lorsque le courrier eu­
ropéen nous en aura apporté le 
texte intégral (le résumé télégra­
phié ce matin ne parle point, par 
exemple, du caractère de Tôcoîe), 
mais, déjà, à la suite des premiers 

! débals, les journaux français ont 
fait observer que le pouvoir cen­
tral posséderait plus de pouvoirs 
qu'aulrefois et que, sous le nou­
veau régime, le président serait 
plus puissant que ne l’était jadis 
GuillaU'ine 11.

l’intérêt de notre "arli et qui peu­
vent apercevoir les succès de de­
main, s’empresseront de dire com­
bien nous avons raison. Si nous vou­
lons compter à Ottawa, commen­
çons jmr refaire notre prestige dans 
Québec, au moyen d’une projragande 
de saines idées, pur nous tenir en 
contact avec, le peuple de toutes les 
classes. QUAND LES CONSERVA­
TEURS ANGLAIS VERRONT QUE 
NOUS POUVONS FAIRE QUELQUE 
CHOSE POUR A S Sl ' R ER LE 
TRIOMPHE DE LA CAUSE ET 
QU’EUX NE POURRONT PUS 
RIEN FAIRE SANS NOUS. ILS FE­
RONT ALORS COMME SIR ALLAN 
McNAB AVEC MORIN. ILS VIEN­
DRONT NOUS TENDRE LES 
MAINS. Pas de courbettes humilian­
tes! Debout et droit comme les lut­
teurs qui marchent éi Tassant et éi la 
victoire pour la justice et le.bien!"

Les capitales sont de nous, mais 
a pensée est de M, Sauvé. EHe té­

moigne qu’au contact des réalités 
politiques, le chef de l’Opposition 
a compris que l’attitude des conser­
vateurs anglais envers leurs congé 
nères de notre province dépendra 
de la force dont ceux-ci paraîtront 
pouvoir disposer. On les respectera, 
on leur fera des avances dans la me­
sure où ils seront utiles et forts.

Gela paraît une exacte, quoique 
peu optimiste, vue des choses.

Et M. Sauvé demande la réunion 
d’un congrès conservateur provin­
cial. L’obtiendra-t-il ?

Une protestation
Un éloquent article fait actuelle­

ment le tour de la presse rurale. 11 
dénonce l’absurdité de ces affiches 
anglaises qui s’étalent trop souvent 
au bas de noms français, dans des 
milieux exclusivement français. Il 
montre la portée lointaine de ce* 
abdications de détail:

“Mais, en y songeant bien, cela 
ne veut-il pas dire aussi :

“Nous ignorons de quelle race 
“nous sommes nés, et la voix du 
“sang s’éteint en nous. Le passé 
“ne nous dit rien. Nous ne pen- 
“sons jms à ceux qui naîtront. 
“Nous sommes tout simplement des 
“êtres voués à la terre, mais nous ne 
“compterons pas pour la Patrie?...”

11 se termine par ce pressant ap­
pel :

“ Voilà des faiblesses qu’il faut 
“avoir la force de dénoncer. Fai- 
“sons notre examen de conscience 
“national. Rentrons au fond de 
“nous-mêmes. Demandons-nous ce 
“que diraient les anciens, les pre- 
“miers colons, nos pères, s’ils re- 
“venaient subitement parmi nous. 
“N’aurions-nous pas à rougir devant 
‘eux?' N’aurions-nous j>as ô rougir 
’devant ces morts auxquels nous dc- 
‘vons tout, et auxquels nous ne 
‘rendons rien? Et ne mériterions- 
‘nous j>as de voir paraître, à mesn- 
‘re que l’ombre tomberait de leur 
‘visage, et que leur èmie recammen- 

“cerait èt aimer leur maison, ne mé- 
“riterions-nous pus de voir jmraT- 
"tre du reproche sur leurs lèvres et
de la tristesse dans leurs yeux?’’
On a reconnu la voix d’un poète, 

le poète de la Vieille Maison, et il 
faut remercier Mlle Blanche Lamon­
tagne, la noble artiste qui vit à Tê- 
cart de toutes nos ouerelles, d’avoir 
jeté au public rural ce vibrant ap­
pel. . . , , ,Avec combien plus de raison le 
public urbain ne pourrait-il pas en 
prendre sa part?

Dans l’Orient européen
Les journaux français publient 

la note suivante:
Le gouvernement roumain de­

mande, pour l'enseignement du 
f ran rais :

lo Dans ses lycées, gymnases, 
croies normales, des professeurs 
d’enseignement secondaire (lettres, 
grammaire, langues vivantes, his­
toire, classes élémentaires), et des 
maîtres de l’enseignement primai­
re supérieur;

CHRONIQUE D’OTTA WA

CEUX pi irONT PAS DE SIEGE
Ottawa, 17 août.

Les cercles politiques de ta capi- 
ale s’amusent assez, aujourd’hui, du 

moins ceux qui sont susceptibles 
d’apprécier une situation typique, dé 
l’embarras du cabinet au sujet des 
remaniements ministériels. Cette si­
tuation se décrit brièvement par ta 
formule suivante : plus il y aura'de 
nouveaux ministres appelés prochai­
nement au sein du cabinet, et moins 
il y en aura en Chambre. C’est au 
point qu’avec seulement une demi- 
douzaine d’autres nominations,

“Mon cher, pour vous répondre, 
[il n’y aurait personne’

2o Dans ses 
de

écoles techniques, 
l’enseignement pri-

l’ombre des grands bot* 
Quelle nouveauté pour

des Grèves! 
tous ces pe-

Lc parti conservateur
Augtwlc Norbert qui parai! 

être, en réalité, M. Arthur Sauvé, 
député dos Deux-Montagnes et chef 
de l’opposition provinciale — écri- 
vall dans la Minerve de samedi :

“Nous le répétons encore, le parti 
conservateur de Québec devrait se 
réorganiser. H devrait garder le 
caractère et les qualités qiie lut ont 
légués les Morin, les Taché, les ('.ar­
tier, les U.haplean, cte. IL DEVRAI! 
SE REORGANISER SEPAREMENT, 
en attendant que les alliés d'Ottawa 
se réorganisent eux-mêmes.

“Il y a des besoins nouveaux et 
des questions nouvelles. Il convient 
qu’elles fassent partie de notre pro­
gramme. Nous sommes pour le jiro- 
grès, pour le développement de no­
tre gaysé

''Çctte proposition pent ne pas 
plaire aux arrivistes trop pressés, 
niais ceux qui comprennent bien

des maîtres 
maire.

Les candidats et candidates sont 
invités è se faire connaître d'ur­
gence, par lettre, au ministère de 
l’Instruction publique (direction 
de l’enseignement supérieur ca­
binet dn directeur — service de 
l'expansion universitaire cl scien­
tifique). , • IAGela peut donner quelque idée 
de la place que le français tient, en 
Roumanie, dans l'enseignement pu­
blic. Un Français qui a longtemps 
vécu là-bas disait un jour à Tun 
de nos amis qu’il n'y avait jamais 
souffert de son ignorance du rou­
main, tant, partout autour de lui, 
Ton parlait le français. (Il s'agis­
sait, naturellement, de milieux d’u­
ne certaine culture). D'autre pari, 
M. A. Aulard, Thistorien radical, 
raconte dans un journal français, 
qu’un diplomate qui connaît bien 
la Roumanie lui disait récemment: 
"Vous qui vous intéresse: tant an 
rôle mondial de la langue françai­
se, apprenez qu'à Sofia, dans les 
commissions dn Sobrnniè, quand 
deux députés bulgares s’entendent 
mal. quand Tnn parait obscur à 
Tiwtrc, celui-ci lui demande de 
s'exprimer en français. Mors les 
équivoques lambent cl ils se com­
prennent. ..”

Conclusion pratique, en ce qui 
nous concerne : faisons bien ap­
prendre le français à nos enfants, 
afin de leur assurer l'audience de 
ces peuples de TQricnt européen.

pourrait-on dire à l’opposition, dont 
la fonction naturelle est de faire 
face aux bancs ministériels et d’en 
tirer toute l’information possible. 
Or, pour peu que le ras de sir Henry 
Drayton fût multiplié par cinq ou 
six, ainsi qu’on) l’annonçait à son de 
trompe il n’y a pas encore si long­
temps, c’est-à-dire qu’il y eût une 
demi-douzaine de nouveaux minis­
tres incapables de se faire élire en 
temps pour la session, n’est-il pas 
patent que le résultat serait excep­
tionnel au point de toucher le ridi­
cule ? C’est en tout cas le point où 
Ton en est rendu avec le ministre 
des Finances et celui de l’Agricul­
ture, qui n’apparaitront pas à leur 
siège à la session du mois prochain. 
Tout au plus, M. Tolmie pourra-t-il 
être présent comme député si toute­
fois les brefs de son election n’ont 
pas encore été émis, mais officielle­
ment il n’y aura pas de ministre 
agricole en Chambre et Ton sera 
obligé de se servir du porte-voix de 
M. Gabier, qui ne porte déjà pas si 
loin et que des cris de "Louder ! 
Parlez plus fort” accueillant pres­
que invariablement à chaque fois 
qu’il prend la parole. Et puis, il se 
présente à cet arrangement un in­
convénient auquel les hautes autori­
tés n’ont probablement pas songé 
nais qui n’en existe pas moins, c’est 
qu’avec M. Calder la Chambre a 
tellement l’impression d’avoir affai­
re au politicien retors et grand ma­
nipulateur de faits, de mots et de 
votes, qu’elle se tient toujours ins­
tinctivement sur la défensive et ne 
prend ses déclarations qu’avec assez 
de grains de sel pour allécher tou­
tes les vaches laitières de M. Tolmie 
et les détourner de leurs devoirs. 
Que si le sphinx de In Saskatchewan 
déclare un jour que l’élevage du 
mouton est en grand progrès, les 
amis de la race ovine seront tout de 
suite portés à prendre le deuil, con­
cluant qu’une extinction graduelle 
et prompte attend l’anima! savou­
reux dénommé : “Côtelettes” par le 
soldat français. Car tel est le sort 
du politicien qui réussit trop bien. 
Qui, par exemple, croit sérieuse­
ment au status de “grande nation” 
qu’aurait atteint le Canada dans le 
concert universel, depuis que M. Ro­
well s’est epoumonné à le procla­
mer?

Si M. Bordcn veut être cru lors­
qu’il a quelque chose de sérieux à 
faire savoir, ' il devrait véritable­
ment mieux choisir ses interprètes, 
ou bien faire le travail lui-mènie, 
et faire sortir de l’enceinte ceux 
dont le seul acquiescement suffit 
à rendre suspectes ses plus innocen­
tes déclarations. Et cet état de cho­
ses, subtil peut-être mais d’une in­
discutable existence, n’est peut- 
être pas la moindre des difficultés 
dans lesquelles sc débat le chef de 
l’Etat depuis son retour des hautes 
sphères de la diplomatie Européen­
ne. On a dit de lui lors de son re­
tour d’Europe qu’il avait appris 
toutes les roueries de In grande 
carrière ; on voulait peut-être dire 
surtout qu’il en aurait besoin, et 
M. Borden doit admettre lui-inènu' 
(pie celte supposition eût été mieux 
inspirée si on Tcût présentée sous 
forme de souhait.

venu pour cela, de l’aveu général, 
et il est tacitement entendu que 
cette fois il ne s’en retournera pas 
bredouille. Or, comme de son côté 
il est lié à une politique d’exigen­
ces quant au prix de vente de sa 
grosse entreprise, la conclusion fa­
tale est que le contribuable sera 
tondu de plus près encore qu’on 
ne le lui u laissé entendre depuis 
quelques mois. M. White montrait 
les dents, en bon défenseur du 
Trésor canadien, au même moment 
que M. Drayton, simple évaluateur, 
disait avec bonhomie : “Achetez 
donc h* Grand-Tronc : achetez-le 
à bon compte si vous pouvez, mais 
de toute façon achetez le Grand- 
Tronc." Attitude qui n’avait rien 
de celte, du bouledogue n’ayant 
d’yeux et de molaires que pour la 
propriété de son maître; M. Dray­
ton ne s’attendait pas alors à deve­
nir le ministre de nos finances dé­
labrées. Il Test aujourd’hui et se 
trouve en face d’une situation qui 
doit le faire rêver.

Du côté électoral, il y a aussi un 
problème Drayton assez épineux. 
C'est que North-Toronto ne peut 
être ouvert maintenant, et que 
Dufferin “ne veut rien savoir” 
comme on dit. de la combinaison 
en vertu de laquelle son député, 
John Best à la voix de dogue ser­
vant un abondant débit oratoire, 
passerait au sénat pour faire place 
au nouveau ministre.

On rapporte qu’il s’est tenu dans 
ce comté une convention nettement 
orageuse au cours de laquelle les fer­
miers ont décidé, de mettre un des 
leurs dans la lice et de voter en mas­
se contre lé candidat du gouverne­
ment, par signe de désapprobation 
de la manoeuvre esquissée par-des­
sus leur tête. Il peut venir du bon de 
l’Ontario, si tes cultivateurs s’en mê­
lent, et ils semblent bien décidés de 
s’en mêler dorénavant. Le compte- 
rendu de cette réunion n’est qu'un 
long récit des vociférations de Tan- 
diloire à l’adresse de John Best, qui 
n’est pourtant pas novice dans l’art 
de manier l’invective. C’est lui qui 
traçait pourtant, au commencement 
de la session dernière, un tableau at­
tendrissant des misères du fermier, 
obligé, par l’avance de l’heure, de 
parcourir les routes menant à la gare 
prochaine, avec ses bidons de lait, à 
une heure oil les citadins font encore 
des rêves de vacances et de rabais 
d’épiceries. F.’électorat est bien in­
grat, et le député de Dufferin doit le 
constater avec amertume, mais ce 
n’est pas cela qui donne un siège à 
M. Drayton, qui n’est peut-être,pas 
aussi embêté en cela que le premier 
ministre, qui semble victime d'un 
mauvais sort, et perd un associé par­
lementaire à chaque fois qu'il croit 
en avoir acquis un nouveau.

Il est vrai qu'il peut trouver un 
brin de consolation dans le sort à 
peu près équivalent de son nouvel 
adversaire, le chef-lu du parti libé­
ral, qui lui non plus ne trouve pas 
facilement à placer son ours. De 
Québec-Est, il préférerait, dit-on. ne 
pas accepter les offres hospitalières, 
tmn pas sans doute qu’il craigne 
Québec, et ses présents, mais parce 
qu’il voudrait s’assurer un meilleur 
contact avec la partie ontarienne de 
ses nouvelles préoccupations. Et Ton 
a sondé Glengarry, où le chardon 
écossais fraternise avec, la feuille d'é­
rable née française ; mais là aussi 
l’hydre agricole lève la tête cl récla­
me ses droits imprescriptblcs. La po­
litique devient un méfier bien com­
pliqué, surtout pour ses nouveaux 
adeptes. Mais tous ces écheveaux se 
démêleront peut-être, lorsque nous 
en aurons fini avec toutes les visites, 
et toutes les demi-sessions. Et ce 
semble être l’espoir du premier mi­
nistre, qui a eu recours de nouveau à 
son vieux système de s’absenter dès 
que les choses commencent à mal al­
ler ; système qui peut lui donner de

M. Drayton devra donc achetet' | bons résultats, jusqu'au moment où 
le Grand-Tronc sans être confir-1 ■'icra justement, et définitivement, 
«né par le peuple dans ses fono ! le contraire...
lions de ministre. M. Smithers est Ernest BILODEAU.

Le général Ctirric
On prépare de grandes récep­

tions au général Currlc. H se trou­
ve sans doute encore quelques per­
sonnes qui sc rappellent avoir vu 
placardé sur ks (murs, au cours des 
élections de 1!M7. un message de 
cet officiel-, dont les politiciens 
unionistes firent grand état, alors 
que la censure nous reprochait de 
publier les simples déclarations 
anticonsoriptionnistes de soldats 
de moindre rang.

Lo retour du général Currie of­
frirai! peut-être l’occasion de de 
mander à l’ancien conunundunt du

corps expéditionnaire canadien 
s'il écrivit ce 'message de lui-mcine 
ou .si celte pièce lui fut réclamée 
d'Ottawa — par dépêche.

Si le général Currie trouve la 
question indiscrète, s'il nv juge pas 
opportun d'y répondre, quelque 
député d'esprit inquisitif pourra !i 
poser au ministère, le mois pro­
chain.

Il y a là un point d'histoire inté­
ressant à éclaircir.

“Parisian French"
” Les membres en attendance 

au convention libérale tenait « 
Ottawa. ”

“ Le convention libérale — Sir 
Lomer (îouin (nu gauche) et 
Premier Martin de Sas hate he- 
wan. ”

“ Le convention libérale — 
L’hon. Rodolphe Lemieux. M. P. 
(au gauche), et Thon. Raoul Dan- 
durand, sénateur, Montréal, au 
droit. ”

" Les deux fils bien aimés du 
Nova Scotia — A gauche au droit 
on H'. S. Fielding, sa nom etnil 
juxtaposé en nomination pour 
le honneur dn f tar II liberale et 
qui recevait heaneouji de voles. 
//ou. George H. Murray, qui élail 
son successeur comme Premier 
de Nova Scotia. "

" La liberté de la ville de Edin­
burgh conferrait sur Son Altesse 
le Prince de Galles ét Edinburgh 

Le Prince musait à an vieux 
guerrier du Crimée Sergt. G. 
Muir, (King’s Owen Scottish Bor­
derer*), âgée 8(i. ”
Cela ne vient Ui de Toronto ni de 

Hamilton, mais bien de Montréal et 
des bureaux du Standard. Tout le 
monde, hier, a pu lire ces formida­

bles exemples de “Parisian French'’ 
au bas des photogravures qui il­
lustrent. dans le journal à images 
de M. Hugh Graham, les événe­
ments de la semaine. On a rare­
ment mieux fait, même dans les 
coins le* plus “ cultivés ” de l’On­
tario, et nous ne serions pas sur­
pris d’apprendre que le bonhomme 
qui a pondu cela entretient le plus 
profond mépris pour le “ Quebec 
jialois

Chose singulière, ers horreur* 
voisinent avec des légendes fort 
correctement traduites.

0. H.

NOTRE ABONNEMENT
On peut s’abonner au Devoir, 

édition quotidienne, service par la 
poste, hors de Montréal et de la 
banlieue, pour 40 sous par mois. 
$1 pour trois mois, $4 par année, 
à condition de payer son abonne­
ment d’avance. Cette offre vaut 
pour le Canada et les Etats-Unis ------------ $--------- -

“THE BIRTHRIGHT”
Arthur Hawkes, journaliste «an­

glo-canadien bien connu, analyse 
dans cet ouvrage la situation pré­
sente du Canada, du poiM de rue 
impérial et aussi quant à la quer,- 
lion des langues. L’ouvrage, qui a 
plus de 400 pages, grand format, 
est imprimé sur papier fort et relié 
en toile. Il se vend $3, plus 26 sous 
par la poste, envoi recommandé. 

■ Un peut sc le procurer au Devoir.
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LETTRES AU 
“DEVOIR”

' Nous ne publions que des lettres 
■ignées, ou des communications ac­
compagnée-, d’une lettre signée, avec 
adresse authentique.

Les correspondants anonymes s’é­
pargneraient du papier, de l’encre, 
un timbre-poste, et à nous une perie 
de temps, s’ils voulaient bien en 
prendre note définitivement

A PROPOS DE
REFORMES

Monsieur le Directeur,
La lutte entreprise pour favoriser 

la bonne administration et le pro- 
près de la ville ne laisse pas indif­
férent votre intéressant journal; car 
les effets regrettables de la spécula­
tion rétrograde réclament le réveil 
et l’union des contribuables sou­
cieux de leurs intérêts pour remé­
dier à l’état de choses actuel.

Différentes ligues et sociétés de 
bienfaisance, avec l'encouragement 
des citoyens libres, se dévouent pour 
améliorer la situation: elles étu­
dient leurs spécialités, savent ce 
t/u’elles veulent et le font savoir aux 
pouvoirs législatifs.

C’est ainsi que les autorités reli­
gieuses et les célébrités médicales 
de tous les pays élèvent la voix con­
tre les terribles ravages de la pros­
titution, gui attriste les foyers et en­
gendre souvent la désunion dans les 
faillites qui souffrent des égare­
ments de leurs membres.

C’est pourquoi nous voudrions 
que les gouvernements se fassent 
des revenus par d’autres moyens 
qu’en protégeant directement ou in­
directement les lupanars, les estami­
nets, les tripots ou autres endroits 
ruineux dont se plaint le publie.

Il est dit que nous ne ferons ja­
mais assez pour lutter contre lu tu­
berculose. la mortalité infantile et 
les effets désastreux des narcotiques 
dangereux pour l’avenir de notre 
race, surtout administrés aux en­
fants sous forme de sirops calmants 
si terriblement compromettants 
pour leur constitution. Mais il est 
aussi d’une grande importance de 
poursuivre énergiquement la lutte 
contre l’alcool et Its maux véné­
riens que des influences occultes 
semblent parfois propager.

_ Il importe de protéger les enfants 
dès citoyens de notre ville, comme 
les soldats que ie gouvernement 
américain, en jugeant la suppres­
sion des occasions bien supérieure 
o la réglementation, a voulu prolé­
ger en France contre l’avarie, en 
chassant les lupanars hors des limi­
tes des districts occupes, pour orga­
niser des recréations salutaires, sal­
les d’amusements gaies et conforta­
bles, gymnases, billards, livres, re­
vues et autres distractions, avec un 
succès évident, pour remettre les 
braves jeunes gens en bonne santé 
« leurs parents, suivant une décla­
ration mémorable du président déjà 
citée dans volve progressif journal.

Quand la grande majorité des pri­
sonniers attribuent leur emprison­
nement ù la boisson et aux maisons 
de désordre,, l’idée émise de tolérer 
les lupanars, foyers d’infection, dont 
les revenus provenant des amendes 
serviraient à combattre l’épidémie, 
ressemblerait, selon bien des ci­
toyens, au procédé de certains pré­
tendus onemuseir- ■ en vendant 
des poisons, recommanderaient ù 
leurs );rnts s’ils n’éprouvent pas 
de soulagement d’augmenter la dose.

Suivant d’autres, cela ressemble­
rait à placer le commerce de la co­
caine, de l’opium on autres drogues 
dangereuses sous le contrôle d’un 
trust connue celui des sojritueux 
avec des ■•■'o'ertcurs attitrés, au 
courant dns cadeaux, et une inspec­
tion souvent illusoire, avec des lun­
dis du vice iiour en faciliter la veil­
le au lieu de la prohiber complète­
ment pour protéger l'avenir de no­
tre race nui a déjà subi assez d’us- 
sants, surtout de lu part de l'alcool.

\ ous préférons le projet de l’tn- 
lervention notre admirable cier­
ge pour recoirtinundcr à leur départ 
de la compagnie et à leur arrivée à 
la ville les filles sans protection sul- 
fisante pour les placer dans des 
maisons conve'iuibles, comme Le 
Foyer ou autres institutions sembla­
bles, où les pal,unis savent s’adres­
ser pour des par.ion ne s fiables, au 
lieu de tomber dans les filets des. 
agents des maisivis de désordre.

La grande majorité des citoyens, 
croyons - nous, voudrait l’épura­
tion de la ville en supprimant les 
lupanars, an moyen d’une police 
bien organisée, choisie en dehors 
du patronage; tartdis que d'autres 
seraient en faveur de la séparation 
des maisons de prostitution; de sor­
te qu’un quartier, •où notre nationa­
lité pourrait être en majorité, servi­
rait de refuge au vice dont les logis 
loués à des nri.r excessifs, pour sa­
tisfaire une spéculation diabolique, 
pourraient appartenir à des gens ri­
ches qui auraient leurs somptueuses 
demeures dans d’autres divisions 
éloignées des abattoirs et des dêpo- \ 
loirs.

Quant aux salles de danse

LES ACADIENS
A VERDUN

• ■ ■ -

NOS FRERES DU PAYS D’EVAN- 
GELIRE CELEBRENT LEUR 
FETE NATIONALE, DANS LA 
VILLE VOISINE. — MESSE, 
BANQUET ET DISCOURS. — 
HOMMAGES A MGR RICHARD.

Les Acadiens de Montréal sont 
allés, hier matin, à Verdun, célé­
brer leur fête nationale, l’Assomp­
tion de la Siitnte Vierge.

La cérémonie a commencé par 
une messe célébrée par M. l’abbé 
Lafortunc, pendant laquelle les 
Acadiens et les Acadiennes des suc­
cursales “ Abbé Gasgrain ” et “Jac­
ques et Marie ” ont fait la sainte 
communion.

A l’évangile, Mi»r Richard, qui 
est d’origine acadienne, a souhaité 
la plus cordiale bienvenue aux vi­
siteurs, leur rappela en quelques 
mots les vertus de leurs ancêtres et 
leur faisant scs meilleurs souhaits 
de bonheur et de prospérité.

M. l’abbé Primeau, vicaire, a pro­
noncé ensuite le sermon de cir­
constance. Les Enfants de Marie de 
Verdun ont- interprété un beau pro­
gramme musical.

Après la messe, les Acadiens, au 
nombre d’une centaine, se sont ren­
dus à la sacristie, où M. J. V. Ri­
chard, président de ],ï succursale

Abbé Gasgrain ”, sc faisant l’in­
terprète des sentiments de ses con­
citoyens, a lu à Mgr Richard, leur 
aumônier, une magnifique adresse, 
et lui a ensuite présenté, une belle 
ceinture, insigne de sa dignité de 
Prélat domestique.

Mgr Richard, touché de cette 
marque d’estime, a répondu en ter­
mes appropriés, puis a invité scs 
compatriotes à se rendre dans la 
grande salle du soubassement de 
l’église où les attendait un excel­
lent goûter.

Pendant ccs agapes fraternelles, 
on a porté plusieurs santés, entre 
autres celles du Pape, de Mgr Ri­
chard et du peuple acadien.

Mgr Richard, M. J. V. Richard, 
président, M. le Dr Ancoin, M. Ar­
senault et plusieurs autres ont ré­
pondu à ces différentes santés par 
d’éloquents discours où dominait 
la note religieuse et patriotique. M. 
J. V. Richard, président de la suc­
cursale “ Abbé Gasgrain ”, et M. le 
Dr Aucoin, ancien président, arri­
vant de Moncton connue délégués 
à la convention île la société l’As­
somption, ont été heureux de ra­
conter leur voyage dans le pays de 
leurs ancêtres et le fructueux résul­
tat de la convention où M. l’abbé 
Philippe Bourgeois, docteur en 
théologie et curé d’Adamsville, a 
été élu président de la belle société 
de l’Assomption.

Mgr Richard en a profité pour 
dire aux Acadiens qu’il avait reçu 
avec beaucoup de plaisir, mercre­
di dernier, le 13 août, un télégram­
me de félicitations de la société 
l'Assomption, en convention à 
Moncton.

On a donné ensuite lecture de 
l’article suivant, publié dernière­
ment dans YEvangéline, journal 
national des Acadiens :

Hommage et félicitations à Mgr 
Richard, curé de Verdun.

“ La bonne nouvelle nous est ar­
rivée officiellement que le dévoué 
curé de Verdun vient d’être nommé 
prélat domestique.

“ Verdun est un peu le coeur de 
la petite colonie acadienne de 
Montréal. C’est là que l’on célèbre 
chaque année l'Assomption. C'est 
là également le presbytère des prê­
tres acadiens qui visitent Mont­
réal en passant par celui du Mile 
End. 11 est difficile, croyons-nous, 
de trouver un prêtre plus fier de 
son titre d"Acadien et plus hospita­
lier pour tout le monde...

“ VEvangeline, qui a l'honneur ! 
de le compter parmi ses amis, est 
très heureux de voir le noble cou- ( 
ronnement (le cette carrière saeer-j 
dotale, commencée à Verdun, il y 1 
a vingt ans, avec un petit groupe 
de familles ouvrières, devenu une 
des belles paroisses de Montréal 
avec une organisation parfaite et 
toutes les oeuvre.; paroissiales que 
sait créer le zèle d'un curé comme 
Mgr Richard.

“ Honneur et félicitations à no­
tre deuxième Monseigneur Ri­
chard ! ”

Après tous ces discours et ccs 
deux échanges de voeux, de bon­
heur et de prospérité, les Acadiens 
sc son! dispersés en emportant un 
agréable souvenir de leur fête na­
tionale êt en se promettant bien, 
sur la gracieuse invitation de Mgr 
Richard, de retourner l’année pro­
chaine, à Verdun jouir encore une 
fois de la douce et cordiale hospi­
talité du distingué prélat.

DES EMPLOYÉS
EXIGEANTS

LES 177,000 CHAUFFEURS ET VA­
LETS D’ECURIE DES CHEMINS 
DE FER AMERICAINS ET CANA­
DIENS VEULENT DE BONS S.4- 
LAIRES.
Cleveland, 18. — Les 177,000 

chauffeurs et valets d’écurie des 
chemins de fer américains et ca­
nadiens réclament une augmenta­
tion de salaire qui varie de trente- 
cinq à soixante et cinq pour cent. 
Les chauffeurs demandent aussi 
que dans les locomotives qui brû­
lent 200,000 livres de charbon et 
plus, on se serve d’instruments pour 
transporter le charbon dans les 
feux et qu’on emploie deux chauf­
feurs.

L’échelle des salaires pour les 
chauffeurs et les aides dans les 
trains de voyageurs sera de $6.50 
par jour de 100 njilles ou moins ex 
cepté dans les cas où on se sert de 
locomotives Mallet, alors qu’on de­
vra payer $7.50. Le temps supplé­
mentaire pour les trains de voya­
geurs sera compté de la manière or­
dinaire et d’après une vitesse de 20 
milles à l’heure.

Les chauffeurs dans les convois 
de marchandises lorsqu’on se sert 
de locomotives consumant moins de 
200,000 livres de charbon devront 
être payés $6.50 et $6.80 pour les 
locomotives qui consument plus de 
200,000 livres. Ccs prix sont pour 
une journée de 100 milles, à une 
vitesse de 12 milles à l’heure. Les 
chauffeurs et les aides employés 
dans les trains locaux, dans les 
trains de marchandises rapides et 
dans d’autres trains du même genre 
recevront 50 sous par 100 milles ou 
moins en nlus du salaire ordinaire 
des chauffeurs des trains de mar­
chandises.

Les chauffeurs employés dans les 
convois de réparations, sur !es 
déblayeurs de neige et dans les au­
tres convois non classifiés, seront 
payés sur l’échelle du salaire des 
employés des convois de marchan­
dises et d’après le type de ’ocomo- 
tjve employé.

Les chauffeurs et les aides em- 
nloyés dans les cours de chemins de 
fer seront payés *6.50 par journée 
de huit heures ou moins, excepté 
lorsqu’on se servira de locomotives 
Mallet, alors que le salaire sera de 

•cf).80 par jour.

AVIATEURS PRISONNIERS 
AU MEXIQUE

Marfa, Texas, 18. — Des lettres 
venant du lieutenant Paul H. Davis 
et du lieutenant Harold G. Peterson, 
aviateurs de l’armée américaine, por­
tés disparus depuis dimanche der­
nier, ont été reçues ici aux quar­
tiers généraux militaires.

Une des lettres dit qu’ils sont dé­
tenus par des bandits, quelque part 
au Mexique, et que leurs bourreaux 
exigent $15,000 de rançon pour 
qu’ils les remettent en liberté. On les 
menace de mort si la rançon n’est 
pas payée.
LA NOUVELLE EST OFFICIELLE

Marfa, Texas, 18. — Un rapport I 
officiel fut émis par les quartiers | 
généraux de l'armée de Marfa, hier 
soir, signé par le brigadier général 
James B. Erwin, commandant du dis­
trict, annonçant que le major L. A. 
Lawton, commandant du corps d’a­
viation de Fort Bliss, a reçu un mes­
sage de deux aviateurs disparus di­
sant qu’ils ont été capturés et fait 
prisonniers par des Mexicains qui 
exigent une rançon de $15,000.

La rançon doit être payée le 18 
août, aujourd’hui, au dire du messa­
ge.

LE GÉN. CURRIE 
A MONTRÉAL

IL S’A FAIT QUE PASSER ET EST 
PARTI POUR OTTAWA.—PRO­
GRAMME DE LA RECEPTION 
OFFICIELLE QUI A LIEU JEU­
DI. — LA RECEPTION A HALI­
FAX.

UN EX-PRÉSIDENT
FUÎT SON PAYS

Kingston, Jamaïque, 18. — Frede- 
rico Tinoco, qui a abandonné il y a 
quelque temps, la présidence du 
Costa Rica et qui a fui ce pays, est 
arrivé ici aujourd’hui à bord du na­
vire "Zacnpa”, en route pour l’Euro- 
pe. H a déclaré que plusieurs tenta­
tives avaient été faites pour l’assas­
siner et que son frère José, ministre 
de la guerre, est tombé sous les bal­
les d'un assassin, la veille de son 
départ. Le président est accompa­
gné de toute sa famille et de la veu­
ve de son frère.

rl des donzelles, parasites des 
de nuit.

universités et des écoles les maisons 
... Ide désordre, ainsi une de débarras-

__ ! srr les mes environnanfes des liber-qnes. ou des personnes en bonne J j
santé avant d’y entrer en sortent
poitrinaires pour avoir cédé aux in-\c<,,, . . i
citations d’agents et d’amwnrcs ré- 11 'aut ae* distractions saines et I 
prchensiblcs. pourquoi les mitorl- f>rs anwsemenls salutaires, favorn- 
tés médicales et tes sociétés dr pro- ',,,rs mr dindes sérieuses, si la inc- ( 
lection ne demanderaient-elles pas i ,rn/>o/e veut attirer la jeunesse élu- \ 
leur suppression ? dinnte et laborieuse par l'excellence

Aussi, il importe d'éloigner dc'.\rlr s<"' "«’L0»* d'éducation. Les an- ' lorités accordent de temps à autre I
l'autorisation pour des jours de I 

I contribution populaire, tag days, 
en favear d'oeuvres recommanda- 
h/cs. pourmtoi la lutte contre /'«/- 

! eoolisme et lu débauche ne iirofite-l 
j ruit-ette pas d’un permis semblable? | 
j II ne suffit /mis de faire diversion | 
j à la situation actuelle, en deittnn-1 
idanl des réglements nouveaux; nuits, 
de faire observer d'abord les an- 

I riens, par exemple, d'empêcher 
! l'emploi des enfants d'un âge prohl- 
| hé dans les manufactures, ainsi que 
j l'usage, par ces jeunes sujets, de la 
cigarette et la fréquentation des ci-

CEUX QUI PAIENT 
LOYER GASPILLENT 
DES VALEURS ACTIVES
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»*■* de bâtir rl de payrr pour 
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mpnt farilr dp Mardi. Tout l’ar- 
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gratuite».

march trust;,, ttr...
(Département de l’Intmeuhla) 
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LA PROHIBITION
__ A STE-R0SE

Ste-Rose, LS. La prohibition 
complète est maintenant à Ste- 
Rosc. Le vote :i été pris sur cette 
mesure, vendredi et samedi der­
niers. Sur 274 électeurs, lu prohibi­
tion a eu une majorité de 13 voix.

Un commencement d'incendie, 
qui aurait pu être des plus ronsé- 
quents, a éclaté, samedi après-midi, 
dans une grange, propriété de M. 
Elie Desjardins, boulanger. Les dé­
gâts sont plutôt légers, grâce au 
dévouement des volontaires et au 
bon fonctionnement des machines 
à incendie de la municipalité.----------- m-----------

TOUTE UNE
FAMILLE TUEE

Cleveland. 18. Sept membres de 
la famille Trainor, le père, la 
mère, quatre garçons et une fille, 
c| une femme parente des Trainor 
ont été tués instantanément, par 
un convoi du New-York Central, 
qui a frappé l’aut nuobilc des Trai­
nor. à un passage à niveau, près de 
West Springfield, l’a., alors que la 
famille revenait d'Frié.

Le lieutenant général sir Arthur 
Currie et son état-major sont arri­
vés à Montréal, ce 'matin, par 
l’“Ocean Limited”. Il n’y a pas eu 
de réception à la gare parce que 
le général Currie est obligé de se 
rendre immédiatement à Ottawa 
pour y rencontrer les autorités mi­
litaires. Un wagon particulier a été 
mis à sa disposition à Halifax et a 
été attaché au convoi régulier. Le 
général Currie et tout son état-ma­
jor y avaient pris place. Le briga­
dier général Armstrong et un grand 
nombre d’officiers des quartiers 
généraux et plusieurs amis person­
nels du général sont allés le saluer 
à la gare et sir Arthur Currie est 
parti vers midi pour se rendre 
dans la capitale. La réception offi­
cielle n’aura lieu que jeudi pro­
chain.

Voici, à cet effet, ce qui a été 
publié hier, par le brigadier géné­
ral Armstrong, qui agit comme 
commandant du district. On con­
naît déjà la route que suivra la pa­
rade qui aura lieu ce jour-là. Voici 
Tordre qui sera suivi :

Trois voitures de la brigade du 
feu ; un détachement de la police 
en motocyclettes ; huit hommes de 
police à cheval ; un officier à che­
val ; la fanfare de la 4e Garnison; 
une garde d’honneur. Le lieutenant- 
général sir Arthur Currie ; le bri­
gadier-général Armstrong ; l'état- 
major des quartiers généraux de la 
milice à Montréal ; la milice acti­
ve. Les représentants de la ville 
en autos : Son Honneur le maire 
de Montréal et le président de la 
Commission administrative et les 
membres des comités de réception.

Le contingent des troupes d’ou­
tre-mer ; le major-général sir Fre­
derick Loomis commandera ses 
troupes.

La Ire brigade ; le brigadier-gé­
néral Doods, commandant; la fan­
fare du 3e régiment, un détache­
ment de la cavalerie, l’artillerie ca­
nadienne, l’artillerie de siège, les 
ingénieurs et un détachement d’a­
viateurs.

2e Brigade : le brigadier-général 
McCuaig, commandant, la fanfare 
et les cornemuses du 5e régiment, 
!e hata>lIon, le 42e bataillon, 
le 73e bataillon.

3e Brigade : le brigadier-général 
Meighen, commandant, la fanfare 
des Grenadiers, le 14e bataillon, le 
22e bataillon: la fanfare du 65e ba- 
tailldn, le 24e bataillon, le 60 ba­
taillon d’infanterie, le 87e batail­lon.

4e Brigade : le brigadier-géné­
ral Draper, commandant, un déta­
chement du “Princess Patricia”, le 
5e carabiniers à cheval, un déta­
chement de mitrailleurs, un déta­
chement d’ingénieurs, un détache­
ment de cyclistes*, un détachement 
de forestiers, un détachement de 
services auxiliaires, quelques offi­
ciers et soldats du corps médical et 
du corps dentaire, un détachement 
du corps des vétérinaires, un déta­
chement des employés postaux mi­
litaires et les chapelains.

Plusieurs autres détachements 
non. mentionnés ici défileront aus­
si dans la parade qui se terminera 
par six policiers à cheval.

LA RECEPTION A HALIFAX
Halifax, 18. — Le général Currie 

est arrivé à Halifax aux premières

LES COURRIERS
_ _ _ RETARDES

Londres, 18. — La transmission 
des courriers retenus pendant la 
guerre par le censeur des postes 
sera terminée le 30 août, a annon­
cé le War Office. Elle a été retar­
dée parce qu’elle aurait aidé les 
Allemands dans leurs plans militai­
res et navals, augmenté leurs res­
sources commerciales et financiè­
res ou contribué au succès de leur 
propagande politique et commer­
ciale.

On ne s’occupe de ces courriers 
en retard que depuis le 25 juin. On 
estime que 360,000,000 de pièces 
ont été examinées durant la guerre 
et que 1,300,000 ont été retenues, 
dont 592,500 ont été remises ré­
cemment. Environ 153,000 pièces 
de celles qui avaient été gardées 
venaient des Etats-Unis ou y étaient 
adressées. Toutes les lettres res­
tantes qui sont venues de la Gran­
de-Bretagne ou y étaient destinées 
seront détruites, sauf les lettres ou 
colis contenant des articles de va­
leur ou des documents d’importan­
ce.

Quant au courrier étranger qui a 
élé reçu en Angleterre, on a décidé 
de soumettre à un Tribunal l’esti­
mation des pièces renfermant des 
marchandises, des valeurs et d’au­
tres billets d’importance finan­
cière. La correspondance privée 
financière et commerciale sera re­
mise. D’autres lettres privées se­
ront tout simplement détruites, vu 
les frais très élevés d'un nouvel 
examen.

LES B0LCHEVISTES
EN DEROUTE

Londres, 18. — Plusieurs batail­
lons bolchevistes ont été mis en 
déroute grâce à la nouvelle con­
tre-offensive de l’armée russe du 
nord-ouest, le long de la rivière 
Luga au sud-ouest de Pétrograd, 
suivant des dépêches d’Helsingfors, 
datées de mercredi. Les forces des 
soviets ont aussi laissé un grand 
nombre de prisonniers et perdu 
des pièces d’artillerie et des muni­
tions. Sur la rive occidentale de la 
Luga, dans la région orientale de 
Narva, les troupes antibolchevistes 
ont occupé Alexandroffskaia Yor- 
ka. A Test de Pskaw, au sud de 
Narva, d’autres détachements d’an- 
tiboicheviki ont attaqué le front 
ennemi et capturé 500 prisonniers.

Tout un régiment bolchevik se 
serait livré aux Esthoniens près de 
Podzevy.

L’agence Reuter a appris que la 
position du gouvernement bolche- 
viste en Russie devient de plus en 
plus précaire. Les événements de 
Budapest et la chute dramatique de 
Bêla Kun ont abattu le moral et la 
confiance parmi les bolchevistes. 
Des conférences de tous les grou­
pes ont été convoquées par Lenine 
et par Rakovsky pour avoir lieu 
respectivement à Moscou et à 
Kiev, afin de prendre les mesures 
nécessaires pour raffermir le ré­
gime soviètaire.

Les troupes bolchevistes sont 
harcelées par l’armée de Denekine 
qui a déjà atteint la ligne s’éten­
dant au nord de Pottava, tandis 
que quelques révoltes bien organi­
sées de paysans commencent une 
offensive pour briser l’encercle­
ment tenté au delà de Rovlo.

------------*------------

SANS NOUVELLES
DU “GOLIATH”

(Service de la Presse Associée)
Paris, 18. — On se demande ce qui 

est advenu de l’aéroplane géant le 
“Goliath”. On n’a pas encore eu de 
nouvelles de son arrivée à Dakar, 
dans le Sénégal. Samedi matin, à 3 
heures 30, on annonçai1 qu'il passait 
au-dessus de St-Etienne, à 500 mil­
les de Dakar. Il avait alors accompli 
la partie la plus périlleuse de sou 
voyage, ayant traversé le Sahara.

DES ESCARMOUCHES AU 
MAROC

(Service de la Presse Associée)
Paris, 18. — Les troupes du Ma­

roc, sous le commandement de leur 
chef Reisuli, ont tiré sur un contin­
gent de soldats espagnols. Douze sol­
dats ont é*é tués et un nombre con­
sidérable ont été blessés. Les Espa­
gnols ont cependant réussi à se sau­
ver.

On dit que Reisuli est à construire 
un vaste système de retranchements 
entre Tanger et Tetouan, près de 
Fondiack.

LE PRINCE FEYÇAL 
A PARIS

A

(Service de lu Presse Associée) 
Paris, 18. — Le prince Feyçal, le 

fils d’Hussein Ben Ali, roi du Hed- 
jaz, s’embarquera à Beymouth au­
jourd’hui pour venir à Paris. Il vien 
tira reprendre sa place comme chef 
de la délégation arabe.

La presse de France dit que le 
prince n’est pas satisfait du règle­
ment des questions de Syrie et de 
Perse.

M. AMABLE PROULX, 
IMPRIMEUR DU ROI

(De notre correspondant) 
Québec, 18. — M. Amable Proulx, 

imprimeur, de cette ville, et depuis 
quelques mois attaché au départe- 
menl de l’imprimeur du roi, vient 
d’être nommé officiellement impri­
meur du roi en remplacement de M. 
F. F. Cinq-Mars, démissionnaire.

L’LSPeiGNS ET LA
LIGUEDES NATIONS

Madrid, 18. — Le roi Alphonse 
XIII a signé aujourd’nui la loi auto­
risant l’adhésion de l’Espagne au 
pacte de la Ligue des Nations com­
pris dans le traité de Versailles où 
il est parlé de l’organisation du tra­
vail, clause qui fut aussi acceptée 
par l’Espagne.

m. sifïonTôttawa
Ottawa, 18. — M. A. L. Sifton, mi­

nistre des douanes, qui avec }1. Do­
herty était à Versailles, est arrivé à 
Ottawa samedi soir.-----------«-----------

SUR LES ENFANTS
Le Petit Monde ne traite que des 

enfants, mais n’est.pas écrit uni­
quement pour les enfants puisque 
c’est un recueil de billets du soir 
publiés dans le Devoir par notre 
confrère Dupire. Ça n’est pas non 
plus un traité de puéricülture.

La première édition s’enlève ra­
pidement. Il reste moins de cinq 
cents volumes en dépôt.

On trouve le Petit Monde dans 
toutes les lionnes librairies, au De­
voir et à l'Action française, à 50 
sous l’exemplaire, 5 sous de plus 
par la poste. On peut adresser les 
commandes à l’auteur, mais toutes 
les commandes en quantités seront 
remplies avec les réductions usuel­
les, par l'Action française, immeu­
ble de la Sauvegarde, Montréal.
LES BÔLCHË*v1KÎ

D'ODESSA

hier, après avoir 
sur le “Caronia”

de la ville 
leur tête, se 
pour souhai- 
eommandant

heures du jour, 
fait la traversée 
dp la ligne Cunard.

t Plusieurs citoyens 
d’Halifax, le maire à 
sont rendus au-quai 
ter la bienvenue au miuiiu
des troupes canadiennes en France 
et en Angleterre. Le générai Cur­
rie n est demeuré que très peu de 
temps dans la ville d’Halifax mais 
on a eu le temps de lui présenter 
une adresse de bienvenue. Un grou- 
pe de dames a présenté un bouquet 
a lady Currie qui accompagnait 
son mari. Le lieutenant-général 
Lurrie est parti immédiaiement 
dans un wagon particulier pour re­
tourner à Montréal et de là à Ot­tawa.

D’AUTRES ÉMEUTES 
CHICAGO

NOUVELLES USINES 
AUX TROIS-RIVIERES
(De notre correspondant)

Les Trois-Rivières, ! 8. — On nous 
annonce officiellement que la Inter­
national Paper a commencé les tra­
vaux d’excavation, ce matin, pour la 
construction de ses usines, rue Hem­
lock, sur les <errains de la St. Mau­
rice Lumber Co, affiliée à la Interna­
tional Paper Go., dont M. Rob. Grant 
est le gérant aux Trois-Rivières. La 
compagnie doit dépenser, nous dit- 
on, de trois à quatre millions de dol­
lars pour ces constructions, dont la 
structure sera tervpinée en décem­
bre prochain.

Les machineries seront placées cet 
hiver dans les cinq différentes bâ­
tisses. Quah-e ingénieurs de la com­
pagnie sont en notre ville, dont M. 
Ransen, qui a construit les moulins 
de la Laurentide Go., à Grand'Mère. 
Au delà de 3,000 hommes seront em­
ployés à ces immenses constructions 
et 800 hommes pour la construction 
de la fabrique de pulpe, papier et 
sulphate.

GUILLAUME DEVIENT
PROPRIÉTAIRE

Utrecht, Hollande, 18. — L’ancien 
empereur Guillaume, qui a vécu à 
Amerongen depuis son arrivée en 
Hollande, a acheté la propriété et 
la maison de Doom, au village du 
même nom, près d’Utrecht. La pro­
priété appartenait à la baronne de 
ïoaufort. Elle se trouve é cinq mil­

les environ d’Amerongen.

EPIDEMIE E l CHINE
Pékin, 18. — Le choléra fait de 

ppmbrçuscs ,vie.tqn«£,dap£ plusieurs 
régions de la Chine, à. Shanghai, 
Dairen et Tien-Tsin, ôû l'infection 
a causé plusieurs iports.

L’épidémie apparût à Lang-Fang, 
près de'Pékin, ou elle fit mille vic­
times.

(Service de la Presse associée) 
Londres, 18. — Les Bolcheviki 

ont été repoussés d’Odessa, l’en­
droit le plus important de la mer 
Noire par la population de la ville, 
disent des dépêches envoyées au 
“War Office”.

On dit que toutes les troupes so­
viet sont à évacuer Kiev et toute 
l’Ukraine.

“Envoyez des fleurs”
CELA NE VOUS COUTERA PAS CHER

fO

Angle Ste-Catherine et Gny 
Maison à Québec. 9 rue St-Jean.

Décès
LEFEBVRE. — A St-PHHippe «le Laprairic 

rst décédé, le 1(1 août 191!), à l’âge de (1S 
ans, Maximilien Lefebvre, cultivateur, 
époux de feu Marie liruncnu. Les funé­
railles auront lieu mardi, le 19 courant, 
à 9 heures :i(). après l’arrivée du train, à 
l’église de St-Philippe de Lapruirlr, et 
l’inhumation au cimetière paroissial. Pa­
rents et amis sont priés d’y assister sans 
autre invitation.

PREVOST. — A St-Vineent de Paul, le 10 
août 1919, à l’âgé de 72 ans et 11 mois, 
est décédé Emery Prévost, ancien mar­
chand de bois. Les funérailles auront lieu 
mardi, le 19 courant. Le service sera cé!é- 
hré à 10 heures, il lï-gi.se de St-Vinc.nt 
do,Paul, et l’inhumation aura lieu au ci­
metière paroissial. Pqrcnts. et amis, sont 
priés d’y assister sans autre invitation.

Tomates! Tomates!
Meltez vos tomates en conserve avec,notre appareil

UTILITY et notre PROCÉDÉ
Nous vous fournirons les boites de ferblano, étiquettes, etc. au prix du gros.

FAITES DE L’ARGENT
Nous prendrons tout ce que vous ferez, d’ici au 15 septembre 

a un bon prix, paye sur livraison.
Ecrivez immédiatement à

L’ASSOCIATION CANADIENNE DES CONSERVES 
DOMESTIQUES, LIMITEE,

18 ST-ALEXIS, MONTREAL. Tél. Main 8165.

Chicago, |8. )){.«; émeutes au
cours desquelles quelques coups de 

j feu ont été tirés, sc sont produits I 
hier soir, à la .suite d’une grève de 
garçons de restaurant. La police est 
intervenue à trois reprises différen­tes.

DE PASSAGE A QUÉBEC
) Denotre correspondant) 

Québec, 18. — La duchesse de De­
vonshire est arrivée à Québec hier 
après-midi, en compagnie de lady 
Dorothy Gavcnilish.de MlleEgerton 
et du capitaine MacMillan, A.D C. Le 
gouverneur général est attendu de­
main de Saint-Jean, où il est allé re­
cevoir le prince de Galles, et le parti 
vice-royal restera à Québec jusqu'a­
près lu visite du prince.

TROIS PERSONNES TUÉES 
DANS UN ACCIDLNT ,

Burlington, 18. — Trois person­
nes ont ete tuées par un convoi du 
Xermont Central, à un passage à ni­
veau de Jonesville. Les victimes, qui ! 
sc trouvaient en automobile, sont 
John Miles et sa femme, d'iliinling- 
•jon, et G. R. Smith, de Saint-Alhan.
1 ingénicur-mèeunielcn de la loco­
motive du train.

nemas souvent considérés comme 
agents de ta criminalité infantile. 
Pour ce gui est des orphelins, il y 
«, paratt-lt, des cas où leurs tuteurs 
céderaient volontiers leurs droits 
aux directeurs des sociétés dr bien­
faisance on dei patronages pour 
leur assurer une meilleure profcc- 
tton,

If s'aait, en rciittdifwt aux nuwx 
qui affligent TbanumUé, de favori­
ser le bien des familles et l’avenir 
de noire pays.

ÇN CITOYEN.

A COSTA-RICA
Managua, Nicaragua, 18. —- D’a­

près des informations (tue Ton ob­
tient ici. les révolutionnaires du 
Costa Rica veulent le rétablisse­
ment du gouvernement constitution­
nel tel qu'il existait avant le coup 
délai qui a causé la chute du gou­
vernement de Lafredo Gonzales, en 
janvier 1917.

RÉVOLUTIONNAIRES
__ DÉFAITS

San Salvador, 18. •— Un communi­
qué nu palais national à Teguclgaipn, 
capital du Honduras, dit que Te gé­
néral Gallx n nltafpié les révolution* 
naires retranchés sur les hauteurs 
du Rio I.e Basale et les a complète­ment défaits.

LE RETOUR

UN POSTE DE TÉLÉ­
GRAPHIE SANS FIL

Paris, 18, — Le nouveau poste de j 
télégraphié sans fil qui doit être éri­
gé a Croix d’Hins, nrès de Bor­
deaux. aura une circonférence d’on- j 
des hertziennes très vaste, annonce ; 
VFrceltior. fie sera un des postes de 
télégraphie le plus puissants nul 
momie. On pourra v envoyer 72,000 ! 
mots par jour et les messages iront i 
dans toutes les colonies françaises 
du globe terrestre.

ï

DE PERSHING
'ut ‘T*’ — Avant de partir pourM Italie, samedi soir, le général John 
J. Pershing, commandant en chef 

| des années américaines en France, 
a dit aux journalistes, qu’il s'attend 
de partir pour l'Amérique, vers le 
1er septembre.

M. ROBBIE MARIE
Vancouver, C. B„ 18. — M. James 

\A. Robb, whip du parti libéral et dé- 
I puté d’Hiintingdon, a épousé, same­
di matin. Mme Mary Elisabeth M'al­
lie, do Valleyfield, nrovlnrr de Qué- 

j bec, autrefois de Maple Bay, lie de 
' Vancouver.

M. et Mme Bobb resteront Ici pour 
quelque temps avant de retourner à 
leur résidence do Valleyfield.

RIXE E « SAXE
——..................

Berlin, 18. — Huit officiers et I 
quinze soldats ont été tués et six of- J 
fieiers et 85 soldats ont été blessés I 
au cours d'une rixe qui a eu lieu la 
semaine dernière à Chcmnüt en 
Saxe.

lai foule a essayé d'empêcher l'in- 
hiimntion des cadavres et n voulu 
arracher des magasins les tributs | 
floraux.

UN ALBUM DE
M. J. CHARLEBOIS

Nous accusons réception d’un non- ; 
vel album de caricatures de M. J. j 
Gharlcbols, qui a pour titre la prohi- i 
hition. L'album est maintenant en ! 
vente chez les libraires e» dans phi-l 

i sieurs dépôts de journaux.

W

*

C est le services
qui compte

Nus nombreux clients 
en sont satisfaits.

Vous le serez vous aussi.

Vos J
travaux d’impressions

de la simple carte d’affaires nu 
catalogue le plus volumineux,

Confiez-les à des experts 
en art typographique.

Nous possédons un atelier complet 
pour lu production de plaquettes, 
brochures, livres, etc. Notre person­
nel fest composé d’experts en réduc­
tion, en traduction, en composiïïon. 
Nos prix sont bns. Estimés fournis 
gratis sur demande.

L’Imprimerie Populaire owo
Editrice du “Devoir” et du “Nationaliste"

43, RUE SAINT-VINCENT.

«
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CALENDRIER
DEMAIN, MARDI, 19 AOUT 1919 
S. JULES, SENATEUR. MARTYR

Lever du soleil, 5 heures 04. 
Coucher du «oleil, 7 heures 92. 
Lever de la lune, 11 heures 33. 
Coucher de la lune. 2 heures 16.

Nouvelle lune, le 25, à 10 heures 43 minu­
tes du matin.

* eiStülSRB HBUflS -f»

DEVOIR
Toutes les nouvelles par nos rédacteurs, nos correspondants et les services de dépêches du monde entier

DEMAIN
PLUVIEUX

maximum et minimum
Aujourd’hui maximum..................................... 77
Même date l’an dernier.......................** ] ' gg
Aujourd’hui minimum................. 55
Même date l’an dernier.. .. ** f# 17

BAROMETRE
8 h. du matiç, 29.90 ; 11 h., 2989. ; 1 h. de1 après-midi, 29.«8.

Organisation militaire
de la police allemande

\

Cela est contraire aux termes du traité — Les 
Allemands comptent que les Alliés ne proteste­
ront pas.

(Service de la Presse associée)
Coblentz, 15. — On dit que la po­

lice allemande sera sur un pied mi­
litaire, ce qui est contraire aux ter­
mes du traité de paix. Dans la ville 
de Cassel, la police a récemment 
complété son organisation sur une 
base militaire. Les hommes de po­
lice portent des casques d’acier et 
des carabines. Ils suivent la discipli­
ne des soldats dans les casernes. 
Des 300 hommes de police de Cassel, 
100 feront partie de la nouvelle or­
ganisation, et les autres entreront 
dans le service civil.

L’exacte proportion de la nouvelle 
organisation de la force policière 
n’est pas encore connue. Cependant, 
ceux (iui observent la démobilisa­
tion de l’armée allemande et sa 
réorganisation pensent que l’orga­
nisation de la colice de l’Allemagne 
sur un pied militaire est très signi­

ficative.
Les officiers américains disent 

que le gouvernement de Prusse doit 
| organiser la force policière à travers 
la Prusse de manière à ce que les 
corps de police soient pratiquement 
des unités militaires qui seront sous 
le contrôle du ministre de l’Intérieur 
et qui, serviraient seulement pour la 
répression des désordres intérieurs. 
Ces troupes ne seront pas comptées 
parmi l’armée que le traité de paix 
permet à l'Allemagne' de maintenir.

Les Allemands disent que quoique 
ces troupes de police ne soient pas 
permises par le traité de paix, les 
Alliés auront assez de sens commun 
pour tolérer cette organisation.

L’organisation de la force policiè­
re de Cassel sur un pied militaire 
prouve que le gouvernement prus­
sien commence à organiser une for­
ce militaire, étant confiant que les 
Alliés ne protesteront pas.

New-Y ork en prend l’habitude
Les trains souterrains sont immobilisés par 

d’une grève de 14,000 employés
suite

New-York, 18. — Plus de deux 
millions de personnes ont dû mar­
cher ou prendre les tramways de 
surface ce matin, à cause de la grè­
ve de 11,000 employés de r“nterbo- 
rough Rapid Transit Co.”, qui fait 
b- service des trains souterrains et 
élevés dans New-York et dans la 
banlieue. Ces*employés demandent 
une augmentation de salaire de cin- 
quante pour cent.

L’arrêt du service du transport 
sur les principales artères a causé 
la paralysie complète du trafic dans 
New-York. Les rues commerciales 
de New-York étaient congestion­
nées. Des milliers d’autobus ont 
fait le service du transport ce ma­
tin. Ils étaient remplis à déborder.

Le “New-York Central” a fait 
fonctionner vingt-six trains supplé­
mentaires de dix wagons chacun 
entre Hudson et Harlem. Soixante 
mille • voyageurs additionnels ont 
ainsi fait le voyage par ces trains.

Plus de 6,000 hommes de police

font la garde des propriétés de la 
compagnie. Cet après-midi, il y a 
eu une conférence entre les patrons 
et les employés pour discuter le rè­
glement de la question. M. Nixbn, 
commissaire des services publics, 
espère que la grève se réglera bien­
tôt. * » *

New-York, 18 (Service de la Pres­
se associée). — Le premier incident 
de la grève des employés de l’/nfer- 
borough s’est produit ce matin aux 
usines d’énergie électrique de 17/i- 
lerborough à Iji 74ème avenue. Doux 
Italiens qui sortaient des usines ont 
été entourés par une centaine de 
grévistes oui leur ont demandé s’iis 
avaient travaillé aux usines de la 
compagnie. La police a dispersé les 
grévistes à coups de bâtons.

Les grévistes ont demandé au 
maire Hylen de leur porter la pa­
role ce soir à leurs quartiers-géné­
raux.

Les alliés vont discuter
la situation hongroise

Paris, 18 (Service de la Presse as­
sociée). — La situation de la Hon­
grie sera discutée au conseil suprê- 
inedc la Conférence de la paix, au­
jourd’hui.

\l. A. J. Balfour, le ministre des 
Affaires étrangères d’Angleterre qui 
a visité les champs de bataille de 
France samedi el dimanche, en 
compagnie de signor Fittoni, le mi- 
nistre des Affaires'étrangères d’Ita­
lie, et de M. Frank Polk, le chef de 
la délégation américaine, est retour­
né à Paris ce matin.
L’ARCHIDL’C N’A PAS REÇU DE 

LETTRIi
Budapest, 18 (Service de la Presse 

associée). — L’archiduc Joseph, le 
chef de l’Etal hongrois, a nié qu’il 
ail reçu une lettre de l’ex-empereur 
Charles d’Autriche comme les dé­
pêches l’annonçaient, La lettre don­
nait ordre à l’archiduc de prendre 
le pouvoir en Hongrie et elle le re­
merciait pour les services qu'il avait 
rendus à la dynastie des Hausbourg. 
On dit que cette lettre a été forgée.

L'archiduc a dit qu'il ne pouvait

agir comme souverain mais comme 
régent, dans l’intérêt de l’ex-empe­
reur et de son fils aine. D’après la 
loi de succession en Autriche-Hon­
grie, on dit qu’aucun archiduc ne 
ocut monter sur le trône pendant 
qu’un mâle, descendant de roi, est 
encore vivant, même si le roi a élé 
détrôné.

Budapest, 18 (Service de la Pres­
se associée). — Le président de la 
commission interalliée du Danube 
est arrive à Hudapcs: pour organi­
ser le transport sur le Danube. Sa 
première tâche sera d’enlever du 
fleuve les mines qui ont été placées 
là par les communistes viongrois.

VISITE INCOGNITO
Budapest, 18 (Service de la Pres­

se associée). — On dit (pie le roi 
Ferdinand de Roumanie a visite 
Budapest la semaine dernière. 1! 
était incognito.

Quatre monitors hongrois con­
duits par des marins anglips sbnl 
arrivés à Budapest, t.cs monitors 
portent des canons cl sont sous le 
commandement du vice-amiral Er­
nest Troubrldge.

LE PRINCE A HALIFAX
Halifax. 18, Le prince de Gal­

les est débarqué nu quai d'Halifax 
à 10 heures ce malin. Les canons 
de la citadelle ont salué son arri­
vée. Après la réception officielle 
et la revue de la garde d’honneur 
il s’est rendu à l'édifice du Parle­
ment provincial. A ce dernier en­
droit, le gouvernement provincial 
et la ville d'Halifax lui ont pré­
senté une adresse.

Halifax, 18. — La province de 
la Nouvelle-Ecosse et la ville d'Ha­
lifax onl reçu avec beaucoup d'en­
thousiasme le prince héritier de !.i 
couronne de Grande-Bretagne. Le 
prince de Galles est arrivé à 
10 heures. Après son arrivée il s'est 
rendu en procession mix édifircs 
du gouvernement provincial en fai­
sant un trajet de trois milles a tra­
vers les •’lies de la ville pavoisées 
et bornées de gens.

Dès que le "Renown” cur nceos-

BISBILLE DANS 
LE CAMP

M. MARTIN TIENT A FAIRE LUI- 
MEME LES INVITATIONS POUR 
LA VISITE DU PRINCE. — L’E- 
C H EVIN DUBEAU SE PLAINT 
DE NE PAS ETRE CONSULTE. 
— PETITE VENGEANCE.

té, le lieutenant-gouverneur Grant, 
le premier ministre Murray et plu­
sieurs notables sont allés présen­
ter leurs hommages au visiteur.

Dans sa réponse à l'adresse que 
le lieutenant-gouverneur Grant lui 
a présenté au nom dp la province 
de la Nouvelle-Ecosse, le prince do 
Galles a exprimé son regret de ne 
pouvoir rester que quelques heures 
dans Halifax. 11 espère cependant 

I revenir visiter cette magnifique 
I province.

La Nouvelle-Ecosse, a dit le prin- 
I ce, a eu à lutter contre la nature et 
contre les ennemis du roi, "Vos 

j pères ont n-t-il dit, colonisé, dé­
fendu et développé cette belle pro- 

i vlnrc."
A 1 heure 30 cel après-midi, le 

prince a été l'hôte d’honneur à un 
dîner au “WasgaoHic Club". Il a 
aussi posé la pierre angulaire de-la 
“Women's Besldencc",

Malgré la rareté des nouvelles 
municipales dans la période des 
vavances, il semble se dessiner des 
pronostics de tempête. On nous a 
montré ce matin, la liste des noms 
de ceux qui feront partie du comi­
té de réception pour la venue en 
notre ville du prince de Galles. Le 
comité se compose de quelques 
centaines de noms. La liste sur de­
mande du maire aurait été prépa- 
rée par les commis municipaux et 
M. Crépeau l’aurait remise au oiiai- 
re. 11 fallait ménager les suscepti­
bilités. Or, le maire a fait deman­
der les nouvellistes et leur a de­
mandé de biffer le nom d’un des 
membres, celui de M. E. ÔY. Ville- 
neuve, ex-commissaire. Gette dé­
cision du maire est révélatrice des 
anciennes luttes municipales. De 
son côté, M. l’échevin Dubeau. qui 
fait partie du comité dé* réception, 
dit que personne n’a été consulté 
au sujet de cette liste. Cela aurait 
dû être fait quoique le maire ex- 
officio soit membre du comité de 
réception. Il semble donc y avoir 
bisbille dans le camp municipal. 
M. Martin tient, paraît-il, à faire lui- 
même les invitations aux fêtes mu­
nicipales, c’est une des quelques 
prérogatives qui restent au maire, 
nous disait un commissaire.

On chuchote un peu dans ies 
corridors que M. le maire ne prise 
pas la qualité de la foire, qu’il n’a 
lias été invité à la visiter. D'autres 
personnages qui évoluent à l’hôtel 
de ville affirment que mécontent, 
le maire aurait décidé de ne pas 
inviter le président du comité Car­
tier aux fêtes en l’honneur du. 
prince royal. Bref, le petit incident 
de ce matin découvre un coin d’u­
ne vieille rancune et pose la possi­
bilité d’explications nécessaires.

M. le maire Martin a été invité à 
Québec pour assister vendredi au 
dîner en l’honneur du prince de Gal­
les.

VIANDE CONFISQUEE
Le service d’hygiène, section de 

l’inspection des aliments, a confis­
qué dernièrement, au cours de 953 
inspections, la jolie somme de 13,678 
livres de viande î 345 d’autres den­
rées. Sur cette quantité saisie dans 
les étaux, il y a 9,300 livres de pois­
son. Voilà autant de viande contami­
née que le public, grâce au service 
d’inspection n’aura pas mangée. On 
assure que les inspecteurs d’hygiène 
vont surveiller de près la propreté 
et l’hygiène au marché Bonsecours 
surtout, où un récent jugement du 
recorder Semple jette une lumière 
crue sur la malpropreté de procédés 
de certains cultivateurs.

—Cette époque-ci semble celle des 
réceptions officielles. Le prince de 
Galles sera reçu à l’hôtel de ville le 
27 octobre et la réception à sir Ar­
thur Currie est fixe au jeudi, 21 
août.

Le service d’hygiène a commencé 
la distribution de circulaires bilin­
gues donnant de précieux rensei­
gnements sur les maladies véné­
riennes qui, au dire des spccialisles, 
font des ravages désastreux. ,

Le président des terrains de jeux 
annonce que demain au parc La­
fontaine, au tennis situé à l’angle 
nord-est du terrain de jeu, aura 
lieu un tournoi d’exhibition de 
tennis donné par les champions Ln- 
framboise et Morin. Ce sont les 
premiers Canadiens-français à en­
lever le titre de champion au ten­
nis aux Anglais. Le tournoi aura 
lieu à 5 heures 30.

Le pique-nique des enfants du 
quartier St-Joseph aura lieu demain 
à File Ste-Hélène sous la présiden­
ce de l'échevin Ilushion. Cinq mil­
le billets seront distribués au square 
Richmond et aux embarcadères. 
Les prix sont nombreux.

NOUVEAU CURE 
DE ST-GABRIEL

M. LE CHANOINE J. S. McCRORY 
EST NOMME AU POSTE LAISSE 
VACANT PAR LA MORT DE M. 
LE CHANOINE O’MEARA. — LA 
CARRIERE DU NOUVEAU TITU 
LAIRE.

L’ISOLEMENT 
ETABLISSEMENTS DONT

Par décision de Mgr l’archevêque, 
M. le chanoine J. S. McCrory, chan­
celier adjoint du diocèse, vient d’être 
nommé curé de la paroisse de St-Ga 
briel, en remplacement de feu M. le 
chanoine O’Meara.

Le nouveau titulaire est âgé de 43 
ans. Né à Montréal, il a fait ses étu­
des au collège des Messieurs de St 
Sulpice et a été ordonné prêtre par 
Mgr Bruchési le 2 juillet 1905, fête 
de la Visitation de la Sainte-Vierge 
Il a fait deux ans de professorat à 
son Alma Mater, puis a été vicaire 
un an et demi à la côte St-Paul, et 
quatre ans à Saint-Michel. Depuis 
neuf ans, il occupe le poste de chan­
celier du diocèse pour les catholi­
ques de langue anglaise. En plus des 
fonctions que comporte cette charge, 
M. le chanoine McCrory s’est voué, 
pendant lout ce temps, à l’enseigne­
ment de la doctrine catholique aux 
protestants, dont il a eu le bonheur 
de convertir un grand nombre.

Le nouveau curé de Saint-Gabriel 
parle le français avec la plus grande 
facilité. Sa nomination semble très 
bien vue dans tous les cercles.

Lors d’une brève apparition à son 
presbytère, samedi, M. le chanoine 
McCrory a reçu la visite du son con­
frère. M. le curé Beauchamp, de St- 
Charles, qui était le premier à venir 
le saluer chez lui.

j Le nouveau pasteur entrera en 
fonctions samedi prochain.

LA GRANDE BRETAGNE 
PROTESTE

(Service de la Prenne Atnoclée,) 
Londres, 18.—Le ministre plenl* 

polonlinlre de France et le repré­
sentant des KtnlvUnio A .Mexico 
ont protesté nupréi du gouverne­
ment mexicain, pour le renvoi de 
M. Will iam r.'.immlngs, le chargé 
d'archives de la légation anglaise h 
Mexico,

D'après les dernières nouvelles, 
M. Luminings est encore a Mexico,’

t)N DISCOURS DS
LLOYD GEORGE

Londrca, 18. — Le grand Inté­
rêt que porte le publie aux dé- 
rlnratlnnn quo l’on atloud de 
Lloyd George cet après-midi, 
dunn le dtecoura qu’il doit pro­
noncer aux Communes, a attiré 
une foule considérable h la 
Chambre.

Prenque tous lea députée non! 
à leurs sièges. Les gnlertea sont 
remplies de spectateurs.

WASHINGTON SE
PLA'NT FORT

Washington, 18 (Service de 
la Prenne associée). -Le dépar­
tement de l’Intérfear a fail de 
vigoureuses rcitrésenlalions an 
gouvernement mexicain imiour- 
d'hui an sujet de la capture el 
de la détention de deux aida- 
leurs américains par des ban­
dits qui demandent une rançon 
de «15,00(t.------------ »------------

BROYE A MORT
PAR UN CAMION

Un individu, dont on n'a pas en­
core constaté l’identité, s’est fait 
écraser à mort vendredi après-midi 
par un camion-automobile à Wlllo 
mill Point. Il était couche dans 
l’herbe et y dormait sans doulo 
tout près (1 un entrepôt du Grand- 
Tronc. Un camion, conduii par H, 
Hcnncage, au service de M, François 
Uorbril. marchand de foin, grain 
et charbon, n reculé près de l’entre­
pôt pour basculer une charge, Les 
roues broyèrent le malheureux en­
dormi, qui a élé tué Instantanément. 
Un verdict de mort accidentelle u 
été prononcé par le Jury du coroner.

A L’AMBASSADE
ITALIENNE AUX E.-U

Rome, 16 (Service de In Presse 
associée), — Le eolonal di Loren- 
ro n élé nommé alloehé militaire de 
rambassade Italienne à Washing­
ton. Il rem n lacer a le général Emilio 
Gugllelmotti.

INJONCTION
MEPRISEE

REQUETE DE LA "MAPLE CRIS- 
PETTE CO.” POUR FAIRE CON­
DAMNER DIVERS INTIMES .4 
$2,000 D'AMENDE POUR CE DE­
LIT.

Me Rhéaume a présenté une mo­
tion en Cour de pratique ;.u nom 
de la “Maple Crispette Co.”, pour 
faire condamner )a “Canadian 
American Fair Bookings Associa­
tion” et al. à payer la somme de 
$2,000 en vertu de l’article 791 du 
code de procédure. Cet article sti­
pule que toute personne qui sous 
le coup d’une injonction interlocu­
toire néglige de s'y conformer est 
passible d'une amende de $2.000 e! 
d'un emprisonnement de 60 jours. 
Or, lors de l’injonction, la demando- 
ïcssc alléguait avoir obtenu un con­
trat exclusif pour la vente de crème 
à la glace, La requête pour injonc­
tion fut accordée. Malgré cela. Pe­
ter George, la “Montreal Dairy Co.”. 
Laing, ont vendu sur le terrain de 
la foire du centenaire de la crème 
à la glace. La “Maple Crispette 
Co." conclut donc à la violation de 
l’injonction et conséquemment de­
mande que les sus-nommés soient 
mandés en Cour pour répondre à 
cette accusation de mépris d’injonc­
tion.

KOLTCHAK N’EN
SERA PAS FLATTÉ

(Sairviee de la Presse associée)
Londres, 18. Un message par 

télégraphie sans fil envoyé de Mos­
cou el reçu à Londres «lande qu’un 
décret déclarant que l’amiral Kolt- 
chak et que tous les membres du 
cabinet russe d’Omsk sont des ban­
dits, a été publié par le gouverne­
ment soviet.

L'amiral Koltchak et les officiers 
qui sont sous ses ordres en Sibé­
rie sont sujets à être emprisonnés.

LE LOUVRE ROUVERT
(Service de la Presse associée) 

Le Louvre, leParis, 18. —
musée national de la France 
gai a été fermé pour le public 
pendant ta guerre rouurira ses 
parles bientôt. Il a été com­
plètement nettugè et restauré. 
Il n'avait pus été peinturé de­
puis cinquante ans.

FEUX DE FORÊTS
A VAL BRILLANT

Mont-Joli, 18, —• Jeudi dernier, 
un feux qui. dit-on, ,, dû être causé 
par 1 imprudence d'un fumeur, s’est 
déclaré dans les forêts de la région 
nord du Inc de Val-Brillant à quel- 

J (tues milles seulement du village du 
même nom, et eût fini par tourner 
en conflagration. On a même craint 
pendant certains moments pour le 
village, mais le désastre n pu être 
évité, tout de même le feu n causé 
des'dommages pour plusieurs mil­
liers de dollars à la forêt. Un mou­
lin qui était bâti dons cette région 
depuis le mois d’avril seulement par 
la Cle Fcnderson et évalué à 840,006 
a élé rasé par les flammes. D’nprés 
les dernières nouvelles le feux est 
sous contrôle.

LA SOLIDARITE 
OUVRIERE

DES AVIS PLACARDES DEMAN­
DENT AUX TRAVAILLEURS DE 
LAISSER DANS 
LES
LES EMPLOYES SONT EN 
GREVE.

A plusieurs reprises, ceux qui fré­
quentent ies locaux ouvriers inter­
nationaux ont pu remarquer, collées 
au mur, des affiches où il est de­
mandé aux ouvriers de n’entretenir 
aucune relation avec ies établisse­
ments que leur camarades en grève 
on désertés. On les prie, dans ces 
circonstances, de se tenir à l’écart 
de ces établissements. C’est une mise 
en garde contre l’embauchage tou­
jours possible d’ouvriers pour sup­
planter les chômeurs.

Aujourd’hui, un avis de ce genre 
se voit aux locaux des métiers de la 
construction. 11 se lit ainsi : “Stay 
away from Brooklyn-New York ge­
neral strike”. Le conseil s’adresse 
sans doute aux hommes qui ne font 
que passer au 417 Ontario plutôt 
qu a ceux qui y séjournent habituel­
lement et dont le tempérament ap­
paremment assez peu migrateur ne 
fait pas craindre qu’ils aillent cher­
cher à remplacer les grévistes de la 
métropole américaine.

LE CADENAS AUX PORTES
Le Temple du travail est cade­

nasse ce matin, mais aux alentours, 
nous trouvons le moyen d’appren­
dre que la grève des marriers est 
peut-être plus près encore de sa so­
lution définitive, vu la présence en 
ville d’un patron don on attendait 
le retour pour entrer en négocia­
tions avec lui.

DE LA VOGUE
L union nationale des briqueleurs 

réclame un grand succès dans l’ob- 
lention d’emplois à ses membres. 
Elle déclare qu’elle ne peut suffire 
aux demandes qui lui sont adres­
sées.

DEMISSION ET NOMINATION
A rassemblée des ouvriers bou­

langers, samedi soir, au 417 Onta­
rio, . . Nap. Gauvin, président, a 
remis sa démission et a été rempla­
cé par M. Adj. Thibodeau. Ce der­
nier, ainsi que M. C. E. Godin, a 
également été nommé délégué à la 
Convention de Hamilton. Leur 
.substitut, au cas de nécessité, sera 
M. A. D. Lahelle.

L’assemblée a approuvé le projet 
d’une campagne intense en faveur 
de l’étiquette.

DANS LES RANGS
Los organisateurs internationaux 

rapportent qu’à l’assemblée des por­
teurs d’oiseaux et des journaliers 
de la construction, samedi .;oir, au 
3 Notre-Dame est, ils ont inscrit 35 
nouveaux membres dans l’union, et 
qu’à celle des ouvriers de brasse­
rie, hier après-midi, au même en­
droit, ils ont obtenu 125 autres ad­
hésions.

ASSEMBLEES
Mercredi soir, à la chambre 15 

du Monument National, assemblé: 
de l’union des commis. On y dis­
cutera, entre autres choses, l’à-pro- 
pos de la nomination de déiégucs 

*mi congrès ouvrier de Hamilton, en 
septembre.

* # »
Les membres du club ouvrier 

Sainte-Cécile sonf priés d’être pré­
sents ù l'assemblée régulière, mer­
credi. le 20. au lieu ordinaire des 
réunions, 3371, rue Rrolet. 11 y dé­
bat important au programme.

------------u------------
TIRELAINE SUUS ARRÊT

Un autre individu, qu'on dit être 
un tirelatne, a élé arrêté, à huit 
heures, ce matin, à la gare Bona- 
venture, au moment où le général 
Currie arrivait, par les détectives 
Çolangelo, Forget et Thicrney. Il 
sera, comme ions ses pareils, dé­
porté bientôt.

11 convient de rapporter ici le 
cas d’un nommé Xotiquc Duval, qui 
s'est fait voier, hier aprsè-inidi, 
dans un tramxvav de la rue Hleury. 
M. Duval avait 42 dollars en billets 
de banque. Les 12 dollars ont élé 
pris avec autres papiers d'assuran­
ce. M. Duvn! se trouvait à côté de 
sa soeur avec qui il conversait. Un 
tout jeune homme, d’apparence 
distinguée, s’est assis à ses côtés. Il 
n'a pas ose porter des soupçons 
sur lui. Ce matin, dans une banque 
de I.«chine, il a remarque son 
porte-monnaie dans les mains d’un 
individu qui n rougi à ce regard 
furtif cl oui a (titillé les lieux aus­
sitôt. M, Dnval. uni demeure à La- 
rhino, N. 24. 25ièènie avenue, a por­
té plainte. Aucune arrestation n'n 
encore élé opérée.

AFFLUENCE DE 
TOURISTES

LES HOTELLERIES SONT ENCOM 
BREFS DE VOYAGEURS A ME R U 
CAINS EN TOURNEE DANS LA 
PROVINCE —AFFLUENCE DANS 
LES DIFFERENTS CENTRES — 
LE VOYAGE AU SAGUENAY EST 
COURU.

-ta-------
POUR LEUR PAYS

(Service dv la Preeiie Asnociée.)
Raine, Un. ènutlugenl des

trtupes IchéHpdovnquei, qui ont 
fombnüu avec l'armée UaHemie 
durant h guerre, onl commencé è 

'partir d’tlnlle aujourd'hui pour n< 
trendre en Bohême,

Mlle CARTIER , 
A MONTRÉAL

ELLE ESI’ ARRIVEE CE MATIN A
ea gare Windsor — elle a 
ETE REÇUE OFFICIELLEMENT 
PAR L’ECHEVIN SIIAW, REPRE­
SENTANT DU MAIRE DE MONT­
REAL — A QUEBEC.

CABINET FINNO S
(Service de la Presse associée) 
Helsingfors. 18. — Le nouveau cn- 

blnct de In république finnoise n été 
définitivement formé. Le président 
de In république est M. Kncrlo Jusa 
Stnhlbcrg. Il est en même temps 
ministre de la Guerre.

PREMIERE REUNION DU 
CONSEIL AELEMAND

(Service 
llarlb, 

lieu, à W
du conseil Impi rial qui est ln 
Chambre haute du parlement alle­
mand, Ce eoiueîl est composé des 
repi éxrntnnt* des vingl quatre 

' Ktfüs nHeinnnds,

Depuis quelques semaines le nom­
bre des touristes augmente sans 

jour en jour en ville et dans 
les differents centres de la province 
le Quebec. L ne, rapide course faite 

ce matin aux deux principaux hô­
tels de la ville nous prouve en effet 
que Je nombre des voyageurs n’a 
lias diminué depuis le commence­
ment de Ja saison. Les hôtels sont 
encore littéralement encombrés et 

seront encore vraisemblablement 
Jusqu a la fin du mois d’août et dans 
le cominenceinent de la première 
quinzaine de septembre. Chaque 
matin et chaque soir les compagnies 
de chemins de fer américains amè­
nent ici un grand nombre de tou­
ristes qui se dirigent immédiate 
ment vers les hôtelleries où les 
chambres doivent être retenues plu­
sieurs semaines a l'avance. Toute la 
journée son! des en au-
tomobiles qui arrivent et finale 
ment le soir arrive pur le bateau de 
loronto le dernier contingent d< 
visiteurs. Plusieurs sont forcément 
obligés de se contenter d’un loca 
restreint et_ peu conrortable telle 
ment les hôtels sont remplis. Le 
Ritz-Carlton et le Windsor sont les 
deux hôtels les plus encombrés. Le 
dernier surtout est l’endroit par ex­
cellence pour les voyageurs qui ne 
sont ici (tue pour deux ou trois 
jours. Sur le registre de la journée 
au Windosr on ne voyait aujour­
d'hui que des noms d’Américains 
venus ici pour visiter la ville et 
continuer leur voyage ensuite vers 
les différents centres de la provin­
ce. Plusieurs de ces touristes avaient 
l'intention de venir plus de bonne 
heure mais ils ont dû forcément re­
tarder leur voyage par suite du 
manque de place dans les hôtels. La 
saison qui se termine dépassera de 
beaucoun tout ce qui s’était vu les 
années précédentes sous ce rapport. 
On s’attend à voir encore un grand 
nombre d’étrangers l’an prochain, 
mais il est probable que plusieurs 
prendront alors le chemin de TEu- 
rope, alors nue les conditions de 
voyage seront plus faciles que cette 
année.

A Québec, le Château F'rontenac 
est rempli à déborder et les direc­
teurs de cette hôteieric sont for­
cés de ’ nier des chambres dans 
les environs pour accommoder tou­
tes les personnes. Les journaux de 
Québec disaient même ces jours 
derniers qu’on offre jusqu’à deux 
cents dollars pour avoir un appar­
tement convenable dans la ville de 
Québec. La visite qu’y doit faire 
cette semaine le prince de Galles 
est de nature à y attirer un grand 
nombre de personnes et c’est pour 
cela qu’il y a autant de monde’ 
dans 1(> 'même temps.)

La grande majorité des touristes 
qui font le voyage par train ou par 
le bateau se rendent cette année 
jusqu’au Saguenay, à bord des na­
vires de lu compagnie Canada 
Steamshops (pii a trois navires 
pour faire ce voyage. C'est encore 
l'encombrement à bord de ces na­
vires et il faut louer les cabines 
des mois d’avance car autrement 
on est obligé de faire, comme un 
grand nombre ont déjà fait, et cou­
cher dans les salons.

Par les années passées la Cana­
da Steamships terminait sa saison 
de navigation au Saguenay vers le 
15 septembre, mais celte année il lui 
faudra continuer encore jusqu'au 
30 septembre afin de permettre à 
tous ceux qui ont retenu des cabi­
nes de faire le voyage. Un des di­
recteurs de cette compagnie nous 
disait ces jours-ci que la saison u 
été des plus fructueuses cl comme 
question > de fait les cabines ont 
toutes été louées à lotis les voyages, 
Le "Saguenay", le "Syracuse" et le 
"Murray Bay" sont affectés à ce 
service et il est probable, nous (li­
sait encore notre informateur, que 
l'an prochain, on devra acheter 
d’autres navires afin d’accommo­
der tous ceux qui veulent faire 
voyage.

Les gérants d'hôtels à Montréa 
ont fait dos affaires d’or tout 
et il est probable (pie cela va 
encore jusmi’au 15 septembre 
qu’il a nés chambres qui sont 
louées pour cette date.

Dans les places d’eau c’est 
même chose et on compte que d 
le seul village de la Malbab il y a 
celle année près de 2,(Min villègia- 
turistes, ec qui ne s’était pus vu 
depuis plusieurs années. I.e prince 
le Galles, dit-on, doit aller passer 
une journée ou deux à cet endroit 
et r est ce qui relient encore les 
etrangers en tlépil de la Irmpéra­
ture qui commence à être froide 
dans le bas du fleuve.

Mlle Hortense Cartier, fille de sir 
Georges-Etienne Cartier, est arrivée 
ce matin à la gare Windsor, où elle 
a etc reçue officiellement par le 
représentant de la ville, l’échevin 
Stn-w, qiu représentait le maire de 
Montreal. Mlle Cartier a fait te voya- 
gt (Je New-York a Montréal, en com- 
pagine de M. E. W. Villeneuve, pré­
sident du comité du monu- 
ni?1!- ■ “ii’tier, tlu commissaire 
1 Jiilippe Roy, du lieutenant Nar­
cisse Cartier et elle a été re­
çue a la gare par un grand nombre 
( e personnes dont toutes les dames 
du comité de réception.

e/,ait*t;r ,a fait ht traversée de I At antique a bord de “La France”, 
de Ja ligne Transatlantique. Ce na- 
vu-c est arrivé hier dans le port de 
\ew-\ork et la distinguée voyageu- 
se a ete reçue sur le quai par M. 
Villeneuve. Mlle Cartier a vécu plu­
sieurs années à Cannes, en France 
(‘t pendant la guerre elle a converti 
sa maison en hôpital pour les sol­
dats malades. C’est le premier voya­
ge qu elle fait au Canada depuis que 
son pere est mort à Londres en 1873 
ou elle lavait accampagné quand il 
est aile se faire traiter par des spé­
cialistes anglais.

If. t„ra.j.ct. <}« New-York à Montréal 
ete fait a bord du convoi régulier 

du Delaware & Hudson qui est entré 
a Ja gare Windsor, ce matin, A’ers 
huit hem'es. Tout h- monde a recon­
nu Mlle Cartier, lorsqu'elle esl des­
cendue du wagon. Immédiatement, 
ont eu heu quelques présentai ion ,, 
cl, toujours accompagnée de M. Vil-
YnioUre e <k’s dan,es <l11 comité, Mlle Cartier est partie pour le Hitz-
Carlton ou elle prendra ses appar­
tements tout le temps qu’elle sera au pays.

Comme on le sait, Mlle Cartier 
'Rnt au pays pour assister aux lé- 
les qui auront iieu en l’honneur du 
grand homme d’Etat canadien que 
CartieT ‘mT’ .^orges-EtienneCaitiu Mlle Cartier assistera à 
1 exposition Cartier, mercredi pro- chain. 1

. Elle sera alors accompagnée d<> 
sir Lomer Gouin. Plusieurs adres 
ses ne bienvenue lui seront pré­
sentées. Mlle Cartier assistera auv- 
si au dévoilement du monument 
Cartier qui, comme on le sait, aura 
lieu le (> septembre prochain. 1 e 
monument sera dévoilé par le roi 
i. Angleterre lui-inemc qui pressera 
un bouton électrique a Londres 
Apres le dévoilement du monument 
il y aura une série de représenta­
tions avec costumes illustrant dif- 
ferents chapitres de l’histoire du 
Canada,' depuis les jours de Cham- 
p am jusqu’à ceux de Cartier 
I lus de cinq cents personnes pren­
dront part à ces représentations et 
le Choeur de l’église de Saint-Louis- 
de-France fera les frais de la musi­que.

loul le temps de son séjour au 
Canada. Mlle Cartier sera l’hôtesse 
de la nation canadienne et elle 
prendra part à différentes fêtes or­
ganisées en son honneur. Il est 
probable qu’elle se rendra dans les 
differentes villes du Canada et par- 
ticulièrcnienl à Québec et à Ottawa.

M. Philippe Roy, commissaire de 
la province «le Québec à Paris, est 
arrivé lui aussi à Montréal ce ma­
tin. Il passera quelques mois nu 
Canada et retournera ensuite re­
prendre ses fonctions à Paris. Il 
est descendu nu Ritz-Carlton.

Mlle Hortense (.artier visiiem 
l’exposition du rentenaire Cartier 
aii 'parc Mance, demain soir, alors 
(lu’un grand feu d’artifice sera «ieé. 
Elle partira ensuite pour se rendre 
à Quebec assister au diner d’Etat of­
fert par le gouverneur général nu 

î prince de Galles. Mlle Cartier sera 
j cependant de retour samedi où un 
I programme de fête en l’honneur de 
I l’hôtesse de la mil ion sera élaboré.

LE STATUS
DE DANTZK

de ta Presse Associée.) 
11!,'— Aujourd'hui iiurn 
mur. la un mire réunion

«’*’ (Service de la Pi

Pété,
durer
puis-

a
ans

esse assorit

A LA MORGUE

l«e 
ans.

cadavre du garçonnet de 12 
rénée Mehinçon. frère rndet de 

Paul Mrlnnçon, noyé en même l(uniis 
aux approches de Plie Ste-Héicnc, n 
élé repêché ru face de Reuentlgny. 
I.e coroner du dlslrict de Juliette a 
tenu une enquête ee malin.

On n transporté ce malin ù la 
nuv gu? k< cadavre d'un nommé An* 
tlrcw Appui»,v. qui logeait à l’hôtel 
Smith, ù l'angle dm rues des Ins­
pecteurs et Sl-Aniolne, qu'on a trou­
vé dam sa chambre balgnnnl dans 
sou sang. On croit à une héivorrn* 
gle. Enquête demain.

Versailles, 17. — l.a déléga­
tion allemande qui est à Vrr- 
sailb s a envopé à Paul Dnthsta, 

j secrétaire général de la confé­
rence de ta paix une note de­
mandant des r.rpUcHnns sur le 
■status de Dantzig, On est ô 
faire une rnanéte pour savoir 
quand Dantzig sera déclaré 
niile libre, et de quelle natio- 
naltlè seront ses habitants. t,a 
délégation allemande demande 
que ta conférence établisse les 
relations futures qui existe- 
nml entre Dantzig et la Poto- 
gne.

ACCUSE_DE FAUX

t.c detective Bélanger n arrêté 
medi soir jin nommé Alexan 

j Desylva. 733, rue St-Denis, qui s 
, avoué coupable à quatre chefs d 
I ciMation de faux. Desylva se fai 
passer pour voyageur de comme 
Celte position lui a donné pend
quelque temm ses coudées franc' 
dans nombre de tnatsonj de gi 
Ainsi il a -u faire jusqu'à une et 
mande de 2.000 dol’ars de rhnus 
rcs à In Kingsbury Footwear, ci 
nan) gn gamelle un chèque de c 
qunnic dollars.

Parmi les victimes nous rompu 
1rs maisons Dnmist el Imlomlc, H 
ire, Gnli Bross, et Slatrr Shoe,

Enquête demain malin.
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TARIF DES 
PETITES AFFICHES

DEMANDES D’EMPLOI : — jusqu’à 20 
nots, 15 sous, et 1 sou par root supplémen- 
aire.

DEMANDES D’ELEVES : — jusqu’à 20 
nots, 15 sous, et 1 sou par mot supplémen- 
laire.

TOUTES LES AUTRES DEMANDES : —
jusqu’à 20 mots, 15 sous, 1 sou par mot sup­
plémentaire.

CHAMBRES A LOUER : — 15 sous jus- 
ju’à 20 mots, 1 sou par mot supplémentaire.

TROUVE : — jusqu’à 20 mots, 20 sous, 1 
»ou par mot supplémentaire.

PERDU : — jusqu’à 20 mots, 20 sous, 1 
;ou par mot supplémentaire.

MAISONS. MAGASINS, ETC., A LOUER : 
— jusqu’à 20 mots, 15 sous, 1 sou par mot 
supplémentaire.

A VENDRE : — jusqu’à 20 mots, 15 sous, 
t sou par mot supplémentaire.

CARTES PROFESSIONNELLES, tarif sur 
iemande.

AVIS LEGAUX : — 10 sous la ligne agate.
REMERCIEMENTS : — 50 sous.
CARNET MONDAIN. NOTES PERSON­

NELLES. ETC : — $1.00 par insertion.
MAISONS D’EDUCATION î — 7 sous la li­

gne agate. ______________

AUTOMOBILES 
CHAUFFEURS mécaniciens demandés. 

Suivez les cours, jour ou soir. Licence ga- 
-antie, position assurée. Cours privés pour 
lames. S’ad. Coulomhe, 498 Demontigny Est 
Fél. Est 4344.

A VENDUE
A VENDRE, 3 engins à gasoline, 3, 5, 7 

forces. Aussi machine à traire et banc de
scie. Neufs. Boîte 343, Montréal.____

A VENDRE, la collection complète du 
“Devoir”. S’adresser à 917B rue St-Denis, 
fél. St-Louis 8043.

PONEY à vndre, avec harnais, voitures 
l’été et d’hiver. Très facile à conduire. S’a- 
Jrcsscr à 1331 boni. Gouin, Ahuntsic. ___

PROPRIETE A VENDRE

ALIXÀNDRE DUPUIS
COURTIER, immeubles, et agent financier 
(établi 1897). Propriétés administrées éco­
nomiquement. Pour achat, vente, échange, 
consultez gratuitement notre “Information 
Immobilière”, 43 Place d’Armes, lires Craig.

H. DORION
92-EST, NOTRE-DAME 

Edifice Sauvegarde. Main 6741.
J’ai toujours en mains de véritables oc­

casions. Si vous désirez vendre, acheter ou 
échanger votre propriété ou commerce, di 
ville ou campagne, passez me voir.

COLLEGE DE DRESSEURS
$40.00 par semaine, au Heu de $15.00. Ap­

prenez à presser les vestons (coats) dans 
trois à quatre semaines. Position assurée a 
chaque élève. S’ad. United Pressing College, 
75 St-Laurent, Montreal._____________

kJi v
l Ai ILS DE E'AxvüENl a m maison. Vous 

pouvez gagner de $1 à $2 de l’heure en écri­
vant cartes d’etulagc ; rapide et facile à 
pprendre. Aucune (demarche. Nous vous 
.sejguons comment eu iruiiyais et vendons 
ire travail. Pour renseignements écrive* 
Jouru nui : American Nnuw Lard School, 
i Edifice Uyne, angle longe et Siiuter,
.^nto _________________ ____
Tie naine offre ue luire connaître à toü- 
yersonne souliraut de rhumatisme, gout- 
lumbago ou maux de reins, dartres se­

ts et humides, constipation, obésité, asth- 
*, cui'ni toutes les maladies provenant des 
îérutions du sung, un remède végétal et 

■ erveilieux iabnque au Canada, qui l’a 
-uerie elle-même cmplèteim'iit. iùrire : Ma- 
ihune Falcon, boite postale J<03, Montréal.

hUPlTAE de gramopliones. — Nous ven­
dons cl réparons toutes sort- s de gramopho- j 
iies, snlislaetion garantie. S’nd. 794 houle- i 
vaid St-L:iurent. Tél. Est IÎ703.

FAITS DIVERS LES MILITAIRES

OEUFS ET VOLAILLES
Nous oflrous pour ecUr semaine les lot, 

3e volnillrs .le races s tivarlcs : Lame Cor- ; 
oish, ü poules, un i-nu, ÿ‘JU. Orpmfctnn blanc, i 
) poules, un coq, 930. OrpiaiÇ.an louve, 12 
poules, un coq de choix, 910. Plymouth i 
iiorré, 10 poules el un coq d’exposition, ?50. j 
Plvniouth blanc, 15 poules de choix et un 
niq, )s:i0. 30 leghorn brunes de choix, un 
coq, 975. 50 Lepihorn blnnches de choix. 92.50 
pi9cc. (’.umpinés argentées, huit poules de 
choix, un coq. 925. Anrnnas, 10 pouces extra 
et un coq, *25. nouges H. Island. 12 poule, 
de choix, un coq, 935. Plymouth Perdrix. 25 
poules de choix, 93. nl9ee. 50_ beaux oie, 
Toulouse, pour reproduction, 95 piece. .10 
henux dindons bronzes, 7 canes Pékin, un 
jars de choix, 925. Quelques trios de ca-1 
nards sauvages, 910. Couple jeunes paons, 
930. Trois couples tourterelles erOine, 93 
paire. 12 canards Courreur Indien, deux 
jars, 93 pièce. Ces canards pondent en mas­
se. Coq faisant doré. 95. Pigeons hirondelle ! 
bleue, fl la paire. Jiomers bleus ou rouges, 
93. Lapins belges de 5 mois, 95 la paire, i 
Traité sur l'i levage et le soin il donner aux , 
lapins, 25s. Traité élémentaire sur l’élevage j 
du dindon, 25s. Demandez ce qu’il vous 
faut, nous l’avons. Incluez toujours timbres 
pour réponse assurée. ! -a Fcnnr Avicole 
vamaska. St-Hyacinthe, Què.

P1UX SPECIAUX püur nettoyage de feu*. { 
Ires aux F.COLES RtANÇAISKS si vous té­
léphonez A Main 1203. Iji Cie de nettoyage ( 
de fenêtres de New-York, Liée (TUE NEW | 
YOIIK WINDOW CLEANING CO., LTD) | 
vous donnera scs prix immédiatement. Nous 
avons un nombreux personnel d’hommes ex­
périmentés pour enlever les cl ni ssls dou­
illes. poser les persiennes et laver les FK- 
NETRES de MAISON. Adresse : 31 rue de» I 
lurés, ville.

PROVINCE DE QUEBEC, district 
de Montréal, Cour supérieure, No 
1001. .1.-0. Renaud, commerçant, 
des cité et district de Montréal, de­
mandeur, vs Oscar Brisebois, autre­
fois cultivateur de St-Léonard de 
Port-Maurice, cointé Laval, district 
de Montréal, maintenant de lieux 
inconnus, défendeur. 11 est ordon­
né au défendeur de comparaître 
ilans le mois. Montréal, 13 août 
1019. T. Dépafie, député-prOtono- 
taire. Léonard, Guérin et Renaud, 
procureurs du demandeur.

HUIT BLESSÉS 
_EN TOUT

VOILA LE BILAN DE CINQ ACCI­
DENTS D'AUTOMOBILES OU 
MOTOCYCLETTES EN FIN DE 
SEMAINE. —UN TAILLEUR EST 
ASPHYXIE PAR LE GAZ DANS 
SA BOUTIQUE.

Sept personnes ont été blessées 
au cours des accidents inévitables 
d’une fin de semaine. Deux d’entre 
elles seulement sont demeurées aux 
hôpitaux.

Le premier accident est un in­
cendie qui a éclaté, samedi soir, 
avenue du Parc, dans une automo­
bile, et avant que le feu ait pu être 
éteint, deux des occupants ont été 
victimes, les premiers soins 
rerçus chez un citoyen, ont 
été transportées à i’hôpi- 
tal Royal Victoria. Une seule assez 

grièvement brûlée y est demeurée.
Tard dans la même soirée de sa­

medi, un homme, une femme et un 
enfant ont été blessés, leur moto­
cyclette ayant viré sens dessus des­
sous, rue Notre-Dame est. Les bles­
sés se nomment James McGovern,
190, rue Nicolet, Mme Georges Wil­
liams, sa belle-soeur, 457, môme 
rue, et Joseph Faugh, 4 ans, même 
adresse que la seconde. Bien qu’ils 
soient affreusement meurtris, on ne 
désespère s de leur conserver la 
vie.

Le chef Meunier, qui a fait rap­
port, a dit que la rnotocyclettte ve­
nait rue Notre-Dame. Aux limites 
de la ville, il y a un amas de ro­
ches laissées là par des employés 
municipaux. Des lumières rouges 
l’indiquaient. Mais McGovern a 
passé trop près et la motocyclette 
a capoté.

Un jeune homme de 18 ans, Jo­
seph Dubois, de Chambly Canton, 
a élé frappé par une auto, et s’est 
fait fracturer la jambe» gauche, 
comme il se tenait debout dans la 
rue, indiquant le chemin à un mo- 
toevcliste. Au départ de ce der­
nier, il traversa la rue sans aperce­
voir une automobile déjà rendue 
presque sur lui. Le heurt était iné­
vitable.

Un bébé de trois ans, Sam 
Stearn, rue Lagauchetière ouest, a 
été frappé aussi par une automo­
bile, à St "'-R ose. La jambe droite 
brisée, on l’a transporté à l’hôpital 
Général.

\, St-Onge, 88 ans. 2840. boule­
vard St-Laurent, a été lancé hors 
de su motocyclette sur le pavé, à 
t’an ilc de la rue St-Zotique et du 
boulevard Si . 
frapné par une automobile. Il souf- Cross, j 
f.-e d’une fracture à la iambc_ gau-1 F. D. C 
clic. On Ta transporté à [’hôpital 
Notre-Dame.

ATTENDUS 
PAR CENTAINES

NOMBRE DE SOLDATS, DE GAR­
DES-MALADES ET D’OFFICIERS 
DOIVENT ARRIVER AUJOUR­
D’HUI. — INVALIDES .POUR 
L’HOPITAL DE SAINTE-ANNE- 
Dp-BELLE VUE. — MONTREA­
LAIS ET CANADIENS-FRAN­
ÇAIS.

Plusieurs centaines _ de soldats 
sont attendues, de même que des 
gardes-malades et des officiers, au­
jourd’hui. Il se trouve un certain 
nombre d’invalides qui seront diri­
gés vers Ste-Anne de Bellevue, «les 
derniers ont fait la traaversée à 
bord du navire-hôpital “Araguaya”. 
Le “Megantic” a accosté à Québec, 
samedi, avec neuf officiers, trois 
gardes-malades et 30 soldats de 
Montréal. Ils sont arrivés à Mont­
réal samedi soir.

Voici les noms des Montréalais 
et des Canadiens-français:

F. L. Cann, (556 ave Lansdowne, 
Westmount; W. S. Daw, 4042 Dor­
chester ouest; A. Detilly, St-Vincent 
de Paul, Que.; I). S. Lewis, 145 Che­
min de la Côte des Neiges; A. Pri- 
deaux, 14 square Phillips ; W. A. 
Scott, 99 ouest, Notre-Dame; G. C. 
Tremain, Banque de Montréal; gar­
des-malades A. L. Conroy, 8 ave 
Winchester, Westmount; H. R. Myc- 
key, 30 ave Forden, Westmount ; 
E. Allen, Bell Telephone ; W. H. 
Cockill, 1256 Mance; J. E. Cregan, 
2424 Waverley ; Georges Godbont, 
22 Boyer; B. J. Miiîer, 30 ave Mc­
Gill College; A. 1). McKillop, Ver­
dun; C. Purcell, 162a Cannon; G. 
Ross, 400 Bourgeois; T. Routhier, 
846 ave Delorimier; L. Riopel, 2582 
St-Huebrt; L. E. Sellen, 1208 ave 
Des Erables; W. R. Storey, 43b 
Chambord; C. A. Trindell, 5253 ave 
Western; C. J. Whyte, 390a St-4n- 
toine; W. Whalen, 27 ave Cornell.

Le “Caronia” a amarré à Halifax 
avec quatre officiers et 166 soldats 
de Montréal. Us arriveront ici lun­
di soir ou mardi.

Parmi eux, on remarque: le lieu­
tenant A. H. Macdonald, le capitai­
ne F. Newton, Montréal ; D. B. 
Sarke, 2594 ave du Parc; B. A. An- 
nett, 695 St-Antoine; P. Achim, St- 
Lambert; H. Audet, H. J. Astoria, P. 
T. H. Ashby, Ste-Anne de Bellevue; 
D. Allard, pas d’adresse; C. T. 
Haines, 41 ave Victoria; A. J. Bisail- 
lon, 611 St-Hubert; J. Banks, A. Bell, 
rue St-Jacques ; J. Biggs, G. V. 
Booth.; Bigeau, R. Blais, N. A. Bon­
neau, J. H. Bieler. 98 ave Columbia, 

Lavent, avant été I Westmount E. E. Brown, L. V.
Chalmers, W. H. Clément, 
ke, 114 Crescent; E. Clou­

tier. 761 Berri; F. W. Chater, 222 St- 
Martin; A. Cardinal, 93 Durochcr; 
A. J. Clarke, 65 ave Argyle, West­
mount; G. Chartier, rue Galt, Ver­
dun; E. T. Canty, 24 St-Patrice; R. 
G. Cossir, 1080 Clarke; D. Cunning­
ham, 2693 ave Esplanade; C. Forget, 
1215 St-Denis; E. Gauthier, 14 rue 
Mon (fort ; M. R. Gray, M. H. Hersco- 
vitch, 1906a St-Urbain ; II. Harri­
son, 151 rue eMtcalfe; T. Haggarty, 
17 ave Colonial, Westmount ; F. 
Jennings, 145 St-Luc ; J. Mooney, 
446 ave Queen; J. Mutt. 13 ave Over- 
dale: H. P. Reddie, 302 Ste-Margue- 
rite: H. Sykes, 2378 ave Esplanade; 
A. Snee, 417 Mullarkey, Verdun; A.

‘ "P.
D,

LES LIBERAUX

UN MOÏSE
POLITIQUE

LES ORATEURS A L’ASSEMBLEE 
DE ST-EUSTACHE DECLARENT 
QUE M. MacKENZIE KING EST 
L’HOMME QUI CONDUIRA LES 
LIBERAUX EN TERRE PROMI­
SE, LE POUVOIR. — LES DIS­
COURS.

YEUK ENFLAMMES?
Si vos yeux sont enflammés, fai­

bles, fatigués ou chargés de travail ; 
s’ils font mal, si les vues animées 
vous donnent un sentiment de dessi­
cation ou de fatigue, procurez-vous 
un flacon de comprimes Bon-Opto 
chez votre droguiste. Mettez-en un 
dans le quart d’un verre d’eau et ser­
vez-vous-en pour baigner vos yeux 
de deux à quatre fois par jour. Bon- 
Opto calme l’inflammation, renforcit, 
fortifie les yeux.

Remarque : Les docteurs disent que Bon- 
Opto renforcit la vue de 50 p.c. dans une 
semaine de temps en bien des cas.

TAILLEUR ASPHYXIE.
On a trouvé à l’arrière de son ate­

lier de marchand-tailleur, sise au 
No 82Vj rue Sainte-Elisabeth, le ca­
davre de Gustave Lamontagne, 50 
ans, asphyxié par des émanations de 
gaz. C’est un voisin, M. A. Marti­
neau, 84 rue Sainte-Elisabeth, qui a 
fait la lugubre découverte. Il avait 
senti un odeur Acre de gaz. Puis 
croyant qu’elle venait de chez le 
marchand-tailleur, M. Martineau a 
enfoncer la porte du magasin, com- .......... ^
me personne ne répondait. Et Gusta-1 sbankes, 983 csl Ontario ; G
ve Lamontagne a été trouvé mort sur Schmidt. 276 est ave des Pins 

plancher. Enquête aujourd’hui à j 'j'aggart. 1105c Wellington ; Z. 
a morgue.

M. Mackenzie King est le nou­
veau chef capable de conduire le 
parti au succès. Tel est le senti- 
onent de confiance qui a animé 
tous les orateurs du ralliement li­
béral de St-Eustache sous les aus­
pices du club Letellier qui célé­
brait le 40e anniversaire de sa fon­
dation. L’assemblée était nombreu­
se, augmentée par des partisans et 
amis du club de Montréal. A la fin, 
on a adopté une résolution de féli­
citation et de fidélité que l’on a 
envoyée au chef libéral. Les prési­
dents d’honneur étaient le notaire 
Ricard, président du club, et le 
maire de St-Eustache, M. A.-P. Bé- 
lair.

M. Charles Quéry a exprimé l’o­
pinion que le premier ministre de­
vrait faire ce que M. Laurier a fait 
en 1908 lors de sa défaite à Halifax, 
désigner à M. Mackenzie King un 
comté. Les autres orateurs ont été 
MAI. L.-A. Lapointe, L.-J. Gauthier, 
P.-J.-A. Cardin, J.-A.-C. Ethier, 1. 
Vautrin et L.-N. Ricard.

M. Lapointe a dit que le pays se 
trouve à un tournant politique, 
mais il se rassure à la pensée que 
le parti libéral est uni tandis que 
le clan conservateur n’existe pas. 
Cela est pitoyable car ce fut un 
grand parti, concède l’orateur. Le 
vice de l’administration actuelle 
c’est que le cabinet gouverne à 
coups de commissions coûteuses, 
M. Mackenzie King, conclut M. La- 
pointe, est destiné à conduire le 
parti au pouvoir.

M. P.-J.-A. Cardin croit que le 
parti peut monter à l’assaut des 
forteresses ennemies. Le premier 
ministre a payé la trahison aux 
principes du libéralisme par des 
promotions et des postes. Seules 
les grandes ressources nationales 
permettront de sortir du bourbier 
où la maladministration nous a je­
tés et M. Cardin a terminé en di­
sant que le peuple devait écouter 
la voix de Laurier, la voix d’outre- 
tombe.

M. Gauthier a déclaré voir dans 
la politique fédérale au sujet (L“s 
bonnes routes un attentat de toryis- 
ine. Il y voit un coup de bélier à 
l’autonomie des provinces.

M, Ricard a esquissé la vie de 
Letellier de St-Just. Le grand mé­
rite de cet homme, a-t-il dit, est 
l’inauguration d’une politique me­
née indépendamment de la reli­
gion, de sorte qu’un homme pou­
vait être libéral sans être accusé 
de franc-maçonnerie.

L’AMOUR PRÉTEXTE DU 
VOYAGE

Paris, 18. — Le prince Félix de 
Bourbon-Parma, frère de l’ancienne

CONSTIPATION
Le séjour prolongé de matières fécales dans l'intestin com- 

promet la santé générale, charge le sang de substances nuisibles, 
ce qui provoque des maladies. Ayez une évacuation de l’intestin, 
au moins toutes les vingt-quatre heures, en prenant le

Une ou deux tablettes ROBOL prises le soir au coucher. 
Vous guériront de la constipation et vous débarrasseront des dé­
chets qui vous empoisonnent.
En vont* partout 25 aoua la boite, aiz pour 91.85. Envoyé nar la malle per Us 

COMPAdWIE CHIMIQUE FK AN’ CO - AMfTRICVjïîiJ liée.
274. rue St-Ouila, Montréal.

impératrice Zita d’Autriche, cherche 
à obtenir des Alliés la permission 
d’aller au Luxembourg rendre visite 
à sa fiancée, la grande duchesse 
Charlotte. La nouvelle ressort d’une 
dépêche de Genève au “Temps”, qui 
dit que le prince proteste de sa

loyauté envers les Alliés. Le “Temps” 
ajoute que contrairement à ses frè­
res, les princes Sixte et Xavier, qui 
ont servi dans l’armée belge, le 
prince Félix a combattu dans l’ar­
mée autrichienne, mais non sur le 
front occidental.

I CARTES PROFESSIONNELLES ET CARTES D’AFFAIRES f
ARPENTEURS-INGENIEURS

Vincent, Glrnuard & Vincsni
Ingénieur, civin. Arpenteur», Architect»».

76 SX-GABRIEL, MONTREAL.
Tel. Main USfc_________
AVOCATS 

ARCHAMBAULT & MARCOTTE
|0 rue St-Jacques. Tél. Main 2761—5284. 

Joseph Archambault, C.R., M.r.
Emile Marcotte, LL.L.

Bureau du soir, tel. West. 4069.

Casier postal 356. — Adresse télégraphique .
“Nahac, Montreal".

ïél. Main 1256-1251. Codes î lobora U est .Un.
C. H. CAHAN, C.R.

Avocat et Procureur
fdifice Transportation — Rue St-Jacqoes

MAURICE mJGAS, LL. L.
AVOCAT

30, RUE SAINT-JACQUES 
Résidence : 2466 avenue du Fare. Rock­

land 2450.

Arthur LALONDE
AVOCAT, PROCUREUR, ETC.

Etude : lîrosnard, Forest, Lalonde et Cotfln, 
Edifier du Crédit Foncier, Montréal. 

Résidence, téléphone Kst 2281..............

Montrealt ..

AUX GENS D’AFFAIRES

A.H. DELAND
COMPTABLE

Achat de créances, perception, billets, ad* 
iniiiistration de propriétés, successions, etc. 
Haison établie depuis 12 ans. Responsabili­
té absolue. — 92 est, Notre-Daase. édifie# L* 
Sauvegarde, chambre 62. Main 3206.

RECOUVREMENTS

ERCEPTIONS
Médecins, propriétaires, mar­

chands, ne laissez pas trop vieil­
lir vos comptes ; i'uitcs-lcs perce­
voir tandis qu’il est encore temps 
par
L’AGENCE PROVINCIALE 

M. 7223. 97 St-Jacques.

P
DOCTEURS

Tél. Main 3215. — Edifice 
Trii«t, 11 riaca d’Arr-i^--

Lamotlie, Gadbois, Nantel &. Charbonnead,
AVOCATS

J.-C. Lamothe, LL.D., C.R., Emilien 
Gadbois. LL.L., J.-Maréchat Nantel, 
B.C.L., J. P. Ch,’-,'onneau.

ANTOINE LAMOTHE
«vocat, bureaux : chambre 401, 90 St-1 
Jacques. Tél. Main 1661. Résidence, 
10 Place àt-Louis. Tél. Est 1574,

L AVERY & DEMERS
AVOCATS ET PROCUREURS 

17, rue St-Jacquca. Tel. Main 44i-.
Résidences :

Ssllnite Uaverv. R.C.I.. 2041 rue HuUhl.on. 
Tel. Rock. 3178.

Maurire Demers, 1150 St Hubert. St-L» 679.

Dr J.Alt. DESROSIERS
MEDECIN

397 RUE DROLET, coin Rachel. 
Tél. St-Louis 3037

■■■■■“■■■■“■■"■■■"■"Ëst 2671.... .. *
Docteur A. DESJARDINS 

Ancien Moniteur de l’Hôtel-Dieu 
de Paris. Maladie des YEUX, des 
OREILLES, du NEZ et de la 
GORGE. 145 Ste-Catherine O. fà 
l’institut Ophtalmique Nazareth)

HORACE H. LIPPE
NOTAIRE

ISO ST-JACQUES. MAIN
JUttiidtmce, St-Louis 6808.

3228.

PRIME J. MARSAN, L.L.B.
NOTAIRE

320A RUE AMHERST
Spécialités : Succcssioift}, Prêta d'argent. 

Incorporation dea compagnie».
Tél. fiat la*.

PORTRAITISTE'
L. .1. A. PELOQUIN

Portraits au pastel et à l’huile : une 
spécialité.

1156, SAINT DENIS. — SAINT-LOUIS 3256, 
______________ Montréal. ,

 PROFESSEURS
Elzéar-Âlexandre Dumas

Bachelier de l’Université Laval 
Enseignement particulier ou simultané. 

Cours aux deux sexes.
Matières : Latin, français, anglais, mathé­

matiques. sciences.
Spécialité: Préparation aux examens: mé­

decine, art dentaire*, pharmacie, service ci­
vil, etc.
59 Christophe-Colomb, entre Rachel et Ma­

rie-Anne. Tél. St-Louis 6193.

CASIMIR HEBERT
consul “ad honorem” du Pérou, professeur 
de langues, de belles-lettres, de rhétorique, 
répétiteur classique expert.

Latin, grec, anglais, italien, espagnol, etc, 
Preparation aux brevets.

Redaction et traduction en plusieurs lun- 
guea.

344A PARC LAFONTAINE

Migneron, J.-Homer,

_____________
Téléphone Uptown 559

Dr Laurent Godin
Licencié du conseil médical du Canada 

Ex-médecfn interne de l’Hôtcl-Dieu 
Heures de bureau

4 a U L. p.iu. 436 RUE 11 LEUR Y
7 h. p.m. MONTREAL

Tel. Utl Est 5417.

SAINT-JEROME FETE 
Mgr DE LA DURANTAYE

AVOCAT
pratiquant Canada et Etats-Unis. — 6G No­
tre-Dame Est. Montreal. Main 2380 
ITO Mont-Royal Elst. St-Lo<u» 69L8.

Heures de bureaux : 
de midi a S hrs p.m.

Mathématiques, Sciences, Lettres et Lan­
gues, en français et en anglais. 

Préparation aux examens : brevets, 
APT rvEVTAIREX DROIT, MEDECINE, 

PDAPMÂCIF. SERVICE CIVIL, etc.

itENE SAVOIE. LC. et LE.
Bachelier ès-arts et ès-setenees appliquées 

Professeur au collège Ste-MarU «t 
au collège Loyola.

Enseignement individuel à paiement fa­
cile le jour et le soir.

Cours pour dames et messieurs. 
Kenseipnements fournis sur demande. 

239 RUE ST-DENIS. Tél E»t 6162.
En fae* de l'église R^Jacques.

soir.

PAGER. CLOUTIER & CSTIGUY,
AVOCATS

Immeuble Power. 83 ouest, rue Craig. 
Tél Main 5598.

rimiüer Jo. -U, O.tlzov.

taye, à la dignité de prélat domesti-1 Adr«sr‘t"r4?*ph"q>"^“Be«mUn"

AMOUREUX VIOLENT.
que.

La une

ANTIKOR-LAURtNCE

le plancher. Enquête aujourd’hui a
I Torrian, 310 Plessis; B. Taylor,

1695 Hutchison; E. Thérrien. G. C.
Thomas, 494 Boyer; 11. A. Thonip- La fête a commencé par 

i . .nMA son, 65 Cazelais;'A. ,T. Walker, 1231 j grand’niesse solennelle chantée ,F.în » srrMé nnh?MliVn \i-1 chemin de la Côte des Neiges. le nouveau prélat. L’assistance étail
colas IGorn accusé de voies de’faits Le navire-hôpital Araguaya est J nombreuse, et Ion remarquait entre 
graves sur’line jeune femme, avec arrivé à Portland dimanche à 4 heu-, autres, dans le choeur, M. le chanoi- 
laquellc il avait rompu. Et ayant res. Il avait à bord 3 officiers, deux 
rencontré son amie, le 10 août, Riora I Rardes-maladfs et 82 soldats «le 
se serait livré à «les,actes d’une telle Montreal. Ils ont dû arriver a Sainte-

Anne de Bellevue, ce midi. Le vais­
seau avec l’“Essequibo” tint trans­
porté environ 12,000 soldats.

Voici les noms «les Montréalais et 
«tes Canadiens français : „

Le lieutenant F. Beaument, le lieu­
tenant F. A. Atkinson, 286 Fabre; 
le lieutenant J. E. Andry, 193 ouest 
avenue Mont-Royal; G. W. Bennett,
190, rue Bourgeois; .1. Rruneau, A. M.
Brown, G. E. Canney, 2168, avenue 
Molson, Rosemont; C. Canny, 605, 
rue Gertrude, Verdun; J. Call, 46, 
parc Belmont; !.. Côté, 684, rue 
Champlain; G. Lomllard, 1646, rue 
Rallantyne, Verdun; W. Daoust, 113, 
rue Duvcrnay; J. Filiatrault, 897 rue 
Demontigny ; Grouchy, H. C. Gil­
man, J. Gibbons, J. S. Gordon, S.
Hughes, 431, avenue Ontario. Mont­
réal; 1). K. Hughes, 168, Lagauche*
Hère ouest; Harrison, J. Haie, .1.

Saint-Jérôme, 18. — La ville était 
hier en liesse : à la solennité de la 
grande fête de l’Assomption ve-j PARADIS, 
naient en effet s'ajouter de grandes 
manifestations organisées par les pa-l - AMOS, 
roissiens à l'occasion de l'élévaimn
de leur curé. Mgr F. X. De la Duran-11*. st-c.rmam, ll.l.. Guérin, ll.l.

ATTDFT & GRENIER
avocats

ABITIBI.
gUEUEC, 55 Sl-Ficrre. Tél. 6535,

Adresse télékrr,^  -------- _
St-Germain, Guérin et Raymond,

___  AVOCATS
Jtdiflr* Tru.t A l.non, 3D rue Snlnt-J.cqu».. 

. Wléphonu Bril Main B164. Montrésl. Cn.

A nntnt. Venter Guy Venl.r

violence que la viefime est mouran­
te à l’hôpital Notre-Dame. Elle a 
nom Parmelia Giroux, 23 ans, 54 rue 
Murraq. Elle est veuve d’Alfred 
Barr.

POLONAIS ROSSF. A
COUPS DF, BOUTEILI.ES.
Un Polonais, V. Meantz, 25 ans, 

s’est fait rosser au cours d'une rixe 
qui a éclaté sous le pont de la rue 
Moreau. Quatre compatriotes, un peu 
ivres, l’ont poignardé û trois repri­
ses et frappé à la tête à coups «le 
bouteilles. Heureusement, ces bles­
sures ne font pas désespérer de sa 
vie. 
me.

Le détective Beauchamp infoi

ACCUSE DK 
MAISON 1)

TENI 
i JEU

UNE

ne Nantel, de Sainte-Thérèse, et deux I 
anciens vicaires de Saint-Jérôme, i 
MM. les abbés Caisse el Marsolais,

L«‘ prédicateur de la circonstance 
a été M. l'abbé Joseph Chevalier, di­
recteur du collège de l'Assomption, j 
A l'orgue, le choeur, «pie dirigeait M. 
SI Michel, a chanté une messe de 
Gounod.

Après la messe, le maire. A Le- 
gault, a lu une adresse à Mgr De la 
Durantaye, et le président des mar- 
guillers lui a présenté, au nom des 

J paroissiens, une bourse de 924100, 
Dans l’après-midi, il y a eu ré- 

! ccption au presbytère, <*t le soir con­
cert pur la fanfare au parc La belle, il- 

j lumination, feu d’artifice et parade 
d'automobiles.

LE PRINCE A M.
MacKENZIE KING

VAN1ER & VAN1ER
avocats

Tél. Main 2632. «I. '«* Salnt-JacQoe«.

BANQUE D’EFARUNE^^
|A banuuë d efaugne de la cite kt

DU DISTRICT DE MONTREAL. Bureau 
principal. 170 rue St-Jacmiei, et quutor- 
fq met-ursa les U Montréal.

RIIRFAi DF PLACEMENT

Dr J.-M.-A- VALOIS,
Cuenson rapide et garantie de toutes \v* 

roaladiee dee ▼oies urinaire», aiguës 
ou chroniques.

Attention particulière à chaque maladie. 
40 HUE ST-DENIS. MONTUEAL.

DENTISTES

Dr Noël Décarie,
eradué du For.th, Bouton,

Vous promet satisfaction nbsoluc avec la 
NOVOCAINE qui permet dYxIrilirc les dents 
nuis douleur. — 321 Hleury, pré. Théâtre 

; Impérial.
i ORTHODONTIE (redressement des dents 
des enfants), une spécial lié.

I Heure» de connullation»-1 TUTWmÎ
i de 3 h. a.m. à 9 h. p.m mount 1932.

Dr NAP. DESJARDINS

\Coft£ Radical c
' » sunt, .trncstt -«
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Gi'orgrs Tchon, 37 ans, «|iii «Ht 
arriver de New-York, a été arrêté 
hier soir, sous l'accusation de tenir 
brelan chez soi. Il jouait à l'argent. 
Tehoa comparaîtra en Cour du re­
corder.

Hanson, W.

NOUVEAU CABINET
EN SERBIE

Belgrade, 18. — Le prince Alexan­
dre, régent de Serbie, a signé ré­
cemment le décret constituant le 
nouveau ministère dont Ltouba Da­
vidovitch est le premier ministre 
et qui comprend onze démocrates 
et deux socialistes. Les autres mem­
bres Anton Trombitch. un des mem­
bres de la délégation de la paix, mi­
nistre des Affaires étrangères; VI- 
tomar Koratch, ministre des ques­
tions sociales «>t de l’hygiène, et le

f énéral Steven Hadjich, ininiatrc de 
a guerre, M. Koratch est socialiste 
et M. Hadjich n'appurtient à aucun 

parti.

des Manufaeturie 
S. Orrell, 213, rue J 
rcault, 3071 Fullutn; 
709 DeMontlgny; ( 
avenue Trafalgar; C. 
Swift, 112 1 
Frontenac; 1

rui'

“Business Bureau”
V«ius trouverez les meilleurs 

comptables, sténographes, de., au 
No 364 University, Uptown 2116. 
— Aides de bureau, hommes et 
femme» cherchant positions dans 
on bureau sont priés de sVnre 
ci-«rer immédiatement.

;nny, N. Marlin, 39, 
rs; A. J. Noury, 
tlielie: M. Pcr- 

F. K. Itiffon,
. R. Roland, 3 
R. Ragan, J. W. 

sylii; Saint-Pierre, 629 
Stevens, W, II. Scott, |

Ottawa, 18. — M. W. I 
zie King, chef de l’oppi 
reçu du prince de Galles, 
le télégramme suivant par 
se de l ainiral Halsey :

“Je vous suis très oldi.

silii
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DENTISTE
Exlrncllon îles ili'iits mois douleur. 
Spécialité* : pont*, enurimurs el dèitllcrs. 
Dcni'strrie de première quotité a prix 

très t*è* nuHtérés.
1708 NOTRE-DAME OUEST, ST-IIENRI 

Angle Bourget. Montrés).
Ÿéi. E.t nos: “

Dr A. MASS1C0TTE
Chirurgien DrntlM*

700 ST-HUBERT
2 paru, su nord do Shorbrooko

. < AulrcfoU ch»» f f u le Dr llourhonniU)I Kl Ado». OTclo Lalallo. t.kSall<rY«20.

Honoré Thibault
CHIRURGIEN-DENTISTE

< npllnlur en rhnr«r de» laburatolrrs den- i 
i lairrg tir In milice catHulltniic tic (jitàbcc.

Chirurgien-chiropodiste
Iri Ye'1^ *ou,r* *c* '"ulud.i i de pieds cumul- j
(lil ni 
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FROFKSSEUK

Edmond La Roche, B, S,
CÜUH8 V KS. LE JOUR ET LE SOIR.
J'runÿalSp anglais» diction, élément» la- 
UILS et grecs, mathématiques, et autres sciences.
Préparation an cour» rlaaslqaa «t \

bTêVCtU.
Cour» aux 'eux »ex»s.

195 RUE 8TF-CATHERINE EST 
Hurenn, Fr» 749* t ré».. Est ?5D.

Leblond de Brumath
259 EST, RUE ONTARIO

bach.lier do rUnireraité de France «t d» 
TUniver.lté l.ovnl, officier d'Acadimlo ou- 
leur de plusieurs ouvrages.

L« plu» ancien cour, do préparation au< 
•xamenc établi à Montréal.

Qui veut devenir rapidement médecin î 
evocnl ? dentiste ? pharmacien 7

College Commercial Elle
I ll}ny à|-)-i>uis. coin St-Dcnls. tours mdl- 
ducls Jour OU soir. Comptabilité telle qu'elle 

^ »,<ÎÜC' ^V'yaraphlc de» deux lunffuri 
«n ., mois. Télégraphie et administration 
S1,:» 1 ‘"'•“"‘“t1011 uux examens. Té:. Est

HOT LUS

VICTORIA HuTEIT
Québec, H. Fontaine, Prop.

Plan américain. Prix $3.50 à 84.00. 
Prix spécial pour les voyageur» de 

83.00 par Jour.
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J. L. Whib-

iy. G. West, K. H, Will lams.
• en bas;, P. Q„ 18. — La L.c "Corsican" est nrri vé cc matin

célèbre• hier le deuxième ! avec plusieurs soldais cl parents de
«le sa fondation. Il y n i soli[lafs. t.c "Cassandra" n'accoslcra

lin messc pontificale par ; l’as ici avant mardi.
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1 I Porte» à i’ast du théétra Frincoas
demandés. Hum)- I -■ , — - —■
llusc uni repassé, ___ ______ , ■ vus

iuim. mon ealaukv, ESTAMPES EN CAOUTCHOUC ! reniant
!elc. Spécialiléil» oaoa.

COURâiEslVD UN l.w5îhUHl,LS
rourtlrr» en Immriihle9l 

inrl» ru propriété», édiflrq
*» Nwini Jmqnc^. Prêt» lêra 

Collection, aehaU dca

A. iKTTK A UlIf I*'Mi IKR-.L P\îH
trédil l'onrler, S'» 
d hyp 
trésinre».

pu misse îi 
centenaire 
eu le mal 
Mgr 1*. lî. Roy, et sermon par le R F 
Arsène Roy, O.P. ; dans l'après-midi, 
bénédirtion d'une statue du Sneré 
Coeur par Mgr Roy, qui a aussi fait 
une allocution, et le soir procession 
d’une statue de la Sainlr-Vicrge, 
vieille de deux eents ans. que l'on a 
portée sur l'emplacement de l’ancien­
ne église où l’on élèvera une chapelle 
eomniétnnralive.

M. A imé Deschênes, (h'puté du 
comté aux Communes, el M, rhs. A. 
Paquet, député à la législature, as­
sistaient A la fêle.

La grève des charpentiers tie 
Southampton retarde le départ de 
plusieurs navires, cuire autres le 
"Mauretania" et CAquitanin’’.

EXCURSION POUR 
OUVRIERS DE FERME

M. L’ABBE PERRIN 
PREND CHARGE

DE SA CURE

DORURE, ARGENTURE, NICKELAGE
Ceitipagnle ROYAL 81 IA IM PLATE 

ftéparation», pUrag» d'orntmenia dVgliaa», 
•rgrnltti#. rouiallfria, aartilaaat* à Por. A. 
(vIKOUX. garant» 217 Saint Jacqwp».. Main

K

RECOUVREMENTS
(COI.UK'TtON)

St votis ave* des rumples, bil­
lets, créances de tonie espère, A 
percevoir ou dont le paiement re­
tarde, conflez-los au service de 
RECOUVR KM KNTS de

LA SOCIETE FINANCIERE
«litforporé»)

Fl EUR »*
IMMRUUt.R PE I.A SAUVRGARDB

M-RBT. RUE NOTRE DAME 
MUNTRRAI.

Tél. t Main 8(21

NOCES D’OR DE
VIE RELIGIEUSE

Salnt-Damnsc, (Saint-Hyacinthe), 
18. Lu paroisse a célébré hier le 
rinqtMnIlètne anniversaire de vie re­
ligieuse du H. 1*. Toussaint Lussier, 

un de ses enfants,
Le Jubilaire a célébré lui-même la 

messe et le sermon de circonstance 
n élè donné par M. l’abbé Etienne 
Blanchard, P,S .S,

Après la messe, Il y n eu banquet 
et présentation ivadresse et «le ca- 

> Beaux uu vénérable religieux»

A Corrasion de son entrer en four- ^ 
tion, hier, M. l'abbé Leonidas Per­
rin, curé de Notre-Dame, a défini au 
prône les devoirs d'un curé et dit 
qu'il s’efforcerait de suivre l’cxem* 

le des distingués erclésiaslifpirs qui 
ont précédé A ce posle. Il a parlicu- 

Pour l’excursion d'ouvriers de i llércinent loué l'oeuvre accompli par 
ferme qui aura Heu lo 19 août, le | son prédécesseur immédiat, M. l’abbé 
Chemin de fer National du Canada René Labuile, et dcinamté la eoopé- 
meitra en marehe un train spécial ration «le tous les paroissiens.
qui partira à 2 h. p.m. de la gare ] _______________________________
terminus du tunnel à Montréal 111 
sera fait dans tes trains un service 
de lunch en boites et il y aura des 
accommodations spéciales réser­
vées aux familles et aux femmes,

Le prix du voyage à l’aller est de 
812.00 Jusqu’à Winnipeg, plus un 
demi-sou par mille au delà, Le prix 

I pour le retour est d’un deml-smi 
I par mille pour revenir Jusqu'à Win­
nipeg. plus 818.000 pour le trajet 
de Winnipeg au point original dè 
départ.

Pour le» billets et plu» ample In. 
formé s’adresser à n'importe quel 
bureau do billets du Chemin de fer 

ida,

NTll\
IKON

National du Cana (réo.)

FER NVXATR
•rerntt I» forer itrx |i(r*t>iinrs épuisés», 
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rnuétlmuinlrr» dr l'bzalènn pu- 
Eon.ullrr volï* dwtrur ou 

IS-dr»»u»,

COMPTABLES

Auditeur - Comptable
J.- N.- E. GEL1NAS,

comptabilité generale, audition, rc- 
glcment de livres, perceptions de 
romptes, hillrts, rlr.
Bureau; 92 Noire-Dame Est, cham­

bre 94. Tél. Main 7362. Résidence j 
179 sve. Kocklnnd. Tél. Uorklsnd
frit.

P. A. GAGNON
COMPTABUE MUENCIE (( hsr(rt»4 Ar-
(rsnt.nt), rhsmbrn *1» »1( tlf, Reiflr«

rrntt»») Tr«»l, Il Flsr» i Arme». Mrnlrésl. 
rll M. 4M».

BEAUDOIN LOUTaE
L.isutsb!»

ss est. ri e Notre damr.^Bnrrru dt n innée* d'rspérlrnr*. M, 
Main 7154. Soir, SI-boni* Sla; Arhll >1» 
tré.nrrs rl rrmiivrrmrnt* Rénéraut.

Estampes en Caouteliouc
EN TOUS (IRNRES

A. Dérome & Gis
8» NOTRE-DAME KST. T*l. M. 487».

commerce,
HOTEL ST-ROCH ~

Fl.n smériciln
I *n*U1 S^O'reh »t Pl.r. J.rque.-r.nlrr 
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SERRURIERS
,, E. TELLIEH,
lnüL,.p!! ; ,c"“rc», r.iffs. nrnin s feu, 
B»r.ti«>^!r J. I’ *,f,,»*r de toutes lorlri, r»- fsrit «n» dr rassw,^ „ramopliBosfc l'ruauS 
y va n.^ >u!i\l(irtiiin gai diiïi»,

MACHINgRlES GllN F.ITaLRS 
Pour toutes sortes d'ouvrages, con- 

u machinerie d’uuios, a*lc, 
. —J|é dans la soudure. Ou­

tillage de première classe. A 
: absolument bas. Saliifactton 
Ve- '

prix 
garnn-

NOTAIRES
Tél. Saint-Louis 2143.
Ch». ARCHAMBAULT

^ „ NOTAIRE
j Etude t 769 rhl, avenue Motit*Royal. 

Argent h prêter.

Bélanger et Bélanger
Notaires

30 RUE SAINT-JACQUES
EDIFICE "TRUST AND I.OAN”

Ar.fnl k prèltr sur hypnihèqur k Imnr.es 
enunltlnît», rl nrbnl dr rrésnee». Bèslrniriil ir »utTr»il«m. T»l M.ln m». 1
téÊ Mstn 8i*b ---- - I

BEtUCHAMP & DUCHARME
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EHlficr “frit Sauvegarde", ch. 95, 
92-eBt, rue Notre-Dame.
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...VKFKBVRE ET FRERE 
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ft«!R vaitiquetir», illuatrf4. 25e. tonvnyrr l«>n- 
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FOYER

DE SHERBROOKE
AMONTREAL

L’INSPECTION DU TRACE DE LA 
ROUTE ENTRE CES DEUX VIL­
LES EST TERMINEE. — ON 
CHOISIRAIT LE CHEMIN COURT

Ja.m
Chiffons et modes

Les cahiers de modes, sont un peu décon­
certants ces mois-ci, avec leur variété infini 
de genre. Le New-Yorkais et le Français 
s'accordent pour différer. On ne sait plus si 
c'est la jupe courte qui est en faveur, ou si c'est 
la longue; on ne sait plus si les robes continuent 
à être étroite:' si elles élargissent. En 
somme, il ne j i pas se plaindre de cet état 
de choses. Il vaut mieux avoir deux chances 
d’être à la mode, qu'une seule ! Et il en est 
ainsi si nous avons encore des robes un peu 
larges et pas trop longues, et si, d’autre part, 
nos dernières robes ont allongé, et trop rétréci 
pour jamais pouvoir élargir. Jamais, ce der­
nier jamais est de trop. J'ai sous les yeux 
une jolie robe, où la jupe étroite a été taillée 
en panneaux droits qui tombent par-dessus 
une jupe fourreau de teinte différente, en 
tissu dépareillé. Cette robe est en serge bleue. 
La jupe a un empiècement sur les hanches 
duquel tombent les panneaux qui flottent par­
dessus le fourreau de satin noir. Les pan­
neaux sont bordés d’un point de fantaisie en

grosse soie noire. Ce point peut-être remplacé 
par des arabesques en soutache. La blouse 
un peu sévère, très unie, est ouverte en V, mais 
le V est presque rempli par un col d'organdie 
en blanc et qui est rabattu sur le cou, au lieu 
de l’être sur l’étoffe de la robe.

Le noir est bien de mode pour la jeunesse, 
même. Et voilà les robes d’étoffe à manches 
courtes, même très courtes. Nous avons sous 
les yeux la plus jolie robe noire, unie, à man­
ches kimono très courtes, décolletée en carrée, et 
à jupe droite en avant, et faite en arrière de 
trois volants, trois jupes. A l'encolure, passe 
en avant une bande d’organdie; au bord des 
manches, la bande se répète. Et l’effet dis­
tingué est achevé par un énorme ceinturon 
de paille doublé de carreautê noir et blanc. 
Pour ôter à cette robe, l’effet de demi-deuil, 
il conviendrait de porter un joli collier en 
pierre de couleurs vives. Sur d’autres pages, 
nous contemplons des robes dont les jupes 
s'élargissent franchement. Nous en causerons 
plus tard.

Cousine Gillette.

CHEZ LES SOEURS DE 
LA PRESENTATION

DEUX RELIGIEUSES CELEBRENT 
LEURS NOCES D’OR A SAINT- 
HYACINTHE — NOMBREUSES 
PROFESSIONS.

Sherbrooke, 16. — Les ingénieurs 
du département de la voirie ont ac­
tuellement terminé l’inspection du 
tracé de la route Sherhroke-Mont- 
réal.

Leur rapport divise le territoire 
en plusieurs sections. La première 
est celle de Sherbrooke à Magog. 
Les ingénieurs ont parcouru les 
deux chemins actuels pour savoir 
quel serait le plus avantageux.

L’un est plus long, mais est de 
beaucoup plus pittoresque, c’est le 
chemin actuel. L’autre, plus court, 
passe à travers les bois et serait 
plus difficile à faire. Ce dernier 
aurait l’avantage cependant d’ou­
vrir une nouvelle région à la co­
lonisation.

Les ingénieurs favorisent cepen­
dant le chemin le plus court, parce 
qu’il évite des traverses à niveau, 
et que le gouvernement, dans le but 
d’éviter des accidents souvent mor­
tels, veut, autant que possible, faire 
passer la route à des endroits où 
l’on n’a pas à traverser les voies fer­
rées. Mais rien de définitif n’est 
encore arrêté.

Dans la région de Magog à Sluke- 
Iv, le rapport des ingénieurs suggè­
re la suppression de six traverses 
de chemin de fer, dont quelques- 
unes sont très dangereuses. On re­
commande de faire passer la route 
au nord du lac Orford, évitant ain­
si des courbes très dangereuses. Le 
chemin passerait également au nord 
du lac Silver, et donnerait aux tou­
ristes une vue magnifique de la val­
lée.

De South Stukely à Waterloo, les 
ingénieurs suggèrent de passer par 
le chemin du nord afin d’éviter des 
côtes très difficiles à niveler, de Wa­
terloo à Granbv. On semble favori­
ser le chemin oui passe actuellement 
au nord de la montagne. C’est le 
plus court et actuellement le plus

Pensées choisies
L’homme retrouve en la femme 

jeunesse et fraîcheur. Elle est sa 
soeur, elle marche de front aux 
plus rudes chemins et soutient sa 
force. Elle est sa mère, l’environ­
ne. Parfois, dans les moments obs­
curs, où il se trouble, où il cher­
che, ne voit plus son étoile au ciel, 
il regarde vers la femme, et cette 
étoile est dans ses yeux.

£a bonne 
auisine

Oui, la société européenne se 
meurt ; les extrémités sont froides, 
le coeur le sera bientôt... Elle se 
meurt parce que Terreur tue et que 
cette société est fondée sur des er­
reurs... Les individus peuvent se 
sauver encore, mais la société est 
perdue, non qu’elle soit dans une 
impossibilité radicale de se sauver, 
mais parce qu’elle ne veut pas se

Donoso CORTES.

Celui-là est fort dans la foi, qui 
prouve sa croyance par des actes

POMMES DE 
MAITRE

TERRE
D’HOTE

Conseils pratiques
QUAND DES BOUGIES

sont trop grosses pour l’entrée des 
bougeoirs, n’essayez pas de tailler 
le bout avec un couteau pour Ta 
mincir. Contentez-vous de le trem­
per dans de l’eau chaude quelque 
secondes, modelez à la mesure ne­
cessaire avec vos doigts, puis, re 
mettez avant que la cire durcisse 
dans le bougeoir.

AJOUTEZ UNE TRANCHE DE 
BANANE

au blanc d’un oeuf et battez jus­
qu’à ce qu’il soit bien ferme. La ba­
nane va se dissoudre entièrement 
et vous aurez une imitation déli­
cieuse de la crème fouettée.

LES CITRONS
qui sont devenus secs et durs peu­
vent redevenir doux et juteux en 
les mettant dans un vase d eau 
chaude et en les y laissant à la 
même température, sans laisser 
l’eau bouillir, pendant deux heures.

LAVEZ LES VITRES
et faites-les sécher de la façon or­
dinaire. Ensuite, prenez des Jour­
naux, mettez en Iratnpons et polis- 
srz. Los vitres devicivdront fort 
brillantes, et le papier à journal ne 
laisse sur la vitre aucune mousse. 
Essayez et vous serez .satisfaites de 
l'expérience.

Prenez des pommes de terre, 
lavez-les bien et faites-les cuire 
avec de Peau et du sel. Lorsque 
vous les sentez fléchir sous le 
doigt, elles sont cuites. Retirez-les 
alors de Teau, pelez-les et coupez- 
les eu ronds de l’épaisseur d’un 
gros sou. Mettez ensuite dans une 
casserole gros comme un oeuf de 
beurre, laissez-lc fondre à feu doux, 
ajoutez sol, poivre et persil haché, 
mettez-y vos pommes de terre et 
sautez-les bien, pour qu’elles s’im­
prégnent de beurre. Servez très 
chaud.
POMMES DE TERRE EN RAGOUT

Prenez huit ou dix pommes de 
terre, lavez-les et coupez chacune 
d’elle en trois. Mettez une casse­
role sur le feu avec un morceau de 
bonne graisse ; laissez-la fondre, 
et, lorsqu’elle est bien chaude, met* 
tez une petite cuillerée de farine 
que vous laissez brunir. Ajoutez en­
suite deux verres d’eau, sel, poi­
vre, un bouquet de persil, du thym, 
du lairier. Mettez-y vos pomme^ de 
terre. Laissez cuire à feu doux en­
viron deux heures.

l’eau ; hachez fin du lard gras, un 
peu de veau rôti et froid, quelques 
champignons, une échalotte, une 
pointe d’ail et du persil. Mettez 
cette farce dans une casserole avec 
un peu de beurre, salez, poivrez, 
tournez à la cuiller do bois pen­
dant quelques minutes et sur feu 
doux ; liez avec quelques cuillerées 
de bon jus, retirez du feu et gar- 
nissez-en l’intérieur des tomates. 
Rangez celles-ci sur un plat à gra­
tin huilé, saupoudrez de mie de 
pain, faites cuire au four. Servez.-------------3-------------

UN LANCEMENT AUX 
CHANTIERS VICKERS
UN CINQUIEME NAVIRE POUR LE 

COMPTE DU GOUVERNEMENT 
CANADIEN.

fréquenté. Sur re chemin il y a 
deux tronçons : les ingénieurs re: 
commandent celui d’en bas qui 
évite ',os côtes et ’ est (lèjà’gra- 
veié sur une distance de trois mil­
les. Sur tout le parcours du chemin, 
de Sherbrooke à Granby, il y a de 
la pierre en abondance, surtout du 
granit près de la montagne d’Or- 
ford.

Ce tracé qui nous est fourni par 
M. J.-H. Lemay n’est cependant pas 
définitif et peut être changé si pour 
des raisons d’utilité publique cer­
taines municipalités croient bon de 
demander des changements.

Saint-Hyacinthe, 18. — Les révé­
rendes soeurs Marie Saint-Henri, 
Marie-Sara et Marie-Salomé de la 
congrégation des soeurs de la Pré­
sentation de Marie du couvent de la 
Maison-Mère, de cette ville, célé­
braient samedi dernier en la chapel 
le de cette institution, leurs noces 
d’or de profession religieuse.

Le même jour, à 9 heures 30, une 
autre cérémonie avait lieu en la mê­
me chapelle, présidée par Mgr L. J. 
Guertin, V.G. C’était une profession 
religieuse à laquelle bon nombre de 
parents et amies des nouvelles pro­
fesses, étaient présents.

Au choeur, nous avons remarqué, 
le chanoine L. A. Scnécal, curé à la 
cathédrale; les RR. PP. O. Lussier, 
S..L, et .1. Allard, O.M.I., les abbés 
A. Fontaine, principal de l’Ecole 
Normale, de cette ville, J. N. Léves­
que, curé, .1. N. C. Maynard, Henri 
Lusignan, Ernest Fournier, Arsène 
Nadeau, assistant-chapelain, de cette 
maison; G. C. Richard, chapelain; 
Pierre Morin, les Rév. Frères du 
Sacré-Coeur, Damien et Cyrille.

Le sermon de circonstance a été 
prononcé par M. Tabbé Rodrigue 
Lussier, de Toronto, frère d’une des 
professes.

Ci-après les noms des nouvelles 
professes.

Mlle Alice Levasseur, de Fitch­
burg, Mass., soeur Marie-Sainte- 
Claire; Mlle Véronique Lemaire, de 
Saint-Zéphirin, soeur Saint-Aristide; 
Mlle Cécile Surprenant, de Riche­
lieu, soeur Marie-Jean-Vianney ; 
Mlle Irène Desroches, de North- 
Dakota, soeur Marguerite-Des- 
Anges; Mlle Louisa-Anna Lemieux, 
de Saint-Michel, soeur Marie-Sainte- 
Julie; Mlle Anna Simard, de Drum- 
mondville, soeur Marie-Sainte-Ju­
dith; Mlle Angéline Lussier, de 
Saint-Damase, soeur Maric-Sainte- 
ï’oy; Mlle Aurore Chagnon, de Barns-

GRANDS MAGASINS
fi

POMMES TERRE AU LAIT

Un 
medi

CHASSE DUMEX1QUE
LE CHARGE D'AFFAIRES D'AN­

GLETERRE A MEXICO REÇOIT 
DE CARRANZA L'ORDRE DE 
QUITTER LE PAYS.,

ton, soeur Marie-Stanislas; Mlle Ju­
liette Desjardins, de Sorel, soeur Ma- 
rie-Sainte-Albcrte; Mlle Marthe Al­
lard, d’Upton, souer Marie-Saint- 
Pasteur; Agathe Phaneuf, d’Upton, 
soeur Marie-Sainte-Candide; Mlle 
Azilda Morin, de Saint-Ours, soeur 
Marie-Saint-René; Mlle Eva Lusi­
gnan, de Pike-Rivcr, soeur Marie- 
Saint-Pierre de Vérone; Mlle Eva 
Racine de Roxton-Falls, soeur Ma­
rie-Louis de Mont-Fort; Mlle Alber- 
tine Phénix de Saint-Alexandre, 
soeur Marie-Sainte-Angèle de Eoli- 
gno; Mlle Rose-Alma Côté, de Gran­
by, soeur Marie-Brigitte; Mlle Ra­
chel Sénécal, de Saint-Césaire,soeur 
Marie-Saint-Jean; Mlle Marie-Anne 
Ruel, de Saint-Cyrille, soeur Marie- 
Cyrille; Mlle Eva Desjardins, de 
Saint-Agathe, soeur Marie-Lutgarde; 

[Mlle Aldéa Rajotte, de Saint-Ours, 
Ssoeur Marie-Adéline; Mlle Délia 
Cournoyer, de Woonsocket, R. L, 
soeur Marie-Christophe.

Faites cuire huit ou dix pommes 
de terre à Teau avec un peu de sel 

* Lorsqu’elles snl amollies cl cuites 
‘ retirez-les et préparez la sauce 
suivante.

Mettez dans une casserole gros 
comme deux noix de beurre ; luis 
sez-le fondre à feu doux ; ajoutez 
une cuillerée de farine cl remuez 
pour qu’elle se mélange bien au 
beurre ; ne laissez pas jaunir et 
ajoutez un bon verre de luit, sel 
poivre, cl muscade si vous Taimcz. 
Enfin, mettez vos pommes de terre 
dans cette sauce après les avoir 
coupées en morceaux ronds de l'é­
paisseur d’un sou. Servir très 
chaud.

TOMATES FARCIES AU GRAS
Choisissez de grosses tomates 

bien rouges et autant que possible 
d'égale grosseur ; fendez-les en 
deux sur le 11 avers, enlevez les 
graines à l'aide d’une cuiller à café, 
rangez-les sens dessus dessous sur 
un tamis afin d'en laisser égoutter

autre navire a été lancé sa- 
atix chantiers Vickers, à Mai­

sonneuve, le Canadian Miller, cons­
truit pour le compte du gouverne­
ment canadien. C’est Mme .1. W. 
Norcross qui a brisé sur la poupe 
du navire la traditionnelle bouteille 
de champagne. Il n'y a pas eu de 
réception mais la compagnie avait 
invite quelques hôtes pour assister 

la cérémonie.
Le Canadian Miller mesure 400 

pieds de longueur, 02 pieds de lar­
geur, 31 pieds de profondeur; son 
tirant d’eau est de 2ô pieds. Le na­
vire aura un jaugeage de 8,500 ton­
nes et il pourra faire 11 noeuds à 

leure.
Après le lancement le navire a été 

loué dans un chantier flottant où il 
sera parachevé; on installera les en­
gins et les bouilloires, les mais, les 
grues et les autres parties du grée­
ment. 11 sera prêt à prendre la mer 
dans deux ou trois semaines. 11 est 
intéressant de noter que tout ce qui 
est entré dans la construction de ce 
navire, à l’exception des plaques 
d’acier, des ancres el «tes chai nés, a 
été achetés et fabriqué au Canada.

L’espace occupé actuellement 
dans le chantier fMitant par le Ca­
nadian Miller était occupé jusqu’à 
ces Jours derniers pur le Canadian 
Seigneur qui a fait ses débuts cette! 
semaine même et qui maintenant' 
est à prendre su première cargai­
son dans notre port.
•Le Canadian Miller est le cinmiiè- 

me navire que la compagnie Vickers 
construit pour le compte du gouver­
nement canadien ; le tonnage total 
de ce navire est d’environ 40,000 
tonnes. Trois autres navires sont 
en cours de construction da'ns les 
mêmes chantiers pour le compte du 
gouvernement d’Ottawa,

Les autorités de la compagnie 
Vickers sont fières d’une telle oeu­
vre.

(Service de la Presse Associée) 
Washington. 18. — M. William 

Cummins, le chargé d'affaires d’An­
gleterre au Mexique, a reçu ordre 
de la part du président Carranza de 
quitter le pays.

(Service de la Presse Associée) 
Washington, 18. — On dit que la 

conduite de Carranza envers M. 
Cummins, le chargé d’affaires de 
l’Angleterre au Mexique a été pro­
voquée par une déclaration qui a été 
récemment faite à la Chambre des 
Communes par le sous-sccrétaire 
d’Etat d’Angleterre que la Grande- 
Bretagne n'avait lias reconnu le 
gouvernement de Carranza et ne 
pourrait pas faire cela avant que 
le gouvernement mexicain donne 
des garanties qu’il veut protéger les 
vies et la propriété des citoyens bri­
tanniques au Mexique.

La Grande-Bretagne n’a jamais 
reconnu le régime Carranza el n’a­
vait pas de ministre plénipotentiai­
re à Mexico depuis le départ de sir 
Lionel Carden. * Le chargé d’affai 
res. Thomas 1 lob 1er, a été rappelé il 
y a quelque temps.

Une dépêche d’El Paso dil que 
le président Carranza va lire son 
message au Congrès mexicain, le 
premier septembre prochain. II se 
propose de dire, à celte occasion, 
miellés sont les relations entre la 
Grande-Bretagne el leMexique.

SAIN ET SAUF
Mexico. 18. — George N. McDo­

nald, un Américain, que les déné- 
ches disaient avoir été tué à Pueblo 
Viejo, vient, dil-on, d’arriver sain 
cl sauf à Tampico.

SEPT BANDITS TUES
Mexique. 18. — Scnl des bandits 

mexicains qui, le 1 piillel dernier, 
ont altaouè un détachement de 'na- 
rins américains du ’Cheycnno”, 
Hors qu'il était sur la rivière Tanie- 
si, tint été tués, disent des dépêches 
de Tampico, reçues vendredi.

NAVIRE ITALIEN
A HALIFAX

Halifax, 16 (Service de la Presse 
asociéo. — Le navire de guerre ita­
lien Corde di Cavour est arrivé dans 
le port d’Halifax, ce matin, pour 
prendre pari à la réception mû sera 
offerte au prince de Galles. Il a été 
salué par dix-neuf coups de canons 
de la citadelle.

Robes, toilettes, 

manteaux, etc., 

nettoyés ou teints à 

la perfection.
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La vente de meubles 
d’août

202.00

Mobilier de chambre à coucher, 
noyer fini mat, bureau, table do 
toilette, chiffonnier! et grand lit. 
Prix de la vente de 
meubles d’août.. ..

Mobilier de chambre à coucher, 
acajou massif, fini mat. bureau 
de 48 pouces, grand chiffonnier, 
table de toilette et lits jumeaux, 
style Colonial.
Prix de la vente de 
meubles d’août,. ..

Mobilier do chambre à coucher, 
style Colonial, bureau de 41 pou­
ces, grand lit à colonnes, chiffon­
nier et table de toilette, acajou 
mat.
Prix de la vente de 'fi fiiîï 
meubles d’août.. .. ! vtanUU

Tables de toilette désassorties, 
acajou, noyer, ivoire, kyonyx et 
émail blanc, toutes avec triple 
ipiroir.

Noyer—
Prix de la vente d
meubles d’août...........

Acajou—
Prix de la vente
meubles d’août. ..

Ivoire—
Prix de la vente de 21.S0

24.00 
de 27.50

de 2G.50

202.00

meubles d’août. . .
Kyonyx—

Prix de la vente 
meubles d’août. ..

Mobilier tic chambre à coucher, 
style Colonial très uni, vieil ivoi­
re, lit à colonnes, bureau, chif­
fonnier et table de toiletb 
Prix de la vente de 
meubles d’août.

Mobilier de chambre à coucher, 
Kyonyx, dessus et panneaux bien 
assortis, bureau, chiffonnier, tsi- 
blc de toilette et lit.
Prix de la vente de fîO C(T! 
meubles d’août.. .. fi

Matelas Goodwin en coton pur, 
coutil artistique, bord ourlé, gran­
deurs 4.6 et 4.0 pieds.
Prix de la vente de fil "J 7 C
meubles d’août........... B II ■ I d

Grandeurs 8.6 et 8.0 pied 
Prix de la vente de
meubles d’août............

Matelas “Sleep-well” en kapok 
Japara, plus légers que la plume. 
Grandeurs 4.Q et 4.0 pieds.
Prix de la vente de
meubles d'août. .. ..

Grandeurs 3.0 et 8.0 pied 
Prix de la vente dt
meubles d’août...........

Ron matelas tie crin, pleine 
grandeur.
Prix de lu vente d<
mueblos d’août............

Mobilier de salle ù manger, 
noyer, style Hclne-Aiiue, buffet, 
armoire à porcelaine, table à ral­
longe, ’» chaises et un fauteuil 
avec siège coussin en cuir 
Prix de la vente de 
meubles d’août.

Mobilier de salle à manger, fini 
chêne ciré, buffet, armoire à por­
celaine, table û rallonge et série 
<le chaises avec sièges mobiles en 
cuir brun*
Prix tie la vente d 
meubles d’août.. ..

Mobilier tic salle à manger, fini 
anglais antique, style Relue Anne, 
buffet, armoire à porcelaine, ta­
ble s'allongeant jusqu'à 18 ' pou­
ces, 5 chaises et un fauteuil 
Prix de In vetfte de 
meubles d'août.. ..

(.baises de salle ù manger, chê­
ne massif, dossiers à panneaux, 
sièges mobiles larges en cuir.
Prix de la vente de
meubles d’août...........

('.liaises tie salle à manger, ehê- 
ite massif, sièges en cuir, f» chai­
ses et I fauteuil.
Prix tie la vente de OR 
meubles d'août...........

16.75
en kapok 
la plume. 

;ds.

22.50
deds.
21.00

in,

11.25
i manger, 
ne, buffet, 
able à ral- 
in fauteuil 
:uir.

320.00
manger, fini 
moire ù por- 
>nge et série 
s mobiles en

103.50
manger, fini 
Relue Anne, 

orceluiue, ta- 
4u’à 18 ' pou- 
uilteuil.

331.00
anger, chê- 
panneaux, 

n cuir.
40.50

Table de salle à manger, chêne 
massif, fini ciré, s’ai longeant jus­
qu’à 6 pieds, piédestal carré de 10 
pouces.
Prix de la vente de 
meubles d’août. ..

Canapé doublé en fer, po avant 
se transformer en un grand fit ou 
en deux lits simples, avec nuitelas 
recouvert de cretonne.
Prix de la vente de 
meubles d’août............

Bergère ou berceuse “Sleepy- 
Hollow, très grande, fabrication à 
ressort, couverture en tapisserie 
de haute qualité.
Prix de la vente de 
meubles d’août.

Mobilier Chesterfield, couver­
ture en tapisserie de première 
qualité, sièges avec coussins mo­
biles à ressort.
Prix de la vente de 
meubles d'août..

Chesterfield et deux chaises, 
comme ci-dessus, sièges sans res- 
osrt.
Prix de la vente de 
meubles d’août..

Mobilier Chesterfield, grand 
Chesterfield, grand fauteuil et 
berceuse, couverture en bonne ta­
pisserie.
Prix de la vente de 
meubles d’août.

Mobilier de “living room”, .'ou­
verture en tapisserie, canapé de 
quatre pieds, grand fauteuil et 
berceuse.
Prix tic la vente de 
meubles d’août...........

Porte-magazines ou livres, chê­
ne ciré, quatre tablettes.
Prix de la vente tie meubles d’août 

et

37.00

22.25

80.00

150.00

135J0

115.00

35.75

4.50 5.40
chêne ciré. style

hlcs d'aoùt.. 
Desserte en

acajou.
11.00

Appui-livres,
Jacobite.
Pris do la vente de mou- 4 fin
blés d’août....................... WoUU

Table et chaise de téléphone, 
fini acajou.
Prix de la vente de meu- ^ gg

osier, cabaret en 
verre, fini brun ou naturel.
Prix de la vente de <f rt
meubles d'août........... IW.U>V

Mobilier de “livinK room", ca­
napé de 48 pouces, «rond fauteuil 
et berceuse, coussins molli les rem­
plis de duvet, fond « ressort.
Prix de la vente de flî|
meubles d’août.. .. Iww.Wl» 

Berceuse Windsor, fini 
Prix de la vente de 
meubles d'août. ..

Chaise pour assortir.
Prix de la vente de meu- A Cfl
blés d’août........................ W.*»U

Berceuse de chambre à coucher, 
fini chêne verni.
Prix de la vente de meu- 4 4E
ides d’août.. ................... I.Iw

Oreillers, 18 x Ihi.
Prix de la vente de meu­
bles d’août, la paire L ..

Oreillers “Eclipse”, fi livres à la 
paire.
Prix de la vente de meu- A EJft 
hlcs d'août, la paire.. .. ■••***# 

Oreillers de notre qualité "B", 
grandeur 21 x 27 pouces.
Prix de la vente de men- A 4B 
blés d'août, la paire.. . O. I 

Paniers de couture, sac en cre­
tonne de fantaisie sur monture etl 
chêne.
Prix de la vente de meu- A OC
blés d'août.......................... •f.ÜW

Paniers de couture, eu osier, 
avec poignée et compartiment au- 
dessous.
Prix de la vente de meu- g gQ

2.00

bh*s
rndwln—Au dcuiième.
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(Suite)
Elle rejoignit alors Soïnin. qui 

l'accuclllil d’un regard de tendre 
admiration. La voiture était à la 
porte, avec un omnibus de ebemln 
tie fer qui avait reçu les malles, La 
femme tie ebambre de Malbêe y était 
déjà montée.

Vous n'éles pas encore une 
vraie femme tie soldat, dil Sernln 
en riant. Trop de bagage el de ser­
vice !

Il avait discuté la femme de 
chambre, Il lui .semblait pilla Joli 
d'emmener sa femme lotile seule, de 
même qu'il déclarait les deux énor 
me# malles encombrantes et gètian 
les. Mais Maillée ne comprenait pas 
qu'on pût se passer de femme de 
ebambre; les servlres d'une Incnn 
nne dans un hôtel lui eussent paru 
Intolérables. Quant aux malles, bien 
qu'elle ne Uni pas outre mesure à la 
toilelle, elle était trop habituée au

on fort pour voyager sans une tu ni 
litude d'objets plus nu moins super 
flu*.

Elle exprima à Toussalote son re 
gret de la laisser, U’clail, disait-elle 
le seul nuage de son azur. Mais 

heure pressai!, ei la voilure s'é­
branla.

—Vous choisirez une auto à notre 
retour, Sernlfl, dil Malbée en sou­
riant. Mais nous garderons quand 
même le coupé tic grand'mcrc, u'csl- 
ce pas?

-—Vos chevaux sont beaux, dit 
Sernln.

—-N’npprendrcz-vnus donc pas à 
dire no* ou mes 1 dit Malbée, sou­
riant toujours. Je voudrais vous voir 
deux très Jolis elle vaux de selle.

—Oui, mais il faudra que vous 
montiez avec moi, chérie. Cela ne 
vous plairalt-ll pas?

-—Ce serait un tien lancé, peut- 
êlre... Je ne pense pas qn'aueune 
Le Tel lemon! soit montée à cheval

depuis le temps lointain où l'on 
voyageait de cette façon primitive. 
Mais après tout, j'aime tout ce, qui 
ticni, même de loin, à votre vie «le 
soldat... Beaucoup sic femmes d’of­
ficiers montent, n’est-ce pas?

-—Quand elles ont le moyen de se 
payer un cheval, répondit Sernln 
gaiement.

Un coupé était retenu pour eux. 
Ils partaient pour l'Halic. C’était 
enivrant, et rarement un couple plus 
heureux el plus charmant était mon 
té dans le train qui porte sur ses 
glaces les noms prestigieux de Ro­
me. de Florence, de Venise...

XXIV
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foussainic, si seule dans ce Paris I d’imprévu. Mais comme nous ron- 
itain, et j’ai résolu de venir faire naîtrons bien l'Halic!... Au fait, la 

avec loi une causerie intime. Iconnaîtrons-nous ? Ce que les tou-
Oui, comme lu es seuleI Et pour- ristes voient, admirent, prônent, 

tant, je comprends le farouche bc- est-ce la physionomie complète, 
soin d’indépendance qui t'a empê- l'Ame d'un pays? En outre, je suis 
ebee de céder à nos instances et irop ignorant au gré tic ma chérie, 

'habiter avec nous. Tu ne suis pcut-| 11 y n décidément dans le program

guide en main, 
ml-hcurc pour 
ou lui choisir

je sors seul une 
acheter dos ciga 
tics bonbons et

fleurs... Je me hâte «l'expédier ce 
qui est l'objet de ma sortie, je mon­
te en auto, et j» me fais descendre 
dans un quartier très vieux, souvent 
très saie. LA, j’mlmlrc un escalier

pendant, A quel point me de Snint-Cyr îles lacunes regret- de bois branlant, escaladant I i-xtêtre, pa
c'est beau, l'Indépendance, bien que 
tu lui aies sacrifié le confort qu'on 
t'offrait, ei même la douceur de vi­
vre près d’un frère que tu 
au delA de scs mérites..,

tables, telles que les cours des 
beaux-arts. Maillée sait lotit ; sans 
avoir voyagé, avec des gravures, des 

aimes I photos, et des conférences épatan­
tes, elle a été mise en mesure de ca-

t'oussainte.
Rome, 15 avril.

"('.hère, chère petite soeur, me 
voici dans ht ville qui t'a probable 
nient donné le plus «le palrons. Sois 
tranquille, loi aussi lu verras Rome, 
car M athée est ravie de l'Halic el 
veut y faire tirs séjours. Et ion nom 
est souvent prononcé quand elle 
fait «les projets...

“Je n'aime guère à écrire, tu le 
sais; cependant. J’ai «les remords «le 
ne l'avoir envoyé, jusqu'A présent, 
qu'ttne collection de cartes postales. 
O matin, j'ai eu, en passant devant 
un pala/zo «pii m'a rappelé ton vieil 
hôtel de la t ue Scrvandonl, une vi­
sion soudaine et aiguë de ma petite

nda. naturellement, A ce J taloguer n'importe quel tableau 
dépeigne mes impres-1 dans l’école A laipiello il appartient,

el elle est tellement ferrée sur les 
susdites écoles, qu'elle ne se trompe 
pour ainsi dire jamais.

Elle reconnaît le faire d’un pein­
tre, sfi première ou sa dernière ma­
nière. U'esl admirable ; mais je 
fais près d’elle une piètre figure.

"Tu TuH 
«pte Je te 
sions... (voir Racdceker, de la 
première page A la dernière). Car 
nous suivons Raedccker très cons­
ciencieusement, je t'assure, el en 
outre, nous consultons «les hnmpiins 
extra-savants sur les anthpiités, ics 
musées, etc. Une «les qualités 1rs plus

liait vi es, et elle inc raille doucement 
de m’intéresser aux murs branlants, 
mix murimircs, aux églises sans sty- 

]K< cl aux ruelles tortueuses, autant 
qu’aux ruines du palais «l’Auguste.., 

"Surtout ne crois nas «(tic Je for­
mule une «'ritmue 1 Nlatbce posséda 
tine culture infiniment supérieure à 

j la mienne, <’l j'ai seulement peur «le 
l'avoir queltiue peu déçue. Tu me 

j «lisais «pie jetais poète A mes heu­
res... Oh! c’est très confus en moi! 
Quelque chose me frappe, je ne sais 
pourquoi: un coin île paysage que 
h"- Pnirisu-s n'ont jamais signalé, h- 

tes par le soleil, ont des reflets d'or j mur couleur «l'orre dont le te par- 
roux, avec un cyprès dépassant sa liais, avec son cyprès s'enlevant sur

Jle ciel empourpré du soir... Mais 
jje ne sais pas exprimer, et analyser 
mes impressions me fail l'effet qu'on

rieur d'une masure dont les fenêtres ! 
sont fleuries de géraniums pourpres, ; 
— ou un mur «lont les briques, recul- !

développées chez ma rhère femme, mol «pii, dépourvu île connais
c'est la conscience. Elle en met par­
tout, même dans l’organisation d'un 
voyage. Je n’aurais jamais cru qu'u­
ne personne si jeune fût aussi mé­
thodique; C’est IA. évidemment, 
Tune des caractéristiques de ce» Le 
Tcllemnn! «lont Mathée est le plus 
parfait épanouissement... J'aifmire 
humblement, moi qui pèche par 
l'excès «le la fantaisie... Je te dirai 
toul bas que, à mon avis, le défaut 
de noire voyage es» de manquer

ces artistiques, n'ai que des in 
linefs, et qui formule nies préféren­
ces au point «le vue peu savant de 
la composition «Ton tableau et de 
l’expression des figures. Il esl vrai 
que ces instincts me donnent des 
ravissements d'autant plus grands 
qu'ils sont moins raisonnés...

"Quelquefois, vers le soir, quand 
Mathée est lasse d'être restée deux 
ou trois heures dans une galerie, ou 
d'avoir reconstitué des ruines, son

crête, ou bien je découvre une arche 
ruinée à demi encastrée dans une 
masure, — une vieille église fraîche 
el sombre, dont un mendiant au 
type plein de noblesse soulève pour 
moi la lourde portière de cuir, et 
dans laquelle je découvre un tom­
beau de saint, tin saint que je cnn- 
nnis «le nom et «pii me fait l'effet 
d'un vieil ami. Je rentre, je décris 
avec enthousiasme mes trouvailles, 
je dépeins le elel, la lumière, la cou­
leur qui versent leur poésie sur tou­
tes les choses même vulgaires.,. 
Les premiers jours, j’éveillais la cu­
riosité de Maillée, el elle consentait 
A venir juger de mes découvertes. 
Mais elle aime trop l’ordre, la symé­
trie, la beauté classique, pour goû­
ter ce qui n'est que pittoresque. Elle 
ne peut s’accoutumer aux biques «le 
toutes les couleurs que le vent *e- 
rotte aux fenêtre» dan» les quartier»

éprouve i« dlssé«|uer un pajdllon ou 
A effeuiller une fleur... Il faut 
«tu'on les seule et les devine...

"Mathée esl parfaite. Je suis fier 
«Telle. Nous avons, selon son désir, 
fait (jtiekpics visites dans les villes 
«ni nous séjournions un peu. Elle 
esl ioul A fait grande dame, malgré 
son singulier orgueil rie bourgeoise... 
Nous nous aimons chèrement. Je se­
rais l'homme «lu monde le plus heu­
reux si elle élnlt moins riche. Qn 
tue gêne; il m'est pénible d'aeeepter 
la grosse somme qu'elle me for«’c A 
prendre chaque mois. Du moins, Jo 
l'emploie à lui fair* des surprises, 
et elle est contente, bien que son 
goût soit parfois un peu différent «lu 
mien... Tu as ta part dan» les pe­
tites folies qu'on me contraint de 
faire. J'ai choisi un joli marbre pom* 
toi ; nne «le» muses «lu Vatican, la 
tienne, naturellement.

CA «utvret; *
\i '
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fiUC I Quatre équipes égales 
ï aVie Sp°r . ! chez les Indépendants

LES INDIENS N’ETAIENT PAS DE 
TAILLE POUR LE NATIONAL

L>es Royai -canadiens et Lachme victorieux hier, 
au National — Beaux débuts de Cutter, Beau- 
din, Dolan, Bennet et Kennison. f

A Reading
Première partie

Toronto .... OOÜOIOÜOO— 1 3 
Reading .... ()130Ü0I0x— 9 9 

Jones et Haddock; Weinert 
Cook.

Deuxième partie
Toronto . . . 010100000— 2 4 
Reading . . . OÜUU00201— 3 5

et Sandbreg;

Les Habitants” ont écrasé les Peaux Rouges, 
samedi après-midi à Maisonneuve — Les Séna­
teurs déclassés.

Plus de trois mille personnes se 
sont «rendues samedi dernier à Mai­
sonneuve au terrain du National 
pour «être témoins de la joute de 
crosse entre les Habitants et les In­
diens wie Caughnawaga dans une 
partie des séries régulières de la 
N. L. U. La joute, il faut bien l’a­
vouer, ne fut nas très intéressante 
car il y avait trop de différence 
dasn la force des deux équipes. Le 
National ne fit qu’une bouchée des 
Peaux Rouses car ces derniers fu­
rent défaits par un résultat de 18 à 
4, et saiis un relâchement dans la 
période finale les Indiens n’auraient 
pu compter plus de deux points, 
mais ceux-ci furent bien mérités 
car les Iroquois enregistrèrent ces 
deux gaules à la suite de belles pas­
ses el de belles combinaisons en 
face des buts. Paul Jacobs, Scott, 
D’Ail!'lioust et Mayo furent les 
joueurs les plus en évidence sur l’é­
quipe «les visiteurs. Les Iroquois 
semblaient manquer de forme et de 
plus leurs lancers étaient faits sans 
précision. Au début de La joute les 
Indiens étaient nrivés de leur gar 
dieir de buts et ils durent mettre P. 
Jacobs à l’essai. Ce jeune homme fit 
bien .son possible mais il ne fut pas 
a la hauteur de sa position et les 
nôtres»comptaient presque à volou- te.

Du côté du National nous devons 
dire que le jeune Corbeil, dans les 
buts, a fait excellente figure et ce 
joueur est en train de se tailler une 
excellente réputation. Ce joueur 
conserve son sang-froid el a l’oeil 
juste. Plusieurs de ses arrêts sou- 
• everent les applaudissements de la 
foule. Jack Labile, sur la défense, a 
aussi joué une grande partie et avec 
Brossard il a formé une barrière 
presque infranchissaDie. Ambrose 
Degray n’était pas dans son assiette 
samedi dernier et aussi les direc­
teurs de notre grande association 
canadien ne-française le gardèrent 
fréquemment au repos. Ambrose ce- 
pendant eut le bonheur de gagner 
un Pa/i avec Je président du Natio­
nal, M. Caron, en comptant un point 
dans la dernière période. Vincent, 
Mattier. Lange vin et Baillargeon se 
distinguèrent sur la défense cl pour 
ne commettre aucune injustice il faut 
ajouter que tous les joueurs ont fait 
noblement leur devoir et que noire 
élu!) méritait bien de gagner.

I.amoureux et Pitre manquaient 
sur I alignement du National mais 
ils étaient présents à la joute et 
rendirent de Grands services à leur 
i hi!>ien donnant de sages conseils 
aux joueurs îles Habitants. La joute 
jie fut pas rude et les quelques 
joqetirs punis furent envoyés au 
banc des pénitenciers pour des of­
fenses mineures seulement. Mayo se 
fil cependant expulsé dans la troi­
sième période pour le reste de la 
partie pour avoir levé la main sur 
1 arbitre Eddie Robinson. Ce fut à 
peu près le seul incident regrettable 
de la partie.

Alignement dos équipes:
Ao/iomd CucgUnawnnn

, Hu’.s F. Jacobs
Ri essurd Peints t
Lecoeuf Couverts

Lamie 
Secours 
Doutre 
Degray 
Wattier 
Dussault 
Gauthier 
Baillargeon 
Vincent

Défenses Scott
Defenses Montour 

Défenses J. D Aillcboust 
Centres Vallières 

Attaques P. D’.MIJeboust 
Attaques Delisle 
Attaques Jocks 
Extérieurs Hamlock 
Intérieurs P. Jacobs

Substituts: National—Lanteigne, 
Cardinal, Deschesnes, P. Langevln 

Caughnawaga — Lazzare, Mayo, 
Dion ne, Deer, Leroux.

Arbitres, Robinson et McGuire.
SOMMAIRE 

Première période
1— National—-Gauthier . . .
2— National—Baillargeon . .
3— Caughnawaga-—P. Jacobs.
4— National—Baillargeon . . 
o—National—«Langevin . . . 
li—National—Langevln . . .

Deuxième période
7— National—Vincent. . . .
8— Caughnawaga—Scott . . .
9— National—Vincent ....

Troisième période
10— National—Gauthier . . .
11— National—Dussault ....
12— National—Vincent ....
13— National—Wattier ... !
14— National—Wattier ....

Quatrième période 
lô—National—Deschesnes . .
10—National—Vincent ....
17— National—Wattier ... !
18— National—Lanteigne . . .
H»—Caughnawaga—Sc-oll . . .
20 - National—Deschesnes . . .50
21 —N a t i on al—D egr a y................ t q
22—Caughnawaga—P. Jacobs. L50

OTTAWA BATTU
Cornwall, 18. — Les Cornwall 

n ont fait qu’une bouchée des Otta­
wa lors de leur partie de samedi, 
laquelle a été jouée en présence

Pour la seconde fois en quinze 
I jours, les quatre clubs de la Ligue 
Indépendante sont redevenus égaux 

| iiour la première place par les vic­
toires, hier, du Hoyal-Canadien sur 
le Crescent par le résultat de 3 à 2, 
et du Lachine sur le -Métropole par 

j Je résultat de 12 à 9. Ces deux vic­
toires ont été les deux plus ardu- 
inent gagnées de la saison, et ce 
n’est qu’avec le dernier homme de 
retiré dans la neuvième manche 
que les parties purent être adju­
gées définitivement.

Le Lachine est l’équipe qui pré­
sentai! le jilus de nouvelles figures 
sur son alignement. Ray Cutter, 
dont les deux ligues locales se dis- 
putaient les services avec la der­
nière âpreté, jouait comme deuxiè­
me but pour le club de J. A. B. 
Larché, tandis que Dolan, un ex- 
International, couvrait le premier 

! but. Dans la boite, les champions 
! firent débuter Bennett, qu’ils rem- 

.20 Placèrent par Kennison, à la cin- 

.55 ; quième manche. Lorsque Harney 
9.15 se démit la cheville du pied au mi- 
2.30 ; lieu de la partie, Bennett laissa la 
1.50 ! boite et couvrit la position de Har- 
l.QU ney, tandis que Kennison entra 

j dans la boîte et tint les “Mets” en 
respect ]>our la balance du jeu. 
L’équipe du Lachine, ainsi renfor­
cée, a paru invincible et on s’at­
tend à ce que les champions de 
1918 fassent maintenant un grand 
assaut pour remporter les mêmes 
honneurs dans la dernière série 
que ceux remportés par le Métro- 
poje dans la première série de

Le Royal-Canadien et le Cres­
cent ont joué une partie de toute 
beauté dans la première manohe 
du double-header d’hier.

Les deux parties ont été magis-

Lamothe, If. . 
Beaudin, 3b. . 
Pigeon, rf. . . 
Goudreau, 2b. . 
Crevier, Ib. . . 
Jodoin, cf. . . 
Grégoire, ss. . 
Damphousse, c. 
Clément, p. . .

Flynn, rf. . 
Reagan, 3b. 
Briggs, 1b. 
Major, ss. . 
Curtis, 2b, 
Smith, if. . 
Rice, cf. . 
Mullen, c. . 
Guillaume, j 
xWhelan .

34 3 5 27 13
CRESCENTS

Ab R H Po A 
.41 100
. 2 0 0 2 4
.3 0 2 13 0
. 4 0 0 1 4
- 4 1 1 13
. 4 0 0 3 0
.3 0 2 2 0
.30 1 5 0
.3 0 0 0 1
.1 0 0 0 0

4.30
7.45
3.20

3.25 
1.50
8.45
1.20

.30

50 tralcment arbitrées par Billy Me-
Kwen et Beaudry, la première étant 
Jouée en 1 heure 42. Au delà de 
3,000 personnes étaient au Natio­
nal, hier, enthousiastes et applau­
dissant aux efforts du président 
Jolhvet et de ses zélés officiers 
pour, tenir la ligue Indépendante 
au pinacle des organisations de 
son genre.

La présence de Cutter au Nalio
<1 une foule considerable. Le résultat „ 5 lm‘r' a changer bien de
final a été de 14 à 3 en faveur des 
(.oils de la petite ville manufactu­
rière, et jaaniis en aucun temps de 
la partie les Séantcurs eurent-ils une 
chance de prendre les locaux en dé­
faut.

Alignement des deux équipes:
Ottawa 
Benedict 
Sarrasin 
R|tchie 
Frobel 
Ycatman 
Shultz 
Smith 
Dolev 
Longfellow 
Dunean 
Denneny 
Hearns

Cornwall 
Buts Smith
Points Thompson 
Couverts F. Degane 
Défense' White
Défense Sommerville 
Défense St-Thomas
Centres
Attaques
Attaques
Attaques
Ext.
Int.

Smith
■Phelan

\nderson
Donihco
Watson

Cummings

i.rosx
Stacey

Arbitres: Finlayson et Dooner 
POSITION DES CLUBS 

(i.Cornwall..............................
National.......................... (j
Shamrock...................
Ottawa......................... | 3
Caughnawaga ....!! i 

Prochaine partie : Samedi, h 
août 1919, National vs Shamrocl

argent de mains, et on dit que des 
centaines de dollars avaient été 
pariés sur sa présence à Maison­neuve.

Avant les deux parties, le Natio- 
nai IL de la ligue Jacques-Cartier, 
et les quatre clubs de la ligue Indé­
pendante, ont présenté à M. Eugè­
ne Madore, concierge du National, 
une jolie adresse, une bourse, des 
fleurs et une boîte de cigares à 

■1 occasion de son fifie anniversaire 
de naissance. La fanfare de la li­
gue Indépendante a pris part à 
cette fête intime, faite au club- 
bouse du National. M. Arman i 
Lanteigne, président du National 
U,, qui a été fondé et maintenu 
grace au zele de M. Madore. lut l'a­
dresse, à laquelle répondit le hé- 
ros de la fête en excellents tenues.
I ms, M. L. O. Jollivet félicita M. 
.Madore au nom de la ligue Indé­
pendante pour tous les bons ser-

31 2 7 27 12 3 
x—A frappé pour Guillaume à la 9e.

Résultat par reprises: 
Royal-Canadien . . .102000000—2
Crescents..................  110000000—3

Sommaire. — 2 buts, Goudreau. 
Buts sur balles, de Cléanent 4, de 
Guillaume 2. Retirés au bâton, par 
Liernent 0, par Gui laume 5. Sacfi- 
ices. Reagan 2, Beaudin. Buts vo­

les. Mullen 2, Pigeon, Rice. Balle 
niancpiee, Damphousse. Laissés sur 
les buts, Royal-Canadien 7, Cres­
cents 8. Arbitres, McEwen et Payet­
te. Durée de la partie, 1 h. 12 un 

LACHINE
„ Ab R H Po A E

xCutter, 2b. ..51 3 (I 1 0 
E- J- Delisle, cf.. 0 12 10 0
Leduc rf............. 4 0 1 0 0 0
L. c. Delisle, If. (5 0 1 4 (I 0
Dolan, 1b. . . . 5 2 3 0 1 0
Harney, 3b. ... 4 2 2 1 1 ()
Kennison, p. . . 2 1 1 0 | o
Desjardins, ss. . 5 1 1 1 i •)
Proulx, c.............  4 3 1 13 0 î
Bennett, p., 3b. .41 4 1 20

45 12 20 27 10 3 
METROPOLE

„.. Ab R H Po A E
Relee. 3b. ...5 0 0 3 2 0
Savaria, If. . . . 4 3 2 2 0 0
Duplessis, c. . . 4 3 2 7 *> 0
Doyie, rf ... 4 1 1 l ï o
Boston, cf. ... 0 o () 1 0 o
Duchesml, p. . . 3 0 0 2 ! 0
Singher, 2b. ..4 01 4 3 0 
Leveillé, 1b. . . 4 1

11x26 12 2
une balle

38
x—Mort atteint 

frappée.
Résultat par reprises:

Lachine . . . . . .037000020—12
Mejropole...................310022010— 9

. Sommaire. — Deux buts. Sabou- 
rin, Bennett, Dolan. Desjardins. 
Ruts sur balles, de Bennett 7, de 
Kennison 3, de Deschamps 1, de

Hubbell, Peterson 
Schwarts et Cook

PARTIES DE DIMANCHE
A Reading :

Première partie
Baltimore . . . 07002120x—12 15 3
Rochester . . . 01000ÜÜ10— 2 10 3

Hill et Egan; Ogden et O’Neill. 
Deuxième partie

Baltimore . . . 21300ÛX— 6 9 0
Rochester . . . 100000(1— 1 5 1

Seiboid et Lefler ; Heilman et O Neii.
A Jersey City :

Première partie
Buffalo .... 000001306—10 9 0 
Jersey City . . 500100000— 6 7 4 
. i bornas, Marshall, Ryan et Ben- 
gough; Tecarr, Biemiller, Schacht et Cobb.

Première partie
Buffalo .... 200010100— 4 10 0 
Jersey City . . 100000200— 3 8 1 

Marshall et Casey; Schacht et Cobb.
A Newark :

Deuxième partie
Binghamton . . 100000220— 5 8 0 
Newark . . . 000010000— t 5 3 

Beckvermit et Fischer; Stryker 
Lyons et Madden.

Deuxième partie
Binghamton . . . 1110000— 3 f, •> 
Newark .... 2101100— 5 9 1
RomCftIXS; C‘

UGUE AMÉRICAINE
PARTIES DE SAMEDI 

A Cleveland :
.La joute Cleveland-Washington a 

ele lennse a cause de l’humidité du terrain.
A Détroit ;

New-York. : .000011000—2 9 0 
Detroit. . . . I0200000x—3 7 1 

riiormahlen et Ruel ; Avers et Ainsmith.
A Chicago :

Boston. . . .011020200—6 8 0 
Chicago. . . , .11003011—7 12 0 

Joue-s et Schang ; Lowdennilk, 
Mayer, Faber et Schalk.

A St-Louis :
Philadelphie. .050001010—7 9 
St-Louis.. . .200100001—t 2

Kinney et McAvoy ; Koob, 
venport, Wright et Severeid.

PARTIES DU DIMANCHE
A St-Louis :

Premièèrc partie 
Boston. . , .000020000—2 7
St-Louis. . . .000000100—1 9

Ruth el Schang 
vercid.

Deuxième partie
Boston...............200120001—6 15
St-Louis. . . .00000100—1 4 

Pennock el Schang ; Shocker, 
Daevnport ; Wright et Severeid.

L’Heureux Défenses Elzcar
Cardinal Défenses E. Décarie
Gauthier Défenses A. Chabot
Chabot Centres Vallières
Lanteigne Avants,Ü. Deschamps
G. Bellerost Avants A. Richer
O. Brien Avants Quenneville
C. Sauvé Extérieures Marcou :
D. Bellerose Intérieures Legault 

Substituts: National, C. Béland et
G. Boy. St-Pierre-aux-Liens, Pa- 
quette, F. Chabot, J. Gauthier, M. 
Finnic, Mérineau.

Arbitres: R. Doutre el M. Ritchot. 
Juges des buts: M. Ménard et C. 

Smith.
Chronométreur: O. Cloutier. 

SOMMAIRE 
Première -'ériode

Marcoux—Saint-Pierre .... 14.00 
Deuxième période 

Quenneville—St-Pierre . . . 3.00
Troisième période 

Pas de point.
Quatrième période

Marcoux—St-Pierre...........5.00
Sauvé—National.................3.00
Legault—St-Pierre............. 2.00
Lanteigne—National..........4.00

Résultat final: St-Pierre, 4; Na­
tional, 2.

COMESTIBLES 
EN ENTREPOT

LE COMMISSAIRE FEDERAL DES 
VIVRES PRODUIT UN ETAT DE 
NOS APPOVISIONNEMENTS DE 
DENREES ALIMENTAIRES, A LA 
DATE DU PREMIER AOUT — 
DES CHIFFRES.

Duchesnil 4. Retirés au baton,’par 
Bennett 4, par Kennison 7, par 
Deschamps 1, par Duchesnil 3. Sa­
crifice Duchesnil, Cutter. Doubles 
jeux. Bennett à Dolan à Harnev à 
Proulx. Doyle à DuplessfS à Héler. 
Buts volés, Sabourin 5, Savarin 2 

roulx 2, Cutter 2. E. J. Delisle 2' 
Duplessis 2, Bélec 2, Bennett. Balk,

vices qu’il a i ncessa m m enf 'rendus! SmSfs"' BMIe^mn lanl?éc’, ,,(:s- 
.< cette organisation depuis deux Pmi,K j ,o I ÇlIP„,es;sls

LIGUE NATIONALE
PARTIES DE SAMEDI

Ottawa, 18. — Le commissaire des 
vivres, le Dr McFall, vient de pu­
blier son rapport sur la qualité des 
vivres détenus dans les entrepôts, 
au premier août 1919, comparée à 
celle de l’an dernier à pareille date.

On y voit qu’il y a environ 1,250,- 
000. livres de vivres de plus que l’an 
dernier.

Les entrepôts du Canada gardent 
20,043,991 livres de beurre de créme­
rie et 1,480,031 livres de beurre de 
laiterie.

“Bien plus, dit le rapport du Dr 
McFall, de notre approvisionnement 
d’hiver de l’an dernier plus de six 
millions de livres furent réquisition­
nées des produits de l’automne, à 
part les énormes quantités qui ont 
été prises pour le ministère des vi­
vres britanniques, pendant l’été et 
au début de l’automne, par la com­
mission des vivres du Canada.” 

.cl Malgré le prix élevé des oeufs, 
souieron et be- cette année, une quantité de 18.62 

p. c., de plus a été mise en entre- 
pôt. Le 1er août, il y avait 12,444,971 

” douzaines d’oeufs, c’est-à-dire à peu 
'* près la même quantité qu’au dernier 

mois. Il y a encore plus de fromage 
qu’au mois de juin et la quantité de 
plus que l’an dernier est de 23.51 
p. c. La quantité est de 14,697,041 li­
vres. A ce sujet, voici ce qu’en pense 
le commissaires des vivres : “Main­
tenant que le prix du fromage a 
baissé en Angleterre, il reste une 

[grande quantité qui pourrait être

1 obligation d’envoyer l’inventaire 
mensuel des vivres détenus dans 
leurs entrepôts frigorifiques.

Le tableau ci-dessous,' dressé d’a­
près les chiffres produits par le com­
missaires des vivres du Canada of­
fre un aperçu des approvisionne­
ments de nos principaux comestibles 
en entrepôt, à la date du 1er août • 
Beurre .... 21,530,022 livres ’

.............  12,444,971 douzaines
Fromage . . . 14,697,041 livres
Boeuf................20,014,417 livres
Porc...............  39,467,704 livres
Volaille .... 1,201,384 livres
Poisson .... 24,632,487 livres

ON CRAINT UNE CRISE

Berlin, 16 (Service de la Presse' 
associée). — D’après l’opinion des 
chefs de l’industrie et de l’exporta­
tion, l’Europe est en face d’une 
grande crise de charbon. Vf. Wal- 
Hier Hehlinr' d’Hambourg, un ex­
pert en expédition, a discuté les 
perspectives du prochain hiver en 
autant que l’Allemagne est concer­
née, (let expert dit que la crise du 
combustible sera plus désastreuse 
que celle des vivres et qu’elle pro* 
voguera un régime bolcheviste.

- j consommée par le Canada à des prix

uns.
Résultats détaillés 

d'hier4

depuis deux 
des parties

Proulx. Laissés sur les buts, La- 
clnne II. Métropole 12. Arbitres, 
McEwen et Payette. Durée de la 
partie, 2 h. 20 m.

Le Saint-Arsène toujours 
vainqueur

Maigre l’absence de Cutter, il bat le Lachine par 2
a ü TA*8 lnd,en* triomphent du Saint-Henri, 
par 2 a 0. ’

La séance de ce soir au 
Monument National

hascbull de In Cité i
grandes par- Indiens

l.a Ligne d 
a donné, hier, deux 
lies ion 2,560 fervents de sport qui 
se sont rendus au terrain des Sham­
rocks. Bien que privé des services 
de Ray Cutler, le Saint-Arsène a 
remporté une brillante victoire Mil­
le Larhino, le battant par 2 à 0. De 
leur coté, les Indiens, champions 
de la première série, ont triomphé 
du Saint-Henri, par 3 à II. Cinq 
points seulement ont donc été en­
registres au cours de l'aprcs-iwidi.
La joute entre le Saint-Arsène et le I 
Lachine a été un duel de lanceurs 
entre Généreux cl Cnpixtrnnd. (jé- i. 
néreux n’a accordé que deux 
coups réussis à ses adversaires, et h'! 
Cnpislrand, trois. Une erreur dit Um 
catcher Ready et une du premier ,« 
nut Dave majorant a coûté la partie o 
au Lachine.

t.e receveur Winao a 
grande partie et a fait i 
deuxième but tous les cou 
ont essaye de voler leur 
Malcolm Fraser et tlingra 
tait une belle lutte dans 
mière partie.

INDIENS 
Ab, R. H.

ri
sultal par reprises:

• . . I <102001166 _
. . . 606066606 -— 
Deux buts, William 
Iles, Fraser t; Gir 

bâton, Gingra

uSaint-H<
Sommaire !

Rnis sur I hi 
«ras, 1. Retir
I; F raser lu. Sacrifice, Gilbert, fini, 
voles. Watson. Rover, Fortin. Baile 
manquée. Fortier. Laisses sur les 
buts, Sl-Henri 6; Indiens 8. Durée 

irlie 1.35. Arbitres, Gauthier

t.esl ce soir qu’a lieu la grande 
seance de boxe organisée sous les 
auspices du Club Olympique, au Mo­
nument National, alors que le com­
bat principal sera disputé entre Eu­
gene Urol
lin et que la semi-finale mettra __  ,-v v
prises Joe Burns et Victor Langlois. I leur 
r.n plus de ces deux combats qui a I 
eux seuls vaudront le prix d'admis ...,,, 
sion il y aura plusieurs préliminai • 
res de tout premier ordre.

H nous semble inutile de 
J eloge de Loughlin, car la réputa­
tion de «e boxeur est bien établie, 

cependant pour renseigner du

s»; mettre en excellente forme, et il 
nost pas resté inactif depuis que 
son match est conclu, bien au con­
traire, il s est entrninéc conscien-

Brossent! et Knockout "Lough- “"'ce soir’tt',U'n cn,rern ,l,ws
.... i» ---- « ........ T/.vl , ,ne cc NO'' «I sera en mesure

aux | de, donner une juste idée de sa va-

A ictor Langlois, qui a remporté
imm.n-injLk .n,rc f' «‘'cl'dunte sur Oscar i I i schainps. le printemps dernier.
: faire I['aï 'l?n* ''arène lundi

A Philadelphie:
Première partie 

Pittsburg . . .•'202006011—C 
Philadelphie . 010110010—4 9 3 raisonnables.'”
Vdnm«tr °* ^tC’ ^ixcy' 'Murray et î.a quantité d’oléomargarine a 

‘ 1 s’ „ peu changé, c’est-à-dire qu'elle est
Pioch....^ oimème partie (tc 344,902 livres, soit un tiers de la

! 2 2 j consommation mensuelle,
Pn.wï.L1 ’n ' • t ' “I Xô74 8 ,P Selon le Dr McFall, il serait vrai 

1 n Cr’ "aniilton et Blackwell, que le consommateur canadien béné- 
Lec; Rjxey et Tragessor. ficic du prix plus bas du boeuf. “Il
rui-Jw?» 10rK: mcftnnoA, . „ . y a eu une baisse sensible dans les
New York * ‘ ■jflnomân —,rix <le «los ,lu boeuf, les consom- 
‘ *v... Vm r- “ “ niateurs et les marchands détaillants
■i ViUr C k' e^er' ^ebf; Barnes voient à ce qu’ils paient le prix rai-
et \ Hp i ' . sonnablc du consommateur.
% Boston: _ I fs'os stocks de boeuf en entrepôt,

. Première partie o „ au 1er août, était de 20,641,417 livres,
St-Louis . . . J 63100—8 8 2 ce qui constitue le plus fort amon-
B os ton . •, • • ,990010100—2 8 t cellement de viandes dans les en-

ncrdel et Dilhoefcr; Keating et trepôts, depuis deux ans.
Wilson. , ' Le porc en entrepôt, 39,407,704 li-

Deuxième partie Ivres, soit la moyenne des deux an-
St-Louis . . . 0100(13000—4 5 1 nées précédentes.

1 Boston . . . . 000001000—1 7 t Le mouton et l’agneau sont de 1,-
j Scnupp et Clemons; Oeschger et 191.121 livres, soit, une diminution

. . ''c 25.9 p. c., sur lé mois précédent
A Brooklyn: et 45.75 p. c., de moins que l’an der-

Cincinnnli . . 002001000—3 11 0 nier.
Brooklyn . . . OOOOOOODO -0 6 2 Les volailles conservées en enlre-

1 Ruether et W'ingo; Pfeffcr, Mit- pots est de 1,201,384 livres soit 27.84
chell et M. Wheat. a p. r., de moins que le dernier mois

. 1, 'B'I IF.S DE DIMANCHE et 4.32 p. c„ de plus que l’an dernier. 
A Brooklyn: Il y a 21,044.744 livres de poisson

Cincinnati . .(100000000—0 3 6,en entrepôt et 3,587,743 livres de dè-
"rooklyn . . 0000201 Ox—3 16 0 tenues ailleurs que dans les entre-

Sallee. Luque cl Bariden; Snflth pôts.
cl » vcr' v ^ dit que scnl rompa-

A New-Aork : 1 «nies ne se sont pas connirtnécs à
Le joule Chicago-New-York a été

à eausc de riiumlditc du ter-1 *-----

LOEWS
CLARA KIMBALL YOUNG

dans
“CHEATING CHEATERS”

Un numéro empoignant

“DAMAGED NO GOODS”
1.1 fête du rire

NOUVELLES CANADIENNES
D'ANOLETERRE AU LOEW

rroirrnmnie de vaudrTille
“LOVE AND KISSES”

Comfdle musicale qui en vaut la neinc
WILLIAM S. HALL

dans “Snapshot* from life"
8 — aclrura — 8

D’autres étoiles sont aussi au programme
Hep. continuelles à 11 h. du soir 

Après-midi : 10s, 15s ; soirées, 25s, 33s 
Samedis, dimanches et jours de fête, pris 
des soirées.

UNE SENSATION
L’INIMITABLE

LUBOWSKA
La plus merveilleuse danseuse 

Secondée par un 
BALLET RUSSE 

Tou» le* soirs i » heures J»
Soireés : Adultes, 20s ; enfnnis, 10s. 

Matinée, pas d'augmentation dan» l'ad­
mission.

GRAND TRUNK SYSTEM^

Excursion pour les 
moissonneurs

$12 00 POUR ALLER A WINNIPEG, 
plug un i/2 gnu par mille au delà 

LE 19 AOUT
De toutes 1er. stations de l’Ontario 

et du Quebec, Toronto, Scotia Jet. et 
a 1 est.

Pour plus amples renseignements 
s’adresser aux agents des billets. 
Chemin de fer du Grand-Tronc.

I Ashton
SAINT

Ih

viinlage nos lecteurs nous donnerons 
l i listr tirs princip.iux boxeurs clé- 
faits par le protégé de Al Lippe. P.»r- 
mi les victime» de Loughlin nous 
mentionnerons Leo Houck, Marty 
Gross, .lack Britton, Soldier, Bart- 
fii'ld, Lon Rowlands. Jack .MeCnr- 
ton, George Chip, Tommy Fcrgu 
son. knockout Brennan, Steve Lain 

ft Bryan Dov .......

remis 
rain.

Note—H n’y avait que deux par­
ties de cédniées pour ditnanehe.soir alors (pi'il s'attaquera à Joe,

Burns. Langlois est peut-être létné- 
r.iire en saltaquant à un pugiliste 
de la force de l’Irlandais, mais il 

i compte sur sa force et son enduran­
ce pour pouvoir avoir raison du 

I boxeûr du Griffintown. S’il parvient 
a remporter ta victoire lundi soir 
sur Burns, le club Olympique lui! m . "T"”7

j accordera un contrat pour le reste’ .1 ••’fes-midi .le 
de la saison el lui opposera des ad-1 aî*V ,*pns rcinporlé une uouvcllr
versaires de premier ordre. ! v«p_ioirc sur le National

LE ST-PIERRE EST 
VICTORIEUX

Saint-Pierre-1 
no

IL

3b
2b.

Hamilton, s.s 
Palmer, e.f. . 
wooda, r.f. , 
Bowman. 3b. 
Gnulhicr, 21). 
Anderson, c. 
Gilbert, l.f. . 
Lang. 2b. et .1 
i. Watson. Il 
Male. Fraser,

Tolal , . .

Krnny, 2b. . .
Boyer, s.s. . . 
Hocheford, c.f. 
Fortin, c. . . . 
Carter, b, . , 
Docharme. I.f. 

=ingtia.v, r.f. . 
rgeron. r.f. .

t

0

Joué mu’ Vallières. e.f. 
Ménard, l.f. ,

. . 3
rlirt r Généreux, p.rcurs cpii . . 3

se(mnd. Tolal . .30s se sont
la 11 1 -ACHIN’

Fo. A K. Jacobs, c.f. ,
Ab.

, , 3
1 2 1 Wilkins, l.f. . . 3
n II 0 Filou, s.s. . , • , 3
6 ft i\ Schafer, 3b.
6 il «i Major. 1b ,.
2 2 n Frire, 2b. .

Ht II i» Outnirt, r.f. ,
1 t) 0 Ready, c. . . • ' !1 2 0 Gapistraml, p

12
(1

3
4

11
0 Tolal . . , , . 23

27 3 1
II,,,i, ,ivcsunai pa repris

Fo. \ K
.Saint-.Arsène . 
Lachine . . .

1 1 1 Sommaire : ...Deux1 2 % Buts sur 4 b dies. G2 1 0 Généreux. 3. Retirésf» 2 0 néreux, 8; (* ,pi,Irann 6 0 jeu. Généreux à Ross1
t

II 0 i fire, Welkins Huis vn6 1 ] vier 2. Web sler R<1 n 0 Ready 3. Laissés suro H n chine 1 ; Saint Vr«-C,r

F., sou. Knockoul Brennan, Sieve Lalrr, ! '‘^«'rc» de premier ordre. victoire sur le National H. mais
!! 1 ryî!". ,!hvV"v'. Hevere, Jao-1 Les débuts du boxeur australien ..J” ' H'r. "<• RM comptée à

j,ie Clark, I-rank Lnughrery, Young J Dave Gordon promellenl d’être sen! fl"Ç fel'e d'il y a une
Leonard, Cycle Scott. Tommy Malo hnlionnel», ear re vaillant petit nu i ifV' ^ a. 0 r‘ "liine ont 

Mies, Frank McGuire Young Neil, giliste parail bien déterminé à !T w .e 1 "°.'1 V* |,i,r 4 11 ''
6 b'Imin Murphy, Jack Martin, Kid une rxeellente impression pour s-i p ''exant plus de deux mille por-

îneKtt’r' y première bataille en Amèrlquè eï , • ,
d Jjh Berrell, Willie Adams, Jlmmv comme il vein .. m.!...... I purlic, qui avait bru à Saint.
6 ligue, h. O. Sweeney. Harrv Baker 
61 Dave Hurt/., .lark Toland. Battlino

IT fau! 15,000 hommes
-----------------POUR----------------------- -

les récoltes dans l’Ouest
ON PEUT SE PlTwTF.R TOUT DT. SUITT

$12 jusqu’à Winnipeg
n H» ni .a.. _ ...

riu* >■».

itr |)roinet de faire
i K"P' n. I rankif Madden, et tous les fc hors de combat. Quoiqu’il en soil 

I j meilleurs poids mi moyens et poids In séance de rr ’ 1 " ’
j moyens des Ktats-l nis. 
j Comme on peut s’en rendre comp- 
[e par le record (pii précède, Louuli- 

iljjjn- n'est une quantité négligeable el 
i( Brosseau devra se surpasser s'il veut 
. rrmoorfer une viteoire contre cette 
I étoile pugilistiqoc,
, Ce ceeord de l'Américain n’effraie 

"i Briissenu, ear notre rfmunlrinte
1 VM ’''«iitlrcs avanf celui

■ lu et il lia pas été effrayé, mais ce- 
.1 pendant, il a compris qu'il devait

"'«'«.‘mpresalon pour Tn I ionnei....  ,,,,,, "C "CUX ""Hc pw'
premiere bataille en Anterlriue (*t 1 , 1
comme il veut s'établir a M< 1 tréd Pi..rl ,rT (,U " ^«'nt-,Ton peut être assuré qu’l" fer , Tim „?"C’“Ux4'i<'nV ? eontrslée du
possible pour mettre Von mïve,!"! a ,a r''b 'fl «Rte Tin- !

es devants i
nine, il |

dique le sommaire. 
la1 Saint-I'ierre nrit !

poque dans les annaîes dü sjmri'ïlè '' Ja11^r*"'!îri’ l’i^iodr en enregis 
la boxe el tous 1rs amateurs de «ntioint el. a b. deuxlèns.-....

mil ,, I,,,, ,,'u I,,,,,,., ' ÏJTiM’v'filï.t", l3|u™K"lr;

DATE D’EXCURSION 
Le 19 AOUT.

,w”’ '««-
. o* - ti n. n. m

Oué.

I» ’^fU' ,’*M M.nttêsl (TtfmiBs * il» Tons/i) 11 ii a, i’atHa-iaMi. u
Monument National, ainsi que chc* 

ICatta et Léo, 97 me Saint-Catherine 
j est el au t.linnlerler, .)06 Snintr-Ca- 
itberine est.

A la quatrième période, le jeu fut 
divise et le National ainsi que le St- 

comptaient cliactin deux

24 13

.31 0
•• " *1 o 1 ri
4 27 14 #5Ig!srfie, | 

luthier.
30. .Arbitre!

—- 2
(MMMKMMMI —• (|

buis, WrbsU'r. 
ipitirstid, ï*; 
au bâton, (ir- 
rl. 2. Doiihie 
1 Miller. Saeri- 
tés, Rose. Ore­
ille manquée. 
Jrs buis, La- 
5. Ilurér de la 
« Ashton el

LIGUE INTERNATIONA! E

PARTIES df; samedi

1 A Jersey f'.By :
Buffai'j ... uiKKamiHii j 7 
Jersev City . (HH«*(Hionu_ U 2 

Jordan et Hrngmigh : Zell.u s 
Hiidlins.

A Newark :
Frein 1ère'partie

Binghamton . . 9 |n
Newark . . ni.IftlIHKHt_A 9

Higgins el Fischer; Rommel 
1 Brugay,

Drusirme partie
Bihghamlon . . 636261621-- 9 ift t
Newark . . (HioniMNtltl— | 3 4

Donovan et .Smith; Sliea et Rroa KV *
A Haltimore *

O 1 n !.. Fermière partie 
6 Haltimore . 063600201 — f« 12 ft
• Rfjehrstrr .. ûIimkhmhmi— 1 3 j

Farnbam et Figan; Clifford t.arrip,
llrnslèinr partie

j eltimorr . . . 2fll2300ftx~ 8 n
Rochester 2<«H)|ti|0f) 4 14

0

el

Ca^let’*"1 r< 'Srh"’,fplr’ ,,r'0!*nn et Bertrand
’Sauvé R.

Fierre
points, mais enVo à Favanre enre­
gistrée dans les deux premières né- 
nodes, les tricots gris conservèrent la victoire.

partie a élé dénuée de Imite 
bruialité et fort intéressante.

Le Saint-I’ierre aux Liens était 
aussi privé des services de son gr- 
rant Dérv qui est actuellement à 

11 hôpital W estern, souftran! de gra 
ft ves blessures qu’il s’est infligée à la 

''«iitc. la semaine dernière, arrident 
ri j qui lui routera peut être l'oeil droit 

A oiet I alignement des équipes 
ainsi mtr le sommaire de la foule : 

6 A of mm,/ St-I’irrrr
4 corbeM Buts Upensée

I,orbit
Converts t. Morini

Compagnie des Tramways de Montréal
!’nr sttile fie In |k,sc Hc Ironçan» d,- vote ntlditionnela 

rr p.',r ,n du Havre, lo service ,\,
place d'Ynuvillc gern disrontinuéwny entre In rue Herri H I 

le et nptt'S le iltanli, lit .mt'iL

L
■....... ..................................................................................................r
ns ........- .rv,.;'vill:ri

t'ti tnntin et du unir.
* *** j uru j

Mot till mut heures de près
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OMMERCE ET FINANCE
Fonds fédéraux provin­

ciaux et municipaux
1 VALEURS Intérêt Echéance Offre Demande Rende­

ment■ DOMINION
1 Emprunt de guerre 1915 . . 5 1925 98y3 98 5.30E Emprunt de guerre 1916 . . • 5 1931 99 98% 5.15I Emprunt de guerre 1917 . • 5 1937 101(4 101 5.00I Emprunt de la Victoire . • 5(è 1922 ioi y« 101 5.001 Emprunt de la Victoire . 5% 1923 101(4 101 5.001 Emprunt de la Victoire . ‘5% 1927 102 M.- 102(4 5.20I Emprunt de la Victoire . • 5% 1933 105 (à 105 5.10I Emprunt de la Victoire . 5(2 1937 106% 106 4.951 PROVINCES
1 Alberta.............................. • 5 août 1922 97.96 97.39 5.751 Colombie Anglaise .... 5 juil. 1939 94 91.15 5.50E Manitoba ........ 5 % fév. 1939 101.20 98.24 5.40i Nouveau-Brunswick . . , 9 4 juil. 1922 95.25 94.50 5.751 Nouvelle-Ecosse............... 5 juil. 1929 97 94.36 5.40E Ontario............................. 6 fév. 1928 104.50 102.51 5.35E Québec ............................... 4 janv. 1949 80 76.75 5.35E Saskatchewan .... mai 1929 96.19 92.50 5.50VIL],ES
[ Montréal........................... 6 déc. 1922 102 100.25 5%I III. 6 mai 1923 102.25 100.44 5%I Ici................................. 6 sept. 1923 101.75 100.25 5.50I Toronto............................ . 5 y* juil. 1937 101.75 99.50 5.35Winnipeg................. 5 Mi avril 1939 101.20 98.50 5.40I Vancouver ......................... . 4 % déc. 1933 88.27 85.61 5.70Halifax . , ............... 5 juil. 1953 93.80 90.57 5.40I Calgary . ......................... . 5 janv. 1933 92 90 5%. Victoria ............................. 4M» juil. 1925 93.73 92 5.75| Bégin a ............................... 6 mars 1923 100.88 99 5.75i Hull..................... 5 nov. 1934 92.37 89 5.75\^m Edmonton ........................... 6 janv. 1921 100.25 99.25 5.90; Sherbrooke ....................... mai 1927 95.50 94 5.75Trois-Rivières.................. 6 mai 1927 101.50 100 5.75

BOURSE DE NEW-YORK
Cours fournis par M. Bruneau et Du­

puis, courtiers, rua Saint-Frauçois-Xavier, 
fcos 95 et 97, Montréal.

I ^

LE MARCHÉ 
DES VIVRES

4 UNE PLUS-VALUE DE 10% DES 
OEUFS CORRESPOND UNE AU CI­
MENTAT ION DE 50% DANS LES 
ARRIVAGES DE CE PRODUIT 
— LE BEURRE, LE MIEL, LES 
VOLAILLES, ETC.

En dépit du fait que le prix des 
•>eufs accuse une augmentation ap­
proximative de 10 sous la douzaine, 
soit environ 20%, par rapport à la 
période correspondante de l’année 
dernière, les arrivages d’oeufs dans 
notre métropole présentent un dé- 
vcloppement remarquable, qui se 
chiffre par 50%, par rapport à l’an­
née passée. Notons, en outre, sur le 
marché des volailles, l’apparition 
des noulets et des canards fraîche­
ment abattus e| la disparition des 
volatiles entreposés. Le commerce 
du beurre est fort actif, de même 
que tous les compartiments du mar­
che des ubxtances alimentaires. On 
fait observer que le miel
est peu recherché, dans notre ville, 
à l'heure actuelle.

Nous cotons;
FARINE-TYPE—
Franco à bord (f.o.h.) Mont­

réal ...................................*11.00
Livrable nu moulin.............$11.10
Fn lois fractionnés cl aux

épiciers........................ ... $11.20
OEUFS—

Les arrivages d’oeufs ressortent 
ù 2,590 caisses, comparativement à 
1,751 pour le même jour de la se­
maine dernière, et 1,S47 pour la 
période correspondante de l’an 
passé. Los arrivages de la semaine 
dernière se chiffrent pur 10,000 
caisses, par comparaison avec 7,000 
durant la même période de l'année 
dernière, cependant eue la totalité 
des arrivages de l’époque comprise 
entre le 1er mai et ce jour s'établit 
à 253,000 caisses, contrastant avec 
172,000 pour le même laps de temps 
de l'an dernier, 
passé.
Oeufs strictement frais.. 02 à 64s 
Oeufs frais, de choix . . 57 à 58s
Oeufs No 1..................... 50 il 52s
Oeufs No 2...................... 43 il îâs
BEURRE—

l.cs arrivages do beurre se présen­
tent à 3,292 colis, contre 6,344 pour 
le même jour de In semaine der­
nière, et 3,040 pour la journée cor­
respondante de l’an nasse.
De beurrcric, pasteuri­

sé .......................... 55'4 à .Vis
De bcumrie, de haut

choix.................... 55 à 55sH
De beurrcrle, de bon

choix.................... 54% à 548%
De laiterie, de haut 

choix ...... 49s h OOs
FROMAGE—

Les arrivages de fromage se chif­
frent aujourd'hui par 8,810 meules, 
par comparaison avec 18,6(56 pour le 
même jour de la semaine dernière 
et avec 8,959 pour la période cor­
respondante de l’année dernière.

La Commission d'Hxpnrtation du 
fromage canadien payera les prix 
suivants, pour tout fromage livre en 
cnlrepiV :< Montréal :
Oualilè No I, la livre .... 25s
Qualilé No 2, In livre .... 24s% 
Qualité No 3, la livre .... 24s 

* m m
Sainl-Hynrintho, 18, — A l’enchè­

re de samedi, on a mis en veille 100 
mottes de beurre, «pif ont trouvé 
preneur A 53 sous In livre, et 256 
meules de fromage, qui ont rhatigé 
de mains à raison de 25 sous la !i-

Vankleek HUI. Ont.. 18. — A la 
réunion de l'Association, samedi, on 
a enregistré 1,616 meules de froma­
ge. qui nnl toutes été vendues au 
prix de 25 sous la livre, f. a. b. 
Montréal.
VOLAILLES —

La llrr»
Dindes de choix................ 48 A 60s
Doules lourdes , , . . 32 A 36s
Doules légères.................. 36 A 32s
Oies................................... 36 A 31s

POMMES DE TERRE—
Les pommes de terre sont passa­

blement recherchées de la clientèle 
et le marché est tous les jours un 
peu plus actif. Les prix cependant 
n’accusent aucun changement; les 
offres sont aisément absorbés dès 
qu’elles se présentent.

Les lots désassortis sont par­
ticulièrement recherchés de la clien­
tèle, dit-on, chez les marchands de 
gros, et les pommes de terre nouvel­
le changent de mains A raison de 
$2.25 et $2.76 le sac de 90 livres. Les 
pommes de terre américaines Red 
Stars No 1 trouvent preneur à 
et .$7 le baril, chez l’acheteur (ex­
store).
VIANDES FUMEES—

Le prix de toutes les viandes fu­
mées et grillées est remarquable­
ment ferme, par suite de l’intensifi­
cation de la demande «jui découle 
du développement de la consom­
mation, que l’on attribue à son tour 
aux canicules. Les affaires sont 
nombreuses, et le jambon de 8 A 
10 livres sc traite à 45 et 46 sous 
la livrt', celui de 12 à 15 livres, à 
43 et 44 sous, et le jambon plus 
lourd, de 41 à 42 sous la livre. Le 
lard fumé à déjeûner (breakfast 
baroi/l cote 47 et 48 sous la livre, le 
Windsor de choix, de 50 à 51 sous, 
et le Windsor désosse, de 54 à 55 
sous la livre.

NOTA. — Les prix cotés ci-des­
sus, pour ce qui est surtout de la 
farine est di-s produits laitiers, sont 
ceux du producteur ; les autres 
sont généralement ceux du com­
merce de gros à Montréal, à moins 
«inc quelque chose n’indique le 
contraire.

LES BANQUES
NEW-YORKAISES

ELLES PRESENTENT UN EXCE­
DENT DE RESERVE EN PLUS- 
VALUE DE PRES DE DEUX MIL­
LIONS DE DOLLARS.

Aarntîit nmpsuAD,
Momkr*. flonrn» fl* MnfitrM,

BRUNEAU & DUPUIS
cottnmi•«•*■ a* M*«it***i ■

•7 KT M ST-FRANÇOIH XAVIER 
fl«cr*rMlM « qrRHKr H RORBL.

Pii Alrret •*•* rOIT « PLAGO, Nttr-TM»,

New-York, 18. — L’état de situa­
tion actuelle de la chambre «les 
compensations des banques et com­
pagnies fiduciaires, pour lu huitai­
ne écoulée, fait ressortir un excé­
dent de réserve de 853,095.710 sur 
la limite il égale, ce qui indique une 
plus-value de 81,958,140 par rap­
port à la semaine dernière.

Les chiffres produits mettent en 
relu-f les changements suivants: 
l’rèts, escompte, etc.,

nug................................$45,663,000
Encaisse e n voûtes 

particulières, dim. . 543,000
Réserve en Banque fé­

dérale, aug................ 2,751,000
Id., en voûtes particu­

lières. aug. . . . \ 111,000
Id., chez les depositai­

res, dim..................... 30,000
Dépôts à «1 c m a n «1 e

(nets), nug. .... 8.093.000
Dépôts à terme, dim. . 4.131.000
Circulation, dim. , . . 127,000
Réserve globale . . . 591,467,(100
Excédent de réserve . 53.095,710
Plus-value ...... 1,958,140
NOTRE DEfTE

PROVINCIALE
Le Québec est à la tête des pro­

vinces du Canndn, pour ce «lui es! 
de la modicité de sa dette publique 
par tète, comme l'indique le ta­
bleau ci-dessous:

Dollars
Manitoba.................  58.50
r.oloitibic-anglaisc ..... 51.
Saskatchewan..................  •* 50.
Nouveau-Brunswick .... 30,85 
Nmivelk-Ecossc 27.24
Ontario ................................. 23.
Québec................ 13.50

LES GRAINS A CHICAGO
Cours fournis par la maison Mc- 

tJaugall and Coûtant :
Cours Cours

d’ouvcrlun» à midi
MAIS—

Sept ... 181 A 178 1783-4
Déc. . . . 142 4143 141 1-2

AVOINE—
Rc/>t, ... 73 4 72 72 1-4
p/c............. 75 1.4 4 72 74 3-4
Mal ... _ 775*8 775-8
DECLARATION

DE DIVIDENDES
llnmpip de la Nouvelle-Frosse, — 

Dividende trlmeslrlel régulier «1« 
pour les trois mois prenant 

le 30 septembre, dlstrlbusble le 
1er ortobre aux «tétentmirs de II- 

le 1 a sentemlire. la» 11-

LA MATINÉE 
A LAB0URSE

ELLE DONNE LIEU A DES AF­
FAIRES ON NE PEUT PLUS 
CLAIRSEMEES. — LES TRANS­
FERTS DE LOTS DESASSORTIS 
SONT RELATIVEMENT NOM­
BREUX. — LES COURS SONT 
FAIBLES.

Dès l’ouverture, ce matin, les 
cours se sont engagés dans un 
mouvement de baisse, à Wall 
Street, faisant parfois des bonds 
en arrière de plus d’un point. Cer­
tains agents de change new-yor­
kais télégraphient laconiquement à 
leurs correspondants montréalais 
«lu’ils croient en une autre chute 
violente des cours. C’est un malai­
se général, dont le coût élevé de 
l’existence et les exigences corréla­
tives du monde ouvrier sont les 
principales manifestations, qu’il 
faut attribuer cette tendance <iue les 
valeurs ont à fléchir. En attendant 
de nouveau ^développements, no­
tre Bourse est aussi calme que pos­
sible ; les transferts de lots désas­
sortis abondent, et ce phénomène 
comporte toujours sa signification 
habituelle. Nous énumérons pêle- 
mêle les actions échangées en cours 
de séance. Si les déclins sont moins 
brusques chez nous, c’est «]ue la 
hausse avait été moins considéra­
ble, dans l’ensemble.

Les Brazilian baissent à 54% ; 
les Brompton Paper demeurent à 
59% ; des lots fractionnés de an.C 
Cement trouvent preneur à 6814 ; 
15 pairts de Dominion Bridge chan­
gent de mains à raison de 99 ; les 
actions hors cote Laurentide Power 
s’ajoutent une fraction, à 72% \ 
les National Breweries avancmit à 
173V2 ; des fragments de lots de 
Canadian Cotton se fixent à 84 ; les 
Detroit Railway se transfèrent à 
101 (ex-dividende) : des lots frac­
tionnés de Montreal Cottons sc 
traitent à 70 ; les Iron restent in­
changées, à 66 ; les Macdonald 
s’inscrivent à 31(4 ; les Asbestos 
Corporation n’accusent aucune mo­
dification de leurs cours, à 74(4 ; 
des lots morcelés de Can. Conver­
ters s’échangent à 63, puis à 62% ; 
des lots également désassortis de 
Riordon Paper reviennent à 133, 
après avoir un moment touché 
132(4 ; les Bell Telephone sont en­
core à 119 ; les Montreal Power 
sont invarices, à 91 : les Ontario 
Steel se vendent à 33, contre 34 
antérieurement ; les actions hors 
cote North American Pulp rega­
gnent le quart de point perdu pré­
cédemment •; des fractions de lots 
de Smelters sc présentent à 29(4 ; 
les Dom. Textile abandonnent un 
point, à 117 ; les actions hors cote 
Tramway Power font encore 18 ; 
les Quebec Railway, eux aussi, lan­
guissent à 18 tandis que les Spa­
nish River font preuve d’un peu 
plus de vigueur, s’élevant à 42% et 
rétrogradant à 42.

Dans le compartiment des actions 
de priorité, qui est flirt terne, lui 
aussi, les Can. Steamship passent 
oc 83(4 à 83% ; les Can .Cement I 
s’échangent, par lost désassortis, à 
68(2 ; et les Canadian Car ne bou­
gent pus. à 96

Les actions Banque de Hamilton 
viennent ex-dividende 3 p.c., au­
jourd’hui.
Action* ordinaire* et de priorité

Iron. 5 11 (15 3-4. 25 ù lift. J
\Vnbasso. HO ù 100. v < a
Asbestos. 20 à 74 1-2. 25 il «1 1-2. 
llnizil. 76 il 55» 25 ù 54 3-4. '
Idiurentldr. 10 5 215.
(îIiins. 10 à 57.
Ilrninpton. 130 ii 50 3-4.
Cement. 25 it ON 1*2» 25 5 08, «jo à 08.
Steel. 00 5 00, 25 ù 00 1-4.
Car. 50 il 35.
Converters. 10 à 03 1-2, 10 h 03 5-8. 
Smelters. 20 à 29 1-2.
Power. 115 il 91. 100 h 90 3-4.
Mont. Col. 15 6 70. . „ -
Ijiur. Power. 25 à 72 3-4, 100 à 72 1-2. 
Pulp. 25 à 4 3-4, 550 il 4 1-2.
T)om. Bridge. 15 5 99.
Ont. Steel. 85 it 33.
Trmn. 25 A 18.
Bell Tel. 02 ft 110.
MacDonnld. 25 ft 31 1-2.
O, Cot. prlv. 10 il 81.
Spanish prlv. 10 à 83 -34, 75 ii 83 1-2, 25 ft 

13 1-4, 2 ft 83 1-2, 5 à 83 1-4, 25 à 83.

Volcan Ocvar- Mi Ai Valeur» Midi

lli.Ch.ar. 36 36 Iat.Mars. pi 
int. Nickel

113 110%
Alli. Ck.»r ..

81%
26% 25%

A.m.lb-.'***.
Xm.

84H icL Paper.. 56 v* EJ%
60

nv4
Ial.Ra.Tr

A a».Cargo. 121H Ken. Cop. ssii 35%
An Loc. 85 W o2!i Lark. Steel
A M bmelL 75 75% LchighVal. 43 il
▲aacon. M. bva 65 Ma*. M etc. m

173
«'%

▲ tch.son ... Mca.Pctrc. ICO
A tin n. (Juif 143 14S N. Y .\.H. 31%

iV/i
30%

Bald.Lac. i01V5
40!^

101^ N euh. Pac. 85
BaU.JtOhi* «0% OUi Um «C. 50
Beth.Steel. S3H 80‘/, fenanflra.

Pitub.TJuW 
Prett. St.C.

Brook.1 Ra. 
Cas. Pacif.

2J 25
IbiH 85% 85%

CeatXeuth 80'i Rcadtag m
86

77
hmo Cupp 42 42% Rrpubh. Ir. 83

C«io. F.*I. ...... .... - Kubb U.S. 121 i:»>%
Cara Prod 76 74 Biitclair OU 51% 52%
Ciuci Stee J 36 ÎJ3>2 Scutk-Pac. 35% 93%

ssy. 21 Sout. Raii. 25 24
Del.flUud. 101 101 St.Paul 40 29K

ist. beour ..... ... • Tcnu-Copp. ..............
Eriepr.Noi ...... Texas Oïl WA

123
248

fc.ricpr.Nc2 -a... ............ Unies Fac, 122%
à ris Ordia 15% Un te A F .. ..
G eu. Moto. 2’.% 212 U.S. bte.er. 102 100
fer .Nar.o*. 40 U-S.Steel».
Hide 20% L'tahCeppe RI
Ind. Alcoh Ii2y4 130% Vixg. Ciie. 79% 79%
laap. Copp 5J 58% W «aUotfhou 52% 51%
inter, prir. ...... WiUjrauel 31%
ut. A 52 60 ................... ..........

3’LEADERS” !
LES

BIERES
PORTERS^
Extrait

PLACEMENTS D’AOUT
NOUS OFFRONS : !

Sujettes à vente préalable, les débentures suivantes :

BOURSE DES MINES
Cours fournis par in marson Pairbanlis, 

Gosselin et C.ie, rue Saint-I-'rançois-Xavier. 
No 86, Montréal.

De-
Offre. mainf-

Adanac.. *. •• v* .« . . 10%
A >1 \................................................. . . • . • * ’'•I 3‘- I
Atlas......................... 20% 271/»
liai ley........................ 4 4 Vi
Beaver....................... . . . . . . 30 Vi 37
Chamb. Fer............... . # , . 10 11
n.inniga*................. . . 300
Crown lies................ . , 31 33
Davidson................. .. .. . . (19 70
Dome Ext................ . . • . , . 31 Mi 32
Dome Lake............. .. IS 19
Dome Mines.. .. , . 1300 1400
Hollinger............... . . . » ■ 650 000
Kerr Lake................ . . , , . . 515 525
Keora........................ . . , . 15%
Kirli Lake.............. .. 40 42

32 35
Lake Shore............... . , • * . . 99 101
McIntyre..................................... 180 1H2
McKinley Dar.. .. 59 00
Mining Corp.. .. • • • * • a 175 180

Hi 1,4 17
Nipissing.............................. , , a . a • 1050 1100
Ophir............................................... .. . . 3% 3\
Pete Luke......................... ... . . _ _ 12% 13
Pore Grown.. .. * r 28 29
Pore Vipond.. .. . . , , 22 2214
Shumacher........................... 24 24C
> Ivor Leaf........................... 2% A
Tcck Hughes..................... 20 21
Temlsk........................................ 37 38
Thomp. Krist.. .. O-T 7% 7%
Trethewey................ 32 34
Vac. Oil and Gas.. 22 25

LA LIVRE STERLING
Cours du change sterling, à New- 

York et à Montréal, 18 août 1919 ;
Liv. sterling 

à N.-Y. à Montréal 
Papier à 60 jours 422 139
Id., à demande. . 423 442
Par câble sous-

marin .... 425.75 442.75
Cours du change new-yorkais 

sur la place montréalaise, 4 p.c. 
de prime.

Le franc (N.-Y.), 787.
Taux d’escompte, à Londres, 3% 

pour cent.
Taux d’escompte de la Banque 

d’Angleterre, 5 pour cent.

The Sun 
Trust Company

Limited

AVEZ-VOUS DES FONDS 
DISPONIBLES ?

Nous nous chargeons de les 
placer sur hypothèque ou va­
leurs mobilières, à votre choix.

Nous avons constamment des 
demandes d’emprunt sur ga­
ranties de tout premier ordre.

Ecrivez-nous ou venez nous 
voir.

BUREAU DE DIRECTION :
Baron J. d’Halewyn, Président
H. Schetajjrne, 1er Vice-Président
Justinien Pelletier, 2e Vice-Président 
J.-C. Gagné, Secrétaire-Trésorier 
Chs-Ed. Arpin, Directeur-Gérant

Honorable J.-L. Perron, C.R. 
Gaspard DeSerres,
Dr J. P. Laporte,
Trefflé Kastien.
J.-C. Hébert.
J. A. E. Gauvin.

99 RUE SAINT-JACQUES 
Casier postal 1180. Montréal. 

Tel. Main 2926 et 2927.

ENDROIT : ECHEANCE : PRIX : Pour
rapporter:

Puissance du Canada......................... Nov. 1923 et 1933 prix du marché
Province de Quebec........................... Mai 1930 100. 5%
Ville de Sherbrooke........................... Juil. 1921 97.30 5V4%
Commission scolaire Jonquière .. 
Fabrique de St-Arsène, de Mont-

Mai 1920-1939 100. 5%%
Mars 1956 100. 5V4%

Ville de Chicoutimi.. •••«•«•. 
Dominion of Canada

Nov. 1936 fl 1945 100. 5V4%
(Great Northern Ry).. — .. .. Oct. 1934 84.49 5%%

Ville Mont-Royal..................... .. Nov. 1944 93.25 5%%
L’Hôpital Notre-Dame.......................
Ile Dorval...............................................

Mai 1942 et 1943 100. 6%
Janv. 1936 à 1914 100. 6%

Maisonneuve (Cité de Montréal).. Avril 1941 88.50 5.40%
Maisonneuve (Cité de Montréal).. 
Commission scolaire de Sherbroo-

Nov. 1952 93.80 5.40%

ko................... ........................................ Juin 1942 93.52 5M,%
Pointe-aux-Trembles.. ........ 1923 et 1928 100. 5 Va %
Ednmnston, N.B............................ „ 1920 à 1949 100. 5%%

La Corporation des Obligations Municipales
LIMITEE

RENE DUPONT, Gérant,
124 rue St-Pierre.

Tél. 6932 - - - QUEBEC
J. W. SIMARD, Correspondant,

7 Place d’Armes,
Tel. Main 4933 - - MONTREAL

n

Maisons d’Education 
Pensionnat de St-Benoit

COMTE DES DEUX-MONTAGNES

A une heure de Montréal par le Nord-Ca­
nadien. Cours modèle et académique. Ecole 
ménagère annexée. Anglais, clavigraphie, 
musique, enseignés avec soin.

Entrée, le 2 septembre.

COLLEGE ST-LOUIS
TERREBONNE

Cours commercial complet, bilingue. Pro­
motions pour l’année 1919 : commerce, 2 ; 
pharmacie, 3 ; génie agronome, 2 ; génie fo­
restier, 1 ; enseignement, 2 ; génie civil, 1, 

Rentrée, le 3 septembre.
N.-,T. PIC HE, C.S.V., Directeur.

SEMINAIRE DE JOLIETTE
JOLIETTE. F.Q.

Sous la direction des Clercs de Salnt-VIa- 
teur. Etudes classiques. Cours commercial 
français-anglais.

Rentrée des élèves le mercredi, 3 septem­
bre.

J. LATOUR, C.S.V., Supérieur.

Collège Commercial Excelsior
Pour jeunes filles 

128 RUE ST-HUBERT
Cours commercial — de sténographie — 

combiné.
Elèves soigneusement classées. Attention 

individuelle.
Les classes ouvriront mardi ,1e 2 sept.

i HÉ AIRES FERMÉS
New-York, 18. — Trois autres théâ­
tres ont <lù fermer leurs portes et 
un spectacle sur le toit d’un hôtel 
n’a pu avoir lieu hier soir, des ma­
chinistes et des musiciens ayant dé­
claré une grève de sympathie envers 
les gens de l’Association des acteurs.

Mont St-Bernard
SOREL, P.Q.

Cours commercial complet. De­
mandez le prospectus.
RENTREE DES ELEVES LE MER- 

CREDI, 3 SEPTEMBRE.

Collège de ST-JEAN
Cours commercial et classique.
Rentrée des élèves mardi, le 2 sep­

tembre.

COLLEGE ST-JOSEPH
A BERII1ERVILLE

Cours élémentaire, intermédiaire 
et commercial bilingue.

Rentrée des élèves, le 3 septembre. 
J. A. CHARBONNEAU, C.S.V.

COLLEGE ST-REMI 
DE NAPIER VILLE

Cours commercial complet bilingue. 
ENTREE, MERCREDI LE ï SEPTEMBRE. 
Prospectus sur demande.

A. BERNARD, C.S.V.. directeur.

Académie de La Salle
TROIS-RIVIERES 

Pensionnat et externat 
Enseignement commercial et se­

condaire moderne.
Prospectus illustré envoyé sur de­

mande.
Entrée, le 2 septembre.

COLLEGE DES FRERES DU 
SACRE-COEUF.

ACADÉMIE R0USSIN
Pointc-aux-Trcmbles, près Montréal.

Cette institution donne un cours 
complet, bilingue. La rentrée : mar­
di, 2 septembre.

COLLEGE DU SAGRE QOEUR
BOUCHERVILLE

Cours fraiçais et anglais.
Spécialité : Préparation pour le cours 

.lasstquc.
RENTREE LE 3 SEPTEMBRE

Le. Clerc, de St-Vl.teur.

4 p.c 
fin
___ _ _ ...lenteurs de
très Inscrits le 18 septembre, ta» __ 

(vre des transferts sera fermé dii 10 
au 30 septembre, inelmlveruent.

H3
Spanish. 4 fl 105.
Breweries. 50 fl 173 1-2, 25 A 173 1-2, 
Riordon. 5 fl 132. 5 A 132 1-4. 5 fl 132. 
Cernent prlv. 15 à 101.
Car prlv. 00 à 90.
Spanish. 105 fl (1 1-2, 25 fl 41 5-fl, 75 fl 42, j 

25 a 12 3*4, 75 fl 42 3-H. 125 fl 42, 10 A II 1-2, { 
75 fl 42.

(kindwlns prlv. 50 A 70 1-2.
Sbawlnlgan. 10 fl 121 3-4, 5 fl 121 1-2. 
Steamship. 38 fl 52 1-2.
Dom. C.onl prlv. t fl 9S.
Detroit. 35 fl 101.
Tcstllc. 50 fl 117, 50 fl 11(1.

Funds fédéraux
Bons 1922 .2100 fl 100 1-S, .300 A 100 1-4. ! 
lions 1027. «30(01 ù 102 1-4. .250 k 102.
Bons 11137. .2100 fl 105 1-2.
Bons 1023. .12350 fl 100 1-4.
Bons 1033. MflOOO fl 104 1-2. .2000 k 104 3-*. 
Dom. 1031. 015300 fl 00.
Dnm. 1M7. 01500 fl 101.

Bon.
Brew eriM. 020 fl 00 1-2, 0100(1 A 100.

BsnquH
Marchands. 100 fl 105, R A 1,4 1-2, 5 A 105.

5 A 101 1-2. A fl 105.
Montréal, fl fl 213 t-2.
Nouvelle-ftcoose. 17 fl 270. 
nlon. 2 fl 158 1-2.

NOUVELLES
WALL STREET

LA LOURDEUR EST GENERALE, 
EN OUVERTURE

New-York, 18. — "Wall Street"— i 
On peut attribuer la lourdeur de 
l’ouverlure d’aujourd’hui aux événe- 
ment, qui sc sont produits durant j 
ceo trois Jours «le congé que nous vc- ! 
lions de vivre, particulièrement A la 
situation mexicaine et A la grève des 
employés «le lo compagnie locale «le 
traction, L’ensemble de la cole n 
essuyé des fléchissements variant de 
1 A près de trois nolnts. Les valeurs 
pétrolifères, les lubriques de mnlé* 
rlel de rhemlns de fer, les aciéries, 
le groupe de In propulsion el celui 
des Inlmcs ont été plus particuliè­
rement affecté», Les voies ferrées de 
première Importance ont également 
dèrllné. mais les transports mariti­
mes ont témoigné d'irrégularité, la*s 
'Tnterbormigh Rapid Transi!" et les 
"Interlmrouah Metropolitan" n’nnt 
baissé que d'une fraction, «Je même 
que les “Brooklyn Transit’’,

C’est la bière popu­
laire en bouteille

Insistez pour avoir
de la bière MOLSON
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LA VISITE DU PRINCE

BIENVENUE 
D’HALIFAX

LE PRISEE ESTRE ISCOGSITO. 
— IL VISITE LES S AVI RES 
ETRANGERS DANS LE PORT.
LA VILLE LUI FERA USE 
BELLE RECEPTION. — PRO­
GRAMME DES FETES.

ALLEMAGNE

Halifax, 18. — La ville fera au 
prince de Galles une bienvenue ca­
ractéristique de ses traditions et 
tous les details de la réception pro­
mettent une fête très digne Dès 
(lue le peuple de la ville eût appris 
aux coups de canon que le visiteur 
entrait dans le port, il s’est porté 
du fcoté de la mer. Le prince entrait 
en effet incognito. A un club cham­
pêtre, le prince a observé les bai­
gneurs et a causé avec des dames 
qui ne se doutaient pas de l’identité 
du jeune Anglais. Les croiseurs en 
visite étaient la “Ville d’Ys’’ et la 
“Somme1’, qui est venue à Montréal 
récemment. La température était 
très belle.

Halifax, 18. Le destroyer “Dra­
gon", ayant à son bord le prince de 
Halles, est arrivé à 11 heures de 
Sl-.iean. Les vaisseaux anglais du 
port étaient brillamment illuminés. 
Sir Robert Borden accompagnait le 
prince sur le “Dragon”. La récep­
tion à Halifax t; commencé à 10 
heures ce matin, alors (pie le prin­
ce descendant du navire se dirigea 
vers les édifices du parlement où 
des adresses seront lues. Il visite­
ra diverses institutions et à 1 heu­
re HO lunchera au club “Waegwol- 
tic”. A 3 heures 15, il posera la 
pierre angulaire de la Women’s Re­
sidence au collège Dalhousie. et 
fera une visite au club Studley 
Quoit. A 1 heures, il posera une 
nouvelle pierre angulaire, celle du 
Navy League Institue, et à 4 heures 

il sera l'objet d’une réception 
publique au parlement. Le dîner 
aura lieu à 7 heures, après quoi, il 
partira pour Charlottetown.

Le prince de Galles a assisté à un 
i ifice religieux à bord du “Dragon”, 
Mer matin, à neuf heures, avant 
d'entrer dans le port d’Halifax.

Après avoir jeté l’ancre, on con­
duisit le prince sur Je pont du “Re­
nown” où il reçut la visite des com- 
'mandants de vaisseaux de guerre 
français et italiens. 11 visita ensuite 
trois navires étrangers et retour­
na prendre le lunch sur le “Re­
in vn”. Après le repas, le prince,
• n eoAmne de ville, débarqua à 
•’oint Pleasant et traversa à pied le 
l'arc; il contourna la citadelle et 
rr" brrrrua à cinq heures.

Son Hlesse Royale reçut à dîner 
r le “Renown” le lieutenant-gou- 

1 hw. le premier ministre, le pre- 
i. r ministre provincial George A. 

Murray, le général Thacker, G.O.C.. 
i a-ires personnages. Sir Robert 

Pordrn sera l’hote du prince, à bord 
du “Renown”, jusqu’à Québec.

M. BORD F. N SH B LES S F
Halifax. 18. — Rn partant du club 

Halifax, hier, pour rendre visite au 
nrinep de Galles, à bord du Renown, 
sir Robert Borden est tombé dans 
un escalier et s'est blessé à la jambe.

Le Dr Edward Farrell a été man­
dé mais la blessure n'est pas grave, 
quoique douloureuse. Sir Robert a 
rendu quand même sa visite au 
prir. e.

LA NOUVELLE 
CONSTITUTiON

LA HONGRIE NEW-YORK

UN NOUVEAU LA GRÈVE EST 
CABINET DECLAREE

ELLE ENTRE EN VIGUEUR CETTE j L’ARCHIDUC JOSEPH .4 NOMME 
SEMAINE — COMPOSITION El j 
LIENS DE U EMPIRE ET DROITS j 
DU PEUPLE — UNE REPUBLI- \
QUE — LE PEUPLE ELIT LL 
PRESIDENT.

LES GREVES DE
POLICIERS ANGLAIS

(Service de la Presse associée)
Liverpool, 18. — Les ouvriers 

syndiqués bloqueront le travail 
dans ce porl pendant trois jours à 
partir de mercredi pour obtenir de 
force la reinstall,■dion des policiers 
grévistes.

A Londres, à Liverpool et dans 
toutes les villes où la police est en 
grève, les autorités persistent fer­
mement à refuser de réinstaller les
umunes, mais les principaux cons}■........  -t
tables se disent prêts à aider de \ 
toutes les façons les grévistes à se ! 
procurer d'autres emplois. Chaque ! 
organisation policière est débordée | 
de recrues de cette catégorie,

— (T—----------

ALBERT THOMAS
SERA CANDIDAT

Paris, IH (par l'agence Havas). •— 
'Le Rappel” annonce la candid,dure 

d'Albert Thomas mix prochaines 
élections législatives en Alsace-Lor­
raine. M. Thomas, ancien ministre 
des munitions, est le rhef du groupe 
socialiste Thomas.

[Service de Lt Presse Associée.)
Berlin, 18.—La nouvelle consti­

tution de l'Allemagne, qui a été 
adoptée par l’Assemblée nationale, 
apres plusieurs mois de discussion, 
est devenutf pu vigueur cette se­
maine. Elle comprend deux par- 
lies ; la composition et les liens 
de l’empire, et les principaux droits 
el devoirs dos Allemands.

La première'partie renferme sept 
sections et la seconde en renferme 
cinq.

Les subdivisions de la première 
partie sont : l’empire et les Etats ; 
le Reichtag ; le président de l'em­
pire ; le gouvernement impérial ; 
le conseil impérial ; la législation 
impériale et l’adiiiinistration de la 
justice dans l’empire.

Les subdivisions de la seconde 
partie sont : la vie commune ; la 
religion et les sociétés religieuses, 
l'éducation, ’l s écoles et la vie éco­
nomique. La fin de la constilution 
porte le litre : relations de transi­
tion.

Le préambule de la nouvelle 
constitution allemande commence 
ainsi :

Les populations allemandes 
réunies et désireuses de renouveler 
et de fortifier la liberté et la jus­
tice de leur pays et pour leur avan- 
eemanl social, ont voté cette cons­
tilution. ”

La première section déclare que 
l’empire allouand esl une républi­
que dont la souveraineté repose 
dans le peunle. Les limites terri­
toriales de l’empire sont fixées. 
Les cou Ici/' de l’empire allemand 
sonl noir, rouge et or. Les lois 
généralement __ reconnues en 
droit international seront recon­
nues par l’empire.

Le Roiehslag remplacera l’Assem­
blée nationale qui n’était que tem­
poraire. Le Reichstag sera élu 
pour quatre ans. Le président sera 
choisi par tout le peuple allemand, 
au lieu d’etre choisi par, l’Assem­
blée nationale, Il gardera son poste 
pendant sept ans. Le chancelier et 
le reste du ministère seront choi­
sis par !c préddent.

Le ' hune.lier devra déterminer 
la politique générale de l’empire. 
1! devra être responsable pour le 
cabinet, et dans le cas où le vote se­
rait égal dans le cabinet, il aura 
voix décisive. Le Reichstag aura 
le droil d’accuser le président, le 
chancelict’ et le ministère.

Le conseil impérial sera compo­
sé de représentants de certains 
Etats qui auront au moins droit à 
un vote chacun. Les votes des Etats 
plus considérables seront basés sur 
la population de ces Etats. Aucun 
Etal ne pourra avoir plus des deux 
cinquièmes lu total des votes du 
conseil, La moitié des votes de la 
Prusse devront être donnés par les 
provinces. ”

Le; lois pour devenir en vigueur, 
s': le président le iuge à propos, 
pour être approuvées par plébis­
cite. En vote en majorité contraire 
à la loi suffira pour l’annuler.

Le Reichstag ne pourra pas aug­
menter le montant du budget, sans 
obtenir l’assentiment du conseil. 
Le l.irif (Es postes et du télégraphe 
sera fixé par le conseil. Les che­
mins de fer seront à la charge des 
Etats et de l'empire.

KG U X DEVANT LA LOI
Tous les Allemands seront égaux 

devant la loi. Les hommes et les 
femme, auront les mêmes droits et 
les mêmes devoirs. Les préférences 
el les privilège de naissance et de 
situation sociale sont abolis.

FRIEDRICH PREMIER MINIS­
TRE. — LOVASSY, ENTENTO- 
PHILE, EST MINISTRE DES AF­
FAIRES ETRANGERES. — LES 
SOCIALISTES REFUSENT D’EN­
TRER DANS 
MENT.

LE GOUVERNE-

Aucun titre ne j 
l'exception des tilr 
Aucune décoration 
déc, si ce n’est i

era conféré, à 
i*s académiques.

ne sera accor- 
ia le gouverne-

allemand, el aucun Allemand 
vra accepter un titre ou dèco- 
i venant de l'étranger, 
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Budapest, 18. — L'archiduc Jo­
seph a nommé premier ministre 
M. Friedrich. Lovassy, qui était 
premier ministre dans le cabinet 
destitué, demeure dans le nouveau 
cabinet comme ministre des Affai­
res étrangères. Le baron Sigismond 
Perenyi est ministré de l’Intérieur.

Les autres membres du cabinet 
sont ;

Johann Gruann, ministre des Fi­
nances; le générai Schuitzer, minis­
tre de la Guerre; Georges Baloghy, 
ministre de la Justice; Stefan Szabo, 
ministre de l'Agriculture; Karl Ilus- 
zar, ministre de l’Instruction et des 
Cultes; C. Siiiery, ministre de l’Hy­
giène publique ; le professeur 
Rlcyer, ministre des Minorités na­
tionales ; Stefan Haller, Johann 
Mayer et le comte Paul Rotucki, mi­
nistres sans portefeuille.

Ec nouveau cabinet hongrois a 
prêté le serment d'office devant 
î’archiduc Joseph, vendredi.

Paul Gerami, le leader socialiste 
et les autres socialistes ont dit hier 
qu’ils refuseraient d’entrer dans le 
cabinet de M. Friedrich, à moins 
due l’archiduc Joseph n'abandonne 
la régence.

Les nouveaux ministres espèrent 
tenir jusqu’à ce que le Parlement 
fasso^ des élections. Les ministères 
du Commerce, du Bien-être public 
et de l’Alimentation seront laissés 
aux socialistes.

Le comte Julius Andrassy, minis­
tre des Affaires étrangères dans le 
dernier cabinet Lovassy, désire, dit- 
on, convoquer le nouveau Parle­
ment immédiatement, au lieu d'es­
sayer de faire des élections. D’ici 
aux élections, les nouveaux minis­
tres essaieront de garder leur poste 
et de reconnaître 1 archiduc Joseph 
comme régent.

Le nouveau cabinet hongrois ren­
ferme un nouveau ministère, celui 
‘H1' est chargé de préparer les né­
gociations de la paix.

L’ARCHIDUC VA SE RETIRER
Paris, 18.— L’archiduc Joseph, 

répondant à une déclaration faite 
par le chef socialiste Garbai, qui 
énonçait tes conditions auxquel­
les démocrates socialistes seraient 
prêts à s’unir au gouvernement, 
aurait dit qu’il se retirerait de la 
vie politique aussitôt que le nou­
veau cabinet serait constitué et que, 
dans tous les cas, il ne revendique­
rait pas des droits qui pourraient 
norter à croire qu‘’il veut restaurer 
la monarchie. Le Temps, qui rap­
porte cette réponse, ajoute que 
Martin Lovassy, ministre des Affai­
res étrangères dans la nouveau ca­
binet, est reconnu par ses amis 
comme “ un ami de l’Entente Le 
journal dit ou’il a toujours cherché 
à donner à la Hongrie une culture 
intellectuelle française.

UN PIS-ALLER
Berlin, 18.—Suivant des dépê­

ches de Budapest et de Vienne, le 
nouveau cabinet hongrois est un 
pis-aller et ne durera pas long­
temps, parce que les socialistes n'en 
font pas partie et que ceux qui en 
font partie sont trop réactionnai­
res. On ne sait pas si l'Entente ac­
ceptera ce nouveau gouvernement, 
parce que la classe ouvrière, la 
bourgeoisie n'y sont pas assez re­
présentées et que les socialistes 
n'ont lias encore consenti à accep­
ter les trois portefeuilles qui leur 
ont été réservés, On dit que les so- 
(ialistrs ont refusé de faire partie 
du cabine! parce qu’il a été décidé 
défaire des élections d’après le sys­
tème de la majorité.

Une dépêche de Vienne dit que 
l'archiduc Joseph se rend compte 
que la situation politique est diffi- 
nle "t mill a l'intention de se reti­
rer de la politique, nnssilûl qu’un 
gouvernement de coalition aura été 
formé. L'irrhidutf Joseph ne rallie 
pas tontes les sympathies. La lettre 
md a éié publiée et mie l'empereur 
Gh.arlrs envoyait à l'archiduc, di­
sant à ep dernier de garder le pou­
voir jusqu'à oe qu'il revienne, a 
créé du mèeont'Mitcincnt en Hon­
grie. 1

GOI P D’ETAT IMPREVU

LE VASTE SYSTEME DES VOIES 
SOUTERRAINES ET ELEVEES 
DE L'INTERBOROUGH RAPID 
TRANSIT COMPANY EST COM­
PLETEMENT PARALYSE. — 
NULLE VIOLENCE. — CE SE­
RAIT UNE MACHINATION DES 
PATRONS.
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MORT D’UN ANCIEN
DIPLOMATE RUSSE

Part», 18. M. Alexander P. Iswols 
s ks. ancien diplomate russe, et qui 
| était nuilinssadcur en Fronce à ta 
‘déclaration de ta gnmir. vient de 
mourir à l'âge de 34 an»,

Ministre des Affaires étrangères 
j de 1003 â 1010. il avait pris une 
i |*arMmpnrianie dan» ta ennstitutinn 
de Teptentf entre ta Russie, la 
F'rnnee et ta Grande-Bretagne. Il 
avait été ministre à Bucarest, au 
Vatican, a Munich et A Tokin.

Il avait démissionné comme mi­
nistre russe en France en P In tfltî 
el vivait A demt-retiré dans te pays.

c«l de noire in- 
;ouver«emcnt »o- 
\ qui s'occupera 
-être domestique 
le ^l'avoir un rni 
metre pour éten- 
iation.il. Au sujet 
1 Budapest, nous 
quitter ta ville.

Budapest. 18 Les Roumains 
iTfmt rien à voir avec, l'avènement 
île l'arrhidur Joseph, a dit aujour­
d'hui Constantine Biamandy, le 
haut commissaire de la Roumanie.

" Nous avons tout simplement 
désarmé la police de la ville, com­
me aurait agi toute armée d'occu­
pation. On saura que nos chefs mi­
litaires ne savaient rien à l’avance 
du roup d'Etat de l'archiduc Jo- 
dseph.

“ Gcncndant, il 
terèl d'avoir un g 
ciaiisle en tlongrh 
lui-même du bien 
du pays, fitiilôl qu 
qui nous ferait la t 
dre son domaine r 
de l'occupation dr 
nous attendons n 
certainement axant un mois. I! 
rail ridir ule de faire monter le 
prince héritier roumain *ur le 
trône dr la Hongrie. Nous n'avons 
rten à faire aux questions intérieu­
res de Budapest. '*

Sept mille hommes et femmes, 
y compris les ministres Garbai et 
Janosek. ont été emprisonnés à la 
suite des raids antlholehevjstes qui 
ont été opères par les Roumains, 
nides rie la nouvelle force eouata- 
hunlrr dr la Hongrie,

.Scion npr dépêche de Laibach, 
1rs You«o■SI»vex occupent mainte­
nant tout le frn-itoirr de la Hon­
grie qui leur a élr accordé par le 
traité de paix.

Plusieurs monitors anglais et 
deux navires sont arrivés Ici. hier, 
pour faire la sureeillanre de Pcx 
portaMon dan» le Danube. Les équi­
pages ont été inveusement aceuait- 
lis par la population.

(De la Presse Associée)
New-York, 18. — Le vaste systè­

me des voies souterraines et des 
voies élevées de P“Interborough Ra­
pid Transit Company”, desservant 
Manhattan, le Bronx et des parties 
de Brooklyn et de Queens, s’est 
trouvé complètement paralysé hier 
par la grève qu’avait ordonnée la 
veille P.-.I. Connelly, président îles 
employés de la “Brotherhood ut In- 
terborough Rapid Transit Compa­
ny”. La journée s'est passée sans 
violence.

Le chômage a commencé dès 4 
heures du matin, conformément aux 
ordres, les équipes refusant de 
quitter les hangars pour leur tour­
née; puis il s’est généralisé à G heu­
res, alors que le dernier des trains 
qui étaient partis avant 4 heures, 
ayant complété sa course, a été en­
tré dans les remir.es- et laissé là.

A ce moment, les grévistes des 
usines d’énergie de l’“Interbo- 
rough” ont supprimé Je courant, 
paralysant provisoirement la circu­
lation sur les lignes de surface de 
New-York et sur les embranche­
ments, à Manhattan, de la “Brook­
lyn Rapid Transit Company”, qui se 
sert de l’énergie de l’“Interbo- 
rotigh”.

Trois usines génératrices ont tou­
tefois recommencé à fonctionner! 
une heure plus tard, ce qui a per­
mis la reprise de la circulation sur 
les lignes qui en dépendent et qui 
ont été débordées tout le jour, de 
même que les trains à vapeur, les 
autobus, les taxis et les bateaux, qui 
ont essayé de décongestionner le 
service.

Prévoyant le même état de cho­
ses demain, les autorités municipa­
les et la commission du service pu­
blic ont consacré tous leurs efforts 
hier soir à la préparation d’un ser­
vice de transport d’urgence pour les 
quelque 2,500,000 personnes qui ont 
leur emploi à Manhattan.

Bien que le va-et-vient fut relati­
vement limité hier, vu le dimanche 
et un dimanche pluvieux, les véhi­
cules de toutes catégories ont été 
remplis à leur capacité; avec la re­
prise des affaires aujourd’hui, on 
s’attend à l’un des pires encomDre- 
ments dans l’histoire de la ville.

La police a rapporté (pie la grè­
ve, commencée hier matin est jus­
qu'à présent la plus calme qui se 
soit produite ici.

Les grévistes ont fait les choses 
avec la plus grande précision et la 
plus grande efficacité, rentrant 
tranquillement leurs tramways dans 
les remises et les laissant dans le 
meilleur ordre possible.

La police n’a cependant pas re­
lâché sa surveillance; il y avait de 
forts pelotons à chaque remise, à 
chaque usine d’énergie et à chaque 
station, afin d’empêcher tout désor­
dre.

Le procureur de district Swann, 
du comte de New-York, et le procu­
reur de district Martin, du Bronx, 
reprennent aujourd’hui leur enquê­
te sur l'accusation ' portée par le 
maire Hylan, qui dit (pic la grevé 
est le résultat (rune entente entre 
les administrateurs de l’“Intorbo- 
rough” et la "Brotherhood”, qui est 
une union de la compagnie, dans 
le but d’imposer une augmentation 
de taux.

Harry Jones, organisateur natio­
nal des employés de l’"Amnlgnniat- 

I cd Association of Street and Electric 
Railway”, qui est en train d'effec­
tuer une organisation d’cmplovés 

j de r“Inlcrborough”. qui sera une 
| rivale de la Fraternité, n déclaré 
j hier soir (pie les chefs de In compa­
gnie avait refusé l’offre de P'Amal- 
gamnted” de lui fournir 1,000 hom­
mes pour faire circuler les trains.

1 Cette accusation a été provoquée 
par l'annonce faite à une assemblée 
des grévistes de la Fraternité que 
Frank Hadley, gérant général de 
l’“Interborough”, avait reçu les of­
fres de service de 700 de ses em­
ployés. membres de ^‘Amalgamat­
ed", et qu’il les avait refusées, dé- 
clarant qu’il ne négocierait qu’avec 
la Fraternité.

Le procureur de district Martin 
I a annoncé hier qn’il avait reçu plu- 
! sieurs rapports où il est dit que les 
j grévistes ne s'occupent pas de la 
durée du chômage, vn qu’ils sont 

j pavés pour faire la grève.”
Dans l’un des rapports, n-l-ll 

! filouté, il est dit qu'un gréviste a de­
clare recevoir “temps cl demi."

M. Martin a refusé de commenter 
; ces rapports; it n seulement déclaré 
l qu'on les étudierait à fond.

Bien que les lignes de P'oterho- 
rongh" fussent complètement parn- 
Ivusées, du moins quant nu transport 

j des voyageurs, un train a fait le trn- 
' jet atyer et retour sur la voie élevée 
! et un autre sur la s*oie souterraine.
! pour que fussent remplies les con- 
I dilinns rte l"'Interliorotigh” qui exi- 
I «eaient qu'il circulât ail moins un 
train par Jour. Gcs trains n’ont 
pris aucun vovageur ni fait d'ar­
rêt.

LES RELATIONS
FRANCO-IRLANDAISES

Londres, 18 fngrnre Reuter). — 
Des représentants du ministère Iran* 
cats du commerce ont . rapporté à 
une assemblée de la Chambre de 
’Otnmerce que la France n en­
trepris d'établir un servlet de 
navires de Bordeaux el du Ha­
vre à Dublin, à Belfast el A 
Cork. H a été décidé à ecttr assem­
bler de nommer un comité pour le 
dévelofwemcnt du commerce direct 
mire l'Irlande et la F'rancc.

L’ORDRE A CE PRIX
Lisbonne, Portugal, 18. -— Le eabi*, 

nef n décidé d interdire tonies les as- ! 
semblées afin de maintenir l’ordre 
au Portugal.

Le gouvernement est A considérer j 
un projet de traité commercisl sveci 

! l'Espagne,

*
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Préparez les enfants de bonne 
heure pour la classe

et achetez chez Dupuis ce qui leur manque

Spécial pour • 
collégiens

oU

COMPLETS pour garçonnets de î) à 17 
ans. Genre Norfolk de fantaisie.

En tweed rayé gris...................... 14 00
En tweed carreauté brun.............. 15.00
En tweed gris uni...........................1S.Q0

Au rez-de-chaussée.

Au troisième
(.OINS DE RIDEAUX, crèmes ou bkmes, 

en point suisse brodé et appli- 
que, 45 x 54 pouces.................  Æ nsS-S?

POPELINE pour draperies ou rideaux, 
vert, brun, beige ou rose, 48 pouces de 
largeur. La verge £.50*2.00

CRETONNE de fantaisie pour drape 
ries, dessins des plus nouveaux,
30 pouces de largeur. La verge..

BAGUETTES finies cuivre ou oxydées, 
marque Kireh, pour escaliers, 27 pouces 
de largeur. Complètes, la don- ^ 
zaine............................................

* Au troisième.

REMARQUEZ
La vente d’étoffes à robes noires pou; 

robes et costumes de couvent se continue 
demain, mardi; textures différentes à votre 
choix, toutes garanties ü un noir jais par­
fait et de teinte solide.

CACHEMIRE BRADFORD noir,
30 pouces. Vaicgr .75 pour.

Bi-ULLANTiNE noire, 30 pou­
ces. Valeur .‘JO pour................

BKNGALINE anglaise noire, Stj
pouces. Valeur 1.00 pour.............

POPELINE mercerisée noire,.36
pouces. Valeur 1.00 pour.............

HENRIETTA noir, 30 pouces.
Valeur 1.00 pour.. .. .. .. ..

ARMURE ROYALE noire, 30 
pouces. Valeur 1.25 pour.. .. ..

RO VALETTE noire, 36 pouces.
Valeur 1.25 pour............ ..............

SERGE anglaise noire, 40 
pouces. Valeur i.50 pour.. ..

TAFFETAS de laine noir, 40 
pouces. Valeur 2.00 pour.. ..

KHANTONA de laine noir,
40 pouces. Valeur 2.00 pour 

ARMURE de laine noire, 40 
ponces. Valeur 2.50 pour.. ..

GALATEA de laine noir, 40 
pouces. Valeur 2.75 pour..

CACHEMIRE anglais de laine noir, 10 
pouces. Valeur 2.75 pour.. .. ^ 28

HENRIETTA français tout laine, 10 
pouces. Valeur 3.00 pour., .. 2 AS

Au premier.

GANTS
GANTS pure soie, bouts 

des doigts doubles, deux 
boutons - pression. Bleu 
pâle, rose pâle, noir et 
blanc. Pointures pour 
enfants. Rég. .75 Ch
pour.....................

GANTS en fil de Lille 
pour enfants. Blanc seu­
lement. Pointures éSO 
1 à 0. Spécial. ..

GANTS blancs et longs, 
pure soie, pour enfants.
Pointures 1 à 6. »! CkC* et 
Spécial............. i

Au rcz-de-cliaussée.

.59 
,69rus
.7S 
.Ÿ'9 
,89 
,89

1.19
1.69
1.79
1.98
2.28

1.25

VALEUR SPECIALE
LAINE ABERDEEN de fabrication 

anglaise. Brun, bleu royal, noir et 
blanc. Rég, 4.25. Spécial, iu T» y»
livre........................................

Pas de commandes par poste ou télé­
phone.

Au rez-de-chaussée.

VALEUR SPECIALE
MOUCHOIRS de linon de bonne 

qualité, pour enfants. Bord ajouré, 
grandeur ordinaire. Valant .08 et 
• lu. Au choix, la douzaine.. ^

Pas de commandes par poste ou 
téléphone.

Au rez-de-chaussée.

VALEUR SPECIALE
CHEMSKS NEGLIGE, ,’< jolin 

rayures do couleurs, faites genre ves­
ton, manchettes françaises. 
Grandeurs 14 à 16. Spécial..

Pas de commandes par poste ou télé­
phone.

Au rcz-de-eliaiisséo.

.79
VALEUR SPECIALE

BEAI COTON blanc. 85 pouces 
de largeur. Extra spécial, la •« £■ 
verge....................................... ■ JL <3

Pas de commandes par poste ou 
téléphone.

Au rez-de-chaussée.

Chaussures pour garçonnets

EPICERIE
SPECIAUX POUR MARDI

Soupe aux légumes “Dominion", holle
de .t 2Vj pour................................ ,, 09

Riz spécial "fin", ,'l Ihs...........................29
Cassonade pâle, 5 Ibs........................... .50
HiseiiBs mélangés, lh. ........................25
Fèves blanrbes, ;t Ibs............................ 31
Nettoyeur Polly Prim, ;t holies 25
Petits pois Standard, boiic.............. .13
Graisse ronmoxéc, t hiititllère .1 Ibs 1 29 
Confiture-, Banner, chaudière t Ibs .73 
Fèves au lard avec tomates, boite de .15.

2 pour........................................................... 25
Au eous-Kot.

Bottines pour dames 
, et jeunes filles

BOTTINES lacées, chevreau de la mril- 
leiire qualité, lige limite, talon haut on 
bas, meilleure semelle de ruir. forme poin­
tue ou moyenne. Pointures 2Vi à 7. Cha­
que paire est garantie pour /J QC 
donner satisfaction. Prix.. ,. "fr i sJrîSè

Au premier.

Continuation de notre grande vente de liotlincs 
d ecoliers. En visitant cc rayon, vous ferez beaucoup 
d economic.

SPECIAL POUR MARDI
BOTTINES do gymnastique. Canevas bleu, noir 

ou brun, semelle de caoutchouc de première qualité
Pointures lu 5.................................... 1.39
Pointures là Ti.. .. ..........1.59

Au rcz-dc-chausséc.

BAS
P.\S (je rai hrmiretlr à rôles fines 

enfants En Idenr seulement. Poinliir 
e* 1 ■ lh g, .21). Spécial..

pour

T9IUS (iOt.l taire laine, pour hommi s’ « i 
garçonnets. Unir, bruyère rt gri, Spériàl

rn'fimj v’V •s,!,rr' PU rr laiiie. pour 
rnfimts. Noir, gris, vert, marron. Spécial

BAS VVÔlLSTHU quire laine, à eûtes 
Res En noir seulement.

Pointures 7 a H U * ttn
Pointures t) à | q ‘ .................... ]
BAS de rolon à râles fines 

mur MMilciucnl. Pointures ii on lartf*’*, |*ji 
à H*. Spéelat

.39
Au ret-dr-rhai

Au rayon des 
cameras

pmÏS"' ••ouwi.ia-IMXKMSOI.
r.l> pluil(i|iivi|ihiqucs de (nus eenres.

Au premier.

L.E MAGASIN DU c*

I» Petmt., fréUSxit ^ 0.Mt, ^ f ^ Olr JL.il,,». 4\.
** NI


